
r L’OPINION 
BRITANNIQUE

Les E.-U. protégeraient les convois jusqu ’au milieu de l’océan

JEUDI. 24 AVRIL 1941
114e Jour — 4r mois, 341 Jour» — 17e semaine

K£tes dr: satiit Fidtlc et satnt Egbert

«(OLI-:u< l« v. r A h. 00 LC.N'E lr \ er A 4 h. :i 
coucher A « h.57 coucher A 5 h.14

(Heure solaire)

TRENTE-NEUVIEME ANNEE — No 17

L’opinion du Times de Londres sur 
l<s situation internationale, transmise 
nu jour le jour nu Canada par service 
spécial exclusif.

(Copyright. 19*1. hr Southern Co.)

Londres. 23. — Les événements de 
Crece, dit le Times, montrent, une fois 
de plus, que le fait que l'on n'ait pas 
armé la Grande-Bretagne avant la guerre 
continue de peser lourdement sur la j 
stratégie.

La production de guerre anglaise est J 
encore loin de rejoindre celle de l'Alle­
magne qui avait pris une avance de plu­
sieurs longueurs et la Grande-Bretagne 
ne peut pas encore faire plus que de ra­
lentir l’extension de la domination alle­
mande sur l'Europe.

Mime en Afrique, les Britanniques ont 
affaire à un ennemi qui leur est supérieur 
en nombre et en machines. Toutefois, là, 
la situation est moms inégale. Tobrouk 
tient toujours et menace les lignes de 
communications de l’ennemi et la maîtri­
se des mers a permis à la flotte anglaise 
d'infliger un bombardement dévastateur 
à Tripoli. La politique de temporisation, 
toutefois, doit encore gouverner la stra­
tegie britannique. Toute la campagne de 
la présente année, y compris la lutte 
farouche qui se poursuit sur l'Atlantique, 
ne sera qu'une vaste opération d'arrière- 
garde ayant pour but de couvrir la mo­
bilisation de ressources adéquates pour 
les opérations futures.

* * *

Les Allemands, dit le correspondant 
diplomatique du Times, mettent tout en 
oeuvre pour induire l'Espagne à s'allier 
à l’axe, mais il ne chante pas du tout
aux Espagnols de revenir dans la bataille. .
Très peu d’entre eux ont pu obtenir, de- Londres, jeudi, 21, (P.L.) Le 
puis quelques mois, des vivres en quan- j Daily Herald dit, ce matin, que des
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L'Allemagne demande 
contrôle militaire absolu
Hitler offrirait à Ankara, 
en échange, une partie de 
la Thrace prise aux Grecs

La Russie, selon un journal de Londres, est 
complètement écartée du marché — On 
continue à Stamboul de prendre des mesures 
de protection contre les raids aériens

tités suffisantes pour se soutenir. Plu 
sieurs villages crèvent littéralement de 
faim. Le typhus, maladie qui accompa­
gne les famines, a fait son apparition à 
Madrid et dans d'autres villes du pays. 
Les fascistes de M. Suncr, le ministre 
aux affaires étrangères de Franco, ont 
dénoncé le fait que la Grande-Bretagne

diplomates etrangers assurent que 
l’Allemagne a demande à la Turquie 
de lui donner le contrôle militaire 
absolu des Dardanelles et du Bospho­
re en échange d'une portion de la 
Thrace grecque. Le journal ajoute 

uc Berlin exige une réponse immé- 
des Turcs. Il poursuit: “Selon3ue I 

iate
envoie* des” cargaisons dc'b'lé'en ispagrüi! U'8 nouvelles reçues à Londres, le 
-- D K 6 gouvernement soviétique a ete in-Ils disent que c’est là une tentative de 
corruption. Les nazis déclarent à Franco 
que s'il s'allie à eux il n'aura pas à sc 
battre. Mais certains groupes de la po 
pulation espagnole savent très bien ce 
que signifie les mots “puissance sur mer” 
et ils comprennent que le peuple britan­
nique ne fait que commencer, après des 
années de désarmement, à retrouver sa 
force militaire. Les Alliés sont mainte­
nant capables de construire une machine 
de guerre plus forte que celle de l'Alle­
magne.

* * *

A Vichy, les nazis essaient aussi de 
faire pencher la balance de leur côté. 
Les dernières nouvelles suggèrent que 
l'amiral Darlan est tombe en disgrâce à 
Berlin. On tente de nouveau d'imposer 
au maréchal Pétain l'ancien ministre aux 
affaires étrangères, M. Bonnet, Qui sc 
hâterait de faire de Laval l'ambassadeur 
de France à Paris.

# $
Il continue de se produire des actes 

de sabotage en Belgique et les Allemands 
se livrent sans cesse à des représailles. Ils 
condamnent à mort ou à de longues pei­
nes de réclusion. Deux Belges, Edgard 
Lefebvre-et Marie Guérin, ont été con­
damnés à la peine capitale à Bruxelles 
pour avoir caché des soldats anglais dans 
leurs maisons.

Le général van Tongcrcm. grand maî­
tre de la grande loge de Hollande et un 
franc-maçon néerlandais éminent est 
mort dans un camp de concentration du 
Reich, à Sachsenhauscn.

* * *
En Ethiopie, ce qui reste de l’armcc

italienne tient autour de Dessic. Les sol­
dats fascistes ont pris position dans les 
montagnes et ils s’y sont solidement re­
tranchés.

Le duc d'Harar, second fils de l'empe­
reur d'Ethiopie, a pris la direction de la 
province du Harar.

* * *
Un service aérien transatlantique en­

tre l'Irlande, le Canada et les Etats-Unis 
commencera de fonctionner dans la pre­
mière semaine de juin.

formé de la demande allemande et H 
a propose à Berlin que rAHemagnc 

eJot la Ru&sie se partagent le contrôle 
des détroits. Les Allemands ont re­
jeté cette proposition. Si cette ru­
meur est vraie, elle permettrait d’ex­
pliquer pourquoi les nazis ont tenu à 
débarquer si vite des troupes dans les 
îles grecques de Samothrace et de 
Lemnos, à quelque cinquante .milles 
de l'entrée des Dardanelles. Elle per­
mettrait aussi d’expliquer l’attitude 
plutôt menaçante que le Reich a 
adoptée à l’endroit de l’Union sovié­
tique depuis quelque temps".

* # *
Stamboul, Turquie, 23. (P.A.) — 

La Turquie se prépare, ce soir, à 
toutes les éventualités. Elle n’entend

pas être surprise par une offensive 
que les puissances de l'axe pourraient 
lancer contre elle. Toutefois, on dit, 
ici, que l'dn ne s'attend pas, pour le 
moment du moins, à une agression 
allemande.

On n’a nulle part commenté offi­
ciellement les rapports voulant que 
les Allemands se soient saisis d'Ilcs 
grecques situées tout près de 1s Tur­
quie et de l’entrée des Dardanelles. 
(On sait que M. Churchill a dit, mar- 
di, à Londres, qu’il était possible que 
les nazis fussent déjà à Samothrace). 
Dans les milieux gouvernementaux 
d’Ankara, on affirme toujours que 
les Turcs poursuivent une politique 
de paix et que la Turquie ne fera la 
guerre que si son indépendance est 
njenacée.

On continue d'évacuer beaucoup 
de civils de Stamboul et on a même 
commencé d’y démolir les maisons de 
bois parce que l'on est d’avis qu’au 
cas d’attaques aériennes ils aideront 
les incendies à sc propager.

Dans les milieux étrangers de 
Stamboul, on assure que les ambi­
tions de la Bulgarie constituent le

(Suit* page cinq)

Il y a 30 protestants 
contre 1 catholique qui

leurs études
M. Perrier pose à r Assemblée législative, le problème de 
renseignement primaire — L'honorable Cléophas 
Bestien propose la centralisation des écoles de rang

Québec, 23 (Du correspondant par- 
lemontaire du Canada). — L’hon. 
Hector Perrier, secrétaire de la pro­
vince, a prononcé ce soir, à l’Assem­
blée législative, un discours qui fera 
époque dans les annales de l’instruc­
tion publique. Avec le courage qui le 
caractérise et l'expérience qu’il pos­
sède comme spécialiste de renseigne­
ment, il a dit des vérités que la pro­
vince devait connaître, si nous vou­
lons préparer notre jeunesse au bril­
lant avenir qui l’attend.

Le secrétaire provincial a comparé 
la fréquentation scolaire des catholi­
ques et dos protestants. En 1ère an­
née, U y a 87,000 élèves catholiques

La bataille continue
au nord d'Athènes
------------------------------------------------ •

Elle ferait toujours rage entre Lamia et la capitale. 
Le haut commandement grec dit pourquoi son 
armée d’Albanie a dû capituler — Georges II à Crète

Athènes, 23. (P.A.) — Des troupes 
britanniques et grecques continuent 
de se battre farouchement, ce soir, 
au nord d’Athènes, en dépit du fait 
que les armées helléniques du nord- 
ouest se soient rendues, du fait aussi 
que le roi Georges II et son gouver-

Nouveau 
raid nazi 
contre
Plymouth

.. —-----------•

Des bombes pleuvent sur 
des quartiers ruinés par des 
bombardements précédents

nement aient abandonne leur capi­
tale pour aller s’installer dans nie 
de Crète.

Aux quartiers généraux anglais et 
grec, on rapporte que les divisions, 
chargées de la défense du défilé dea 
Thermopyles et du mont Othrys, à 
quelque 100 milles au nord d’Athè­
nes, sont intactes, mais on n’a pas 
dévoilé où clics sont maintenant. Ces 
soldats peuvent faire le choix suivant:

1 o—Combattre jusqu’à la fin et sc 
faire tuer sur leurs positions;

2o—Se replier lentement vers les 
ports d’embarquement du sud;

3o—Retraiter dans le sud-ouest de 
la Grèce c’est-ù-dire dans le Pélopo- 
nèse. Les avions du Reich, ^ faisant 
du bombardement en piqué, atta­
quent, entretemps, sans répit, les 
ports de la Grèce méridionale et par­
ticulièrement celui dp Pirée. Des na-

(Suite page onze)

D’une région du sud-ouest de l’An­
gleterre, jeudi 24, (P.A.) — L avia­
tion allemande a arrosé de bombes, 
cette nuit, cette partie, déjà ravagée 
par la guerre aérienne, de l’Angle­
terre. Au moins douze personnes ont 
été tuées mais les manoeuvres char­
gés de fouiller les débris ont déclaré 
farouchement du raid qu’il avait été 
“un échec complet’’. , ,

(Il semble que pour la troisième j 
nuit consécutive, les avions agrès- j 
scurs s’en sont encore pris au port de j 
Plymouth.)

Les ouvriers ont dit que presque 
toutes les bombes, très nombreuses, | 
que les raiders ont lancées sont tom-j 
bées sur des édifices déjà bombardés 
et en ruines. Ils ont ajouté: “Il y n 
donc trè- peu de nouveaux domina-! 
).es”. Lady Astor, mairesse, de Ply- 
i muth, a visité la région bombarder 
ru plus fort de l’attaque.

Dés avions ennemis se sont aussi 
montres au-dessus de l’East Anglin 
et du nord-est de l’Angleterre. II n’y 
a pas M da dommages dans ces sec­
tions.

I

Regina et Sydney 
font match nul, 1-1

Saskatoon, 23. (P.S.) — Ba­
taillant avec courage dans un 
espoir de reprendre le terrain 
perdu dans la course au cham­
pionnat de hockey amateur du 
Canada, les Rangers de Regina 
ont fait match nul, 1-1, avec les 
Millionnaires, ici ce soir, dans 
une joute chaudement contestée. 
Regina a pris l’avantage dans la 
première période, mais Sydney a 
égalisé le score quelques secon­
des avant la fin de la deuxièma 
période. Dans la troisième pério­
de, pas un seul but n’a été comp­
té, et les deux clubs ont été 
impuissants à briser l’égalité 
«tans l’rn-agcment supnlémen- 
*-ire. Les Millionnaire* mènent 
tcii'o-T.-. par deux victoires, et 
un triomphe leur aurait suffi 
pour décrocher la coupe Allan* 
Les deux clubs en reviendront 
aux prises samedi à Regina.

et 8,900 protestants. En 6c a'nnée, il 
ne reste plus que 41.4 p.c. de catho­
liques et 89.7 p.c. de protestants à 
l’école primaire. En 12e année, le

Eourcentagc de la fréquentation torn* 
c à 0.9 p.c. chez les catholiques et 

à 19.8 p.c. chez les protestants. Ce 
qui veut dire que le nombre des pro­
testants qui complètent leurs études 
est de 30 contre 1 catholique.

En résumé, 80 p.c. de nos enfants 
ne vont pas plus loin que la 6e an 
née et 88 p.c. quittent l’école après 
la 7e année.

“J’espère que les statistiques que 
j’ai citées, a déclaré Thon. M. Per­
rier, sont assez brutales pour réveil­
ler les consciences. Ce qu’il faut, 
c’est de faire appel à la coopération 
de toutes les autorités, réligieuses, ci­
viles et gouvernementales, mais il 
faut surtout fouetter les sentiments 
des parents pour qu’ils comprennent 
que si leur vie est passée, ils doivent 
songer à l’avenir de leurs enfants. 
Notre désir est de ne rien détruire, 
mais d’améliorer.

Meme l’enseignement primaire ne 
relève pas du gouvernement. Ainsi le 
veut la constitution, et nous enten­
dons respecter la constitution. L’en­
seignement primaire relève des comi­
tés catholiques et protestants du con­
seil de l’instruction publique. Le gou­
vernement n’est que leur collabora­
teur. Mais je veux que ces comités 
sachent qu’ils peuvent compter sur 
la collaboration du gouvernement 
pour faire triompher les réformes 
qui s’imposent”.

Le secrétaire de la province n’a 
pas terminé son discours. 11 a ajour­
né le débat à 11 h. Il a parlé avec 
émotion, car le problème de l’ins­
truction publique l’a toujours inté­
ressé, passionné même. 11 a avoué 
que ce n’était pas sans hésitation 
qu’il avait décide de dire toute la 
vérité à la province. La droite :!ui a 
prodigué des applaudissements qui 
s’adressaient à son attitude coura­
geuse, digne et franche.
L’hon. Cléophas Bastion

L’hon. Cléophas Bastien, ministre 
de là Couronne, a parlé avant l’hon. 
M. Perrier. Le député de Berthier, 
ancien instituteur, a une longue ex­
périence des choses de l’éducation. 11 
a montré, lui aussi, les déficiences de 
notre système, et il a suggéré un 
remède qui a été essaye avec succès 
dans tous les pays du monde, et même 
dans notre province par les protes­
tants: la centralisation des écoles de 
rang. Il a demandé que l’on fasse 
l’essai de ce système au moins dans 
une paroisse par région.

c discours de l’hon. M. Bastien a 
été longuement applaudi.

M. Jacques Dumoulin (Montmoren­
cy) a aussi pris part au débat sur la 
réforme de l’enseignement, et a dit 
des choses très intéresantes.

Le débat sur le budget a été conti­
nué dans l’après-midi par M. Roméo 
Lorrain (Papineau), M. J.-A. Fran- 
coeur (Montréal-Mercier) et M. Tan- 
crède Labbé (Mégantic). M. Thomas 
Ln»^s~* (Wojfc) a ajourné ce débat.

La Chambre commencera demain à 
Hégor le matin.
Lu ténnee de l’après-midi

L’hon. Bernard Bissonnctte, prési­
dent, ouvre la séance à 3 heures.

Le défilé des Thermopyles

r v Vv> > i*

à la Turquie le 
des Dardanelles

La première ligne de 
défense du Canada à 
mille milles en mer

C’a* dam la riginulissUs au’illvstrc catt* phato da défilé hmaiiK dcijhaona- 
pylat aa’jHX damièrci «lowallas précise*, reçue* de Grèce, le* troupe* 
britaaaiaMa et grecque* guerroyaient toujour* courageusement, afin d’arrêter 
la peunée allemande «n direction d'Athènes. Hier soir, il était impossible 
de U voir exactement oit en étaient les opérations militaires dans ce dernier 
secteur du front des Balkans.

M. LaGuardi*. président conjoint du comité de 
défense, le proclame dans une allocution à Ottawa. 
Remerciements du très honorable M. King

la

Ottawa, 23. (Pur Adjutor Savard, .à laquelle .'’e t ai iêtée uiianiineimiit, 
correspondant parlementaire du Ca- I— en cola, comme dans tc»ut le it>- 
nada) — La défense conjointe du I tv—, la conimis>ion conjointe de dé- 
Canada et des Etats-Unis ne s’arrête fense.
pa.s aux rives des deux pays. Elle 
s’étend en mer à une distance pou­
vant être couverte en un espace de 
trois heures. Telle est la formule

La Marine 
américaine 
patrouillerait 
l'Atlantique

On interprète ainsi à 
Washington la déclaration 
du maire LaGuardia 
à Ottawa

Les dures conditions 
imposées aux Hellènes

Les armées d’Epire et de Macédoine sont prisonnières 
de guerre — Leurs officiers, cependant, sont 
autorisés à garder leurs armes à cause de 
la valeur dont ils ont fait preuve

iSuiie page cinq)

Rome, 23. (P.A.) — Les armées 
grecques de l’Epirc et de la Macé­
doine sont devenues, ce soir, prison­
nières de guerre. Leurs armes, leur 
matériel, leurs aéroports sont tom­
bés aux mains des Italiens et d*îs 
Allemands. Lorsque les hostilités 
auront pris fin en Grèce et dans ses 
possessions, la question de la libéra­
tion de tous les prisonniers sera étu­
diée. L’Allemagne et l'Italie ont tenu 
à rendre hommage à la valeur des 
Hellènes en permettant à tous leurs 
officiers de garder leur sabre et leur 
équipement.

C’est ce qui ressort d’un texte pu­
blié, ici, et qui dit ce qu’est la red­
dition sans condition imposée aux 
Grecs qui avaient vaincu l’Italie en 
Albanie.

New-York, 23. (P.A.) — La radio 
italienne a donné, ce soir, le texte 
suivant:

“Le haut commandant italien en 
Albanie et le haut commandement 
allemand en Grèce acceptent la red­
dition sans condition des Grecs.

“Tous les membres de l’armée 
grecque d’Epire et de Macédoine sont 
prisonniers de guerre.

“A cause du courage dont les 
Grecs ont fait preuve, tous les offi­

ciers grecs ont la permission de 
garder leur sabre et leur équipement.

“Tous les prisonniers italiens qui 
sont en Epirc et en Macédoine doi­
vent être remis immédiatement aux 
troupes italiennes.

“Les prisonniers de guerre grecs 
seront internés. Lorsque les opéra­
tion! militaires auront pris fin en 
Grèce, la question de la libération de 
tous les prisonniers grecs sera prise 
en considération.

“Tout le matériel de guerre des 
Grecs sera considéré comme butin.

“Le haut commandement allemand 
verra à ce que les hostilités prennent 
fin.

"Il n’y aura plus aucun trafic 
aérien au-dessus ne l’Epirc et de I 
Macédoine. Aucun navire ne pourra 
quitter les ports de ces deux régions.

“Une commission grecque sera 
nommée pour étudier les questions 
de détail de la reddition avec les 
délégués italiens et allemands.

“La cessation des hostilités entre 
les armées italienne et grecque sera 
mise en vigueur h 6 heures du soir, 
le 23 avril”.

Cet accord a été fait à Saloniquc 
le 23 avril.

Washington, 23. (P.A.). — On croit 
dans les milieux généralement bien 
informés de cette capitale, que lu Ma­
rine américaine n l’intention de faire 
patrouiller le nord <lc l’Atlantique 
jusqu'à la moitié du chemin que par­
courent les navires de ravitaillement 
de la Grande-Bretagne.

On interprète une déclaration du 
maire LaGuardia, de New-York, pré­
sident de la Commission canado-amc- 
ricainr.de défqiçc, à l’effet que la 
Commission avait étendu à 1,000 mil­
les la limite des eaux territoriales 
pour la défense du Canada et des 
Etats-Unis, comme signifiant que 1rs 
navires allant ou revenant «l'Angle­
terre n’auront plus besoin d’être con­
voyés de ce côté-ci de l’Atlantique.

La récente acquisition de bases dans 
le Groënlan^J et la décision du gou­
vernement américain d’assumer la 
protection de ccttc colonie danoise 
contre toute agression semblent faire 
partie d'un plan général destiné à 
aider la marine britannique.

La déclaration du maire LaGuar­
dia faite aujourd'hui nu cours d’une 
allocution à Ottawa signifie, croit-on, 
ici, que les Etats-Unis institueront 
une patrouille navale et peut-être une 
patrouille aérienne des eaux de l'At­
lantique.

Cette patrouille n'aura pas pour 
objet de convoyer les navires britan­
niques, elle arrivera quand même à 
ccttc fin en tenant les sous-marins al­
lemands en dehors de ces eaux terri­
toriales et on permettant ainsi à tous 
les navires alliés de naviguer sans 
escorte.

On croit que lu déclaration du maire 
LaGuardia a été inspirée par le pré­
sident Roosevelt. Comme on suit, M. 
LaGuardia n rendu visite au prési­
dent des Etats-Unis à la Maison Blan­
che, hier.

Mille tonnes 
>id'obus sur

Le maire La Guardia s’e.-t iluugé 
aujourd'hui, devant le Canadian Club 
d’Ottawa, d’interproter la formule. 
Trois heures, dit-il, eela implique une 
distance «!»• mille milles. Le* maire 
di* New-York, en effet, descendait 
d’un avion qui l'amen» d’un trait 
eu une heure 4*t einquunte minutes. 
(Via représente 333 milles à l'hcuic. 
C’est ainsi qu'il fant calculer. Et l’on 
peut compter que c'est dcsormaiii 
l’interprétation officielle. Notre cein­
ture solidaire de défense s’étend donc 
eu plein océan, a une distance de 
mille milles «les côtes. Toutea les 
mesures sont prises a cette fin. Et 
ces mesures s’adapteront constam­
ment à toutes les circonstances. Voilà 
le message que M. La Guardia ap­
porta aujourd'hui, de la part du pré­
sident Roosevelt et de la nation amé­
ricaine. à l’occasion de la fête de 
St. Georges, patron de l'Angleterre 
depuis 1600 ans. et qui le sera en­
core, dit-il, «tons 1600 ans. Quand 
la besogne sera finie, on verra que 
le saint, et les millions de gens qui 
«’inspirent aujourd’hui de son exem­
ple, auront disposé “du dragon mous­
tachu qui menace le monde". 
Remerciement* personnel* 
de M. King

Le premier mini-tre tint a remer­
cier lui-inénie M. Laguardia, dont 'n 
discours fut irradié aux Etats-Unis et 
en Angleterre. (V n’est pas seulement 
le maire de New-York que nous ac­
cueillons. dit M. King, mais aussi 'e 
représentant de notre puissant voisin, 
qui est notre ami et qui le prouve de 
façon décisive en un moment vital.

(Suite v

Navires 
torpilleurs 
pour aider
l'Angleterre
------- ----------- •

Les Etats-Unis vont aussi 
faire construire au Canada 
diverses unités navales

Les Anglais 
reprennent 
l'offensive 
en Libye

Les Australiens capturent 
447 prisonniers italiens 
dans une sortie à Tobrouk
Le Caire, 23. (P.A.)— Les forces 

impériales de Libye prennent l’of­
fensive, d’une façon générale, con­
tre les Allemands et les Italiens. C’est 
ce que certains informateurs bien 
renseignés ont rapporté, lorsque le 
commandement britannique a annon­
cé la capture de 447 Italiens dans 
une sortie que les Australiens ont 
faite dans le secteur de Tobrouk. 
Les autorités militaires ont rapporté 
que les Italiens qui ont été faits pri­
sonniers, ont été bombardés par leurs 
propres avions comme on les ame­
nait à Tobrouk.

Une autre offensive britannique 
est en cours près do Solloum, point 
extrême de la poussée nazi-fasciste

Londres 
a peu de 
nouvelles 
de Grèce

La presse s’impatiente un 
peu—Les Impériaux 
consolideraient 
leurs positions

^^~T~ 1*11 m m m rn

(Suite nage cinq)

Londres 23 (P.C.) — Aux Britan­
niques qui attendent des nouvelles de 
leur armée de Grèce et qui s’atten­
dent au pire, on n’a donné ce soir que 
lo communiqué suivant, daté du Cai­
re: "Les forces de l’emp'eo consoli­
dent leurs nouvelles positions de dé­
fense”. Pas .un mot de plus. Dans les 
milieux bien qualifiés où l’on a com­
menté la nouvelle de la reddition des 
armées grecques du nord-ouest, on a 
dit simplement: “Au meilleur de no­
tre connais-anco. cela ne . ignifie ra­
que le- lignes britanniques ont été 

En autant

Au moins sept navires 
amarrés dans ce port 
ennemi ont été 
mis hors d’usage
Avec la flotte anglaise devant Tri­

poli, 21. (P.A.) — (L’envoi de cett»» 
dépêche a été retardé) — Des cuiras­
sés, des croiseurs et des destroycurs 
britanniques ont lancé, avant l’auro­
re, ce matin, plus de mille tonnes 
d'obus du plus lourd calibre dans le 
port de Tripoli. Cette attaque navale 
a si bien pris les Allemands et les Ita­
liens par surprise que pendant plu­
sieurs minutes ils crurent avoir affai­
re à une attaque aérienne.

Des officiers ont déclaré que ja­
mais encore, dans l’histoire, on n’avait 
infligé à une base ennemie un bom­
bardement aussi terrible. Il a été très 
destructeur. Il est probable que l’en­
nemi ne pourra plus utiliser Tripoli 
comme la principale base de ses opé­
rations en Afrique du Nord. Pendant 
45 minutes, les canons de 15, de 6 et 
de 4.6 pouces des unités anglaises ton­
nèrent contre la grande ville africai­
ne. Sept navires qui y étaient amar­
rés ont été gravement avariés et peut- 
être coulés. La gare a été mise en feu. 
La centrale électrique, les dépôts 
d'huile et de gazolinc, les quartiers 
navals, la rade ont été terriblement 
endommagés. Il doit y avoir eu de 
nombreuses victimes. Aucun navire 
anglais ne fut égratigné.

(L’escadre qui attaqua Tripoli est 
revenue à Alexandrie mercredi. On a 
pu constater qu’aucun navire et 
qu’aucun d'* ses avions n’avait cto 
touché. De.*- avions de l’axe qui tentè­
rent de la bombarder en haute merrompues, bn auuuu que nous pou-..,... ... ... .................

vous le savoir, il y a encore «!ct> Grecs eu ont été pour leurs frais.) On sait___ - - - --—■ f _T »• i n 11 b 411 r P *1
<Suito page cinq)

I que l’assaut contre Tripoli a duré 42 
* minutes.

Washington, 23. (P.C.)— Les
Etats-Unis viennent d’ajouter deux 
contributions importantes à leur aide 
à la Grande-Bretagne clans sa lutte 
pour la suprématie des mei». C’est 
le secrétaire de la marine, M. Frank 
Knox, qui a annoncé ccttc nouvelle 
aux journalistes. Vingt navires tor­
pilleurs, |)ctits et très rapides, sont 
prêts à être transférés à la Grande- 
Bretagne, aux termes de la loi de 
prêt-location, et sont peut-être dé­
jà même en route pour l'Angleterre. 
Puis, dos négociations ont été enta­
mées avec |e gouvernement canadien 
pour la construction au Canada de 
petites unités pour la marine de 
guerre, et une fois que la construc­
tion en sera terminée, ces unités 
pourront être remises u la Grande- 
Bretagne, toujours aux termes de la 
même loi.

La décision de construire des na­
vires américains dans 1rs chantiers 
canadiens, est le premier résultat 
pratique obtenu à la suite de l’en­
tretien de Hyde Park. La déclara­
tion conjointe du président Roose­
velt et du premier ministre, du Ca­
nada. M. Mackenzie King, compor­
tait une entente entre les deux pays, 
pour que les ressources d’un pays 
servent a compléter celles de l’au­
tre, en vue d’activer l’effort de 
guerre.

Quant aux navires torpilleurs, ils 
sont prêts à être livrés à la Grande- 
Bretagne. Bien qu’ils puissent par­
courir des centaines de miller sans 
avoir avoir à refaire leur plein d’es­
sence, ils sont trop petits pour faire 
la traversée de l’Atlantique par leurs 
propres moyens; ils sont donc char­
gés sur les ponts des cargos en par­
tance pour la Grande-Bretagne. Cce 
petits navires peuvent naviguer à 
60 milles à l’heure, et ils sont armés 
de tubes lance-torpilles de 18 pouces. 
Ils ont aussi de petits canons,^ et 
quelques-uns d’entre eux ont même 
un appareil pour lancer des bombes 
sous-marines.
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U contribution de l'Amérique
L’évacuation de la Grèce n’a causé aucune 

surprise, après les avertissements de M. 
Churchill et la progression des opérations. 
Devant des forces supérieures en nombre et 
en équipement, la vaillante armée grecque 
et les troupes britanniques reculent constam­
ment vers le sud de la péninsule hellénique; 
déjà, le gouvernement s’est transporté sur 
Tile de Crête et le roi Georges II a annoncé 
sa résolution de continuer le combat jusqu’à 
la fin.

Nous écrivions hier que cette expédition 
valait d’être tentée. En plus de retarder et 
de compromettre l’exécution du plan alle­
mand, elle a eu le mérite de créer une diver­
sion et de permettre aux forces britanniques 
de se porter en grand nombre vers Suez et 
l’Egypte. Les difficultés que les divisions 
nazies ont éprouvées en Grèce ont fourni le 
délai nécessaire à une concentration militaire 
en Afrique. La marche vers le canal et 
Alexandrie se fera dans des conditions beau­
coup plus compliquées pour les Allemands.

Pendant ce temps, le Canada et les Etats- 
Unis ne ménagent pas leur aide matérielle^ 
Lord Beaverbrook, ministre de la construc­
tion aéronautique, vient de déclarer aux 
Communes: “Nous avons déjà bénéficié 
d’énormes livraisons américaines. Un grand 
nombr*, un très grand nombre d’appareils 
américains sont en service militaire. Nous 
avons remis à l’aviation royale près de mille 
avions américains et canadiens complète­
ment montés, en comprenant les Hurricane 
canadiens.” Voilà qui justifie le maire de 
New York, M. Fiorello La Guardia, à son 
arrivée à Ottawa, de déclarer: “Le message 
que je vous apporte, et par votre intermé­
diaire au peuple d’Angleterre, est que le peu­
ple des Etats-Unis transforme sa sympathie 

. en matériel de guerre et en tout ce qui peut 
aider à la cause de l’Angleterre”. Après les 
paroles réconfortantes, ce sont des gestes 
d’une portée pratique considérable. Donnez- 
nous les outils, et nous terminerons la beso­
gne, demandait M. Churchill, pendant que le 
congrès américain étudiait les clauses du 
prêt-bail. Les outils traversent présentement 
l’océan à un rythme qui ne fera que s’accen­
tuer.

De Washington, le secrétaire de la marine, 
M. Frank Knox, fait connaître aujourd’hui 
que vingt torpilleurs légers, pouvant attein­
dre une vitesse de 60 milles à l’heure, sont 
maintenant prêts à être livrés à la Grande- 
Bretagne et qu’ils sont peut-être déjà en 

* route. De plus, son département négocie 
actuellement une entente avec le Canada à 
l’effet de construire des corvettes, dont l’effi- 
cacité pour le convoiement s’est avérée re­
marquable, compte tenu notamment de la 
rapidité de construction, du coût modeste 
et de l’équipage peu nombreux.

Le Canada, nous ne le répéterons jamais 
assez pour convaincre nos détracteurs, ne 
lésine pas sur son effort de guerre. Dans tous 
les domaines, il accélère sa participation. 
Depuis le début des hostilités à nos jours, 
notre armée de terre a passé de 4,500 offi­
ciers et soldats à un chiffre de 184,000, tous 
en service actif, plus une réserve d’une im­
portance équivalente; l’aviation militaire, de 
4,000 à 50,000 hommes; notre marine de 
guerre, de 1,774 officiers et marins à 17,451 
hommes ; nos navires, de 15 à 196. Tous nos 
effectifs se sont multipliés et chacun sait que 

.. ce n’est là qu’une part du labeur entrepris, 
p Après la chute de la France, le premier- 
: ministre britannique entrevoyait le jour où 
| le Nouveau-Monde viendrait au secours de 

l’Ancien et lui apporterait le meilleur de ses 
ressources et de son coeur pour le maintien 

| de la civilisation occidentale. Ce jour est 
arrivé et l’Amérique fournit une gigantesque 
contribution qui devra décider du sort de la 

: guerre. Car il est prouvé que la valeur du 
soldat allemand n’est nullement supérieure 
à la vaillance et au courage du soldat britan- 

: nique; ce qui fait sa force, c’est qu’il est
mieux équipé, c’est qu’il a derrière lui une 
nation solidement industrialisée qui se pré­
pare depuis des années à tenter la grande 
aventure. Ce retard, la Grande-Bretagne est 
en train, grâce à l’Amérique, de l’annuler et 
elle pourra d’ici quelques mois dépasser son 
concurrent.

L’étalon-baïonnette
Un fonctionnaire bien connu pour scs sympathies 

nazies disait, le mois dernier, dans un bar de B i- 
carest, que M. Funk, ministre des Finances .la 
llle Reich avait bien fait de répudier l'étalon-or, 
“instrument dont on faisait un mauvais usage,” 
dit-11. “Les nazis lui ont substitué l’étalon-baïonnctte, 
dont en fait encore un plus mauvais usage,” ré­
pliqua un patriot* indigné,

DANS LES JOURNAUX

Québec et l’électricité
La decision du premier-ministre de la province de 

Québec, M. Godbout, d'étatiser les ressources hydro­
électriques de la Bcauliurnoia a démontré de fa<;on 
indiscutable la détermination du gouvernement de 
concurrencer le trust au bénéfice des contribuables. 
Sans connaître encore les modalités de l’entente a 
intervenir, il est d’ores et déjà assuré que la pro­
vince souhaite développer nos pouvoirs hydrauliques 
de façon à permettre l'établissement de nouvelles in­
dustries et à disséminer dans les campagnes les bé­
néfices de l’électrification. Ce sont là des avantages 
incontestables. Une Hydro provinciale aura à sa 
disposition plus de 3,000,000 de chevaux-vapeur : 
500,000 actuellement produits à la Beauharnois, plus 
2,000,000 environ qui ne sont pas présentement uti­
lisés. Une fois le Saint-Laurent aménagé, les rapi­
des de Lachinc fourniront 1,000,000 de chevaux-va­
peur.

Un journal de l’Ouest, la Winnipeg Free Press, 
a saisi l'importance de cette initiative. C’est ainsi 
qu'il écrit :

M. Godbout a raison de dire que le projet du Saint- 
Laurent permettra à la province de Québec de con­
server sa suprématie en pouvoir électrique. La pro­
vince d'Ontario obtiendre 1,100,000 chevaux-vapeur 
de la section internationale du fleuve, alors que Qué­
bec retirera en définitive presque trois fois davan­
tage de son propre territoire, à Beauharnois et a 
Lachinc.

Devant cette orientation nouvelle du gouverne­
ment, il n'e.-t pas étonnant que les compagnies pri­
vées se soient émues et aient cru a jamais passé le 
temps heureux où clics disposaient à leur gré des 
ressources de la province. Elles devront se faire 
une raison. Non qu'il s'agisse de les spolier. Le tré­
sorier provincial, M. Mathewson, a été très catégo­
rique à cet égard. Il n'entend pas s'emparer des 
biens de ces compagnies, mais si elles ne consentent 
pas à collaborer loyalement avec l’administration, 
nos chefs politiques choisiront le parti du peuple 
contre celui du trust. C’est d'une élémentaire jus­
tice.

Au reste, que nous le voulions ou non, nous nous 
acheminons vers un contrôle collectif des principa­
les ressources nationales. C'est ce qui est arrivé dans 
tous les pays. Les uns ont vu une main-mise incon­
ditionnée de l'Etat sur toutes les industries-clés, les 
autres ont préféré procéder sur une base coopéra­
tive, désirant intéresser toute la population aux en­
treprises. De toute façon, le libéralisme économique 
qui s’est survécu jusqu’en ces dernières années a 
terminé sa carrière. Les esprits les plus sérieux 
cherchent ailleurs des solutions aux problèmes com­
plexes de la production et de la répartition des biens. 
Il serait sans doute magnifique que l’harmonie éco­
nomique réussit à s’établir d’clle-mpmc, mais les 
événements ont rejeté les prétentions des champions 
de cette généreuse utopie. Cette liberté incondition­
née aboutit généralement à l’écrasement du plus 
faible par le plus fort. Ce n’est pas elle qui hâtera 
jamais le règne de la justice.

Tout ceci nous éloigne de l’étatisation prochaine 
de la Beauharnois, qui eût paru scandaleuse il y a 
quelques années, et que la majorité de la popula­
tion souhaite maintenant. C’est que les événements 
vont singulièrement vite et font lever des objections 
qui eussent été autrefois insurmontables et qui le 
plus souv»nt n’avaient qu’un caractère sentimental.

[Choses du temps
A U montée Siint-Michci

Mgr Olivier Maurault a le goût des trouvailles 
mi-historiques, mi-artistiques. A une réunion ré­
cente d’une de nos sociétés savantes, il révélait l’ex­
istence à Montréal d'un groupe de peintres modes­
tes qui possédaient en commun la passion de la pein­
ture et un atelier en plein air. Cet atelier, c’est ou 
plus exactement c’était la montée Saint-Michel, de­
venue plus prosaïquement la rue Papineau, partant 
de la rue Mont-Royal jusqu’au domaine de Saint- 
Sulpicc, à la hauteur du boulevard Crémazic. Il y 
avait là un bois, une ferme, de petits lacs, bref un 
paysage rural qui procurait aux peintres des sujets 
d'inspiration champêtre.

Ces artistes amateurs, sans aucune prétention, 
n’ont jamais recherché les feux de la publicité; ils 
sc sont tenus dans l’ombre d'où vient de les tirer 
Mgr Maurault. La galerie Morency expose présen­
tement deux cents toiles environ signées de huit 
noms différents. L’impression première en est une 
de confusion qui tient surtout au fait que les toiles 
recouvrent entièrement des murs exigus. A l’analyse 
cependant, on distingue très bien la manière de cha­
cun, et il est digne de mention que des artistes aussi 
liés et travaillant le plus souvent sur une même ma­
tière n’aient pas perdu leurs caractéristiques indi­
viduelles.

Il saute aux yeux que le maître du groupe, le seul 
à notre sens qui possède un talent réel, c’est Arsène 
Aubin. Son observation est personnelle, il traite ses 
sujets avec une touche originale. Son fusain inti­
tulé Femme nu repos est dessiné d’un trait sûr et 
aisé. Quelques-unes de ses vieilles maisons ont du 
caractère et une couleur très juste. Jutras peint de 
belles scènes paisibles et lumineuses; à noter jiar- 
ticulièremcnt sa toile qui représente scs compagnons 
en train de peindre à la ferme de la Montée. Lc- 
gault est un élève applique qui manque un peu de 
tempérament, tandis que Martel donne surtout des 
études, d’animaux notamment, d’une bonne obser­
vation, mais qui n’échappe pas à la monotonie. Pé­
pin s’intéresse beaucoup à la lumière; le malheur, 
c’est qu’il ne maîtrise pas toujours ses couleurs. 
Poirier expose d’agréables paysages qui reposent do 
scs natures mortes d’une méticulosité enfantine. De 
Proulx, nous conservons un excellent souvenir de 
sa Ferme Ogilvie et d’une petite toile très juste qui 
recompose habilement un coin de la rue Bordeaux.

Dans l’ensemble, ces artistes témoignent d’un at­
tachement sincère et parfois naïf à la joie de pein­
dre. Si quelques-unes de leurs oeuvres sont dépour­
vues d’intérêt, il en est d’autres qui atteignent à un 
honnête métier. Cette exposition est surtout ins­
tructive en ceci qu’elle nous fait comprendre qu’il 
y a parmi nous des âmes simples et des talents sans 
détours qui recherchent le moyen d'exprimer leur- 
rêves de beauté. Sur ccux-lh, le matérialisme n'a 
pas de prises. Avec gaucherie souvent, ces peintres 
traduisent leur volonté d« créer. Et c’est ce qui est 
le plus émouvant.

Le petit roman de Madame Stowe
Un roman publié aux Etati-Unis il y a deux ou 

j trois ans: Gone with the Wind, do Margaret Mit­
chell, a subitement remis à la mode ]a guerre de 
Sécession. Dans la vie des lettres américaines, cette 
époque de la présidence d’Abraham Lincoln a brus- i 
quement retrouvé de l’actualité. Tout ce qui con­
cerne le président martyr, les esclaves nègres, la 
lutte gigantesque du Nord et du Sud, passionne 
la curiosité de nos voisins. Et les études historiques 
sur cette dramatique période se succèdent chez les 
éditeurs de New-York et de Boston.

L’un des plus curieux et des plus intéressants 
parmi les ouvrages récemment parus est certaine­
ment la vie de Harriet Beecher Stowe que M. Forrest 
Wilson publie sous le titre de Crusader in Crinoline.

Harriet Beecher Stowe, c'est le personnage le 
plus important peut-être de la guerre de Sécession, 
car cette petite fi'minc en crinoline et à bandeaux 
de cheveux noirs fit plus pour que cette guerre fût 
déclarée que n'importe lequel des autres person­
nages historiques de cette tragédie. Et l'épouse du 
Révérend Calvin Stowe est peut-être une plus grande 
figure dans 1’hi.stoirc des Etats-Unis qu'Abraham 
Lincoln et le général Grant.

Le président Lincoln ne connut madame Beccher 
Stowe qu’en 18G2, alors que la guerre civile durait 
déjà depuis dix-huit mois. Et il paraît que l’homme 
d’Etat fut si étonne de U petite taille de la célèbre 
Harriet qu’il ne put s’empêcher de dire, en serrant 
sa main minuscule dans sa grosse patte: “Ainsi, 
voilà la petite dame qui a fait cette grande guerre!”

Car la guerre do Sécession fut en partie l’oeuvre 
de madame Beecher Stowe. Et l’arme dont elle sc 
servit fut son célèbre roman Uncle Tom’s Cabin.

Jamais oeuvre littéraire n’eut une telle influence, 
si ce n’est peut-être celle de Jean-Jacques Rousseau, 
qui inspira la Révolution française, ou celle de Fré­
déric Nietzsche, qui a donné aux Allemands leur 
orgueil de race et leur volonté de puissance. Mais 
Rousseau dut écrire plusieurs traités de philosophie 
pour démolir la monarchie française et persuader 
aux Français de tout chambarder dans leur admi­
rable civilisation. Quant à Nietzsche, il doit partager 
avec Gobineau la gloire, si on peut s’exprimer ainsi, 
d'avoir influencé l'Allemagne moderne. Mais Har­
riet Beecher Stowe, toute seule avec son petit roman, 
réussit à allumer une guerre civile qui manqua de 
ruiner son pays et qui coûta plusieurs centaines de 
vies humaines aux Etats américains. C'est un assez 
beau résultat pour un écrivain qui n’avait, après 
tout, aucun génie.

Je me hâte de dire d'ailleurs que l’on doit avoir 
beaucoup d’admiration pour le caractère de cette 
femme de pasteur qui prit la défense des nègres 
avec le plus grand courage et le plus profond désin­
téressement.

Mais son livre, ce célèbre roman de La Case de 
VOncle Torn, arrivait à un moment si réellement 
psychologique qu’il précipita des événements en pré­
paration. Jamais roman n’a causé une telle catas­
trophe dans un pays.

Et ce n'était même pas une belle oeuvre, car 
Uncle Tom’s Cabin est écrit sans grands soins lit­
téraires. L’émotion que le livre produisit ne dut 
vraiment rien à l’art. Il devait tout au moment, i 
l’heure où H paraissait. La misère terrible, le tra­
gique quotidien de l’existence des esclaves parurent 
en pleine lumière grâce à ce roman, et toutes les 
âmes généreuses en furent profondément boule­
versées. Harriet Beechci %towe gagna à la cause 
antiesclavagistc tous les coeurs sensibles.

Et les Etats du Nord étaient remplis de coeurs 
sensibles qui désiraient férocement ]a destruction 
et la ruine des Etats du Sud.

Madame Beccher Stowe n’avait nullement pensé 
obtenir un tel succès en écrivant son petit roman 
nègre. Il parait même qu’en le rédigeant elle pen­
sait surtout au plaisir qu'elle aurait à s’acheter une 
robe neuve dont clic avait grand besoin. Car clic 
avait vendu pour trois cents dollars, à une revue 
locale, le droit de le reproduire en tranches.

D’ailleurs, lorsqu’elle offrit son ouvrage à un 
grand éditeur de Boston, il refusa de le publier. Et 
c’est un obscur libraire nomme Jowctt qui risqua la 
publication en volume. Ce fut tout de suite la grande, 
l’énorme vente, le public se disputant les éditions et 
le nom d’Harriet Beccher Stowe devenant illustre 
du jour au lendemain. “Elle est la femme la plus 
célèbre dans le monde après la reine Victoria”, di- 
sait-on.

Et la fortune sc mit à affluer dans l’humble mai­
son du pasteur Calvin Stowc qui dut, dès lors, re­
garder sa géniale épouse avec un peu de terreur 
sacrée.
*C’cst en 1852 que Uncle Tom’s Cabin parut. Dix 

ans après, la guerre civile, que ce roman avait pré­
parée, ensanglantait les Etats-Unis.

Harriet Beccher Stowc assista au drame. Et elle 
songeait peut-être alors que, si un jour de l’année 
1851 elle n’avait pas eu besoin d’une robe neuve, 
rien de tout cela ne se serait produit.

Robert de ROQUEBRUNE

51 départements allemands
Paris -y Le gouvernement national-socialiste que 

Hitler et ses partisans faisaient triompher dans 
toute l’Allemagne dès 11)33 s’étend maintenant à 51 
départements français, les plus riches et les plus 
populeux. 45 départements sont entièrement oc­
cupés par les nazis, six autres le sont partiellement.

| L’armée d’occupation tient garnison sur une super­
ficie où avant i’efffondrcmcnt de juin dernier vi­
vaient 27,885,034 Français. Le gouvernement de 
Vichy pour sa part n’administre entièrement que 
38 departements où l’on comptait à peine 12,- 
000,000 de population avant la guerre (recense­
ment de 1936). Voici la liste dos départements 
situés en zone occupée : Loir-et-Cher, Aisne, Ar­
dennes, Aube, Belfort, Calvados, Charentc-infé- ; 
ricurc, Cher, Côte-d’Or, Côtes-du-Nord, Doubs, 
Eure-et-Loir, Finistère Loire, Loire-inférieure, 
Loiret, Maine-et-Loire, Manche, Haute-Marne, 
Mayenne, Meurthe-et-Moselle, Meuse, Morbihan, 
Moselle, Nièvre, Nord, Oise, Orne, Pas-de-Calais, 
Bas-Rhin, Haut-Rhin, Haube-Saônc, Sarthe, Seine, 
Seine-inférieure, Seine-et-Marne, Seine-ct-OLse, 
Deux-Sèvres, Somme, Vendée, Vosges, Yonne, Ille- 
et-Vilaine. Les six départements partiellement oc­
cupés par les Allemands et limitrophes à la France ' 
de Vichy sont les suivants : Charente, Gironde, 
Indre-et-Loire, Landes, Saône-et-Loire, Vienne. 
On sait qu’il y a 89 départements en France.

— — ■ ■ ■•----------------------------------- ------------ —

Si l’Allemand savait...
“Il n’y a pas eu, je pense, d’exemple plus frap­

pant de démocratie agissante que celui que nous 
donne la Grande-Bretagne en ce moment. Je crois { 
que si l’ennemi pouvait percer le brouillard d’illu- i 
sion dont il s’enveloppe pour sa propre déception, 
et voir l’Angleterre telle qu’elle «st aujourd’hui, il 
y trouverait une force irrésistible. Il serait ébran­
lé par le calme imperturbable et la force de volonté 
do ces Anglais contre lesquels ne prévalent ni les 
cris ni la violence. Le monde sait maintenant que 
lorsque ce peuple patirni, tolérant ai pacifique se 
décide finalement a écraser le mal, aucun pouvoii 
sur terre ne peut modifier sa détermination et le 

j faire dévier de son cours.” — L’hon. Vincent Mas- i 
I scy, haut-commissaire du Canada a Londres, 22 J 

Janvier 1941.

ta Gestapo juge les religieux 
superflus

Au cours d’une émission destinée à l’Espagne, le 
poste de radio du Vatican protestait vivement, l’au­
tre jour, contre l'expulsion des ordres religieux par 
les Nazis, dans les territoires que l'Allemagne a 
conquis.

—Des ordres religieux ont déjà été expulsés 
d’Espagne, disait la voix du Vatican, mais on leur 
donnait au moins un avis de dix jours. Les Nazis 
n’accordent que huit heures de répit.

Cette protestation du Saint-Siège était motivée 
par la vague de persécution qui s’est abattue sur 
les congrégations d’hommes et de femmes depuis 
l’avènement de l’hitlérisme dans plusieurs contrées 
européennes. Nous fournissons ci-après des détails 
sur la façon dont les Nazis procèdent pour expulser 
les ordres religieux de leurs monastères. Il s'agit, 
dans le cas qui nous occupe de l'abbaye bénédictine 
d’Admont-cn-Ennsthal, dans la province autrichien­
ne de Styrie. L'institution fut fondée il y a environ 
900 ans.

Un jour, des agents de la Gestapo (police secrète 
du Reich) s’amenèrent à l’abbaye et firent comparaî­
tre les moines tour à tour devant eux. Ils demandè­
rent à chacun des religieux: “Qu’est-ce que vous 
faites d’utile dans la vie?” Tous les Bénédictins 
répondirent qu’ils consacraient tout leur temps au 
travail et à la prière, ainsi qu’aux études scientifi­
ques. Les enquêteurs ne discutèrent même pas: 
“Vos prières, on peut s’en passer. Vos études scien­
tifiques sont parfaitement superflues. Quant à vos 
travaux manuels, l'Etat va s’en charger.” Les moi­
nes furent tous expulsés — sauf deux. Mais l’un de 
ceux-ci, âgé et malade, fut bientôt ramené devant 
les agents de la Gestapo. C'était le père Anselme.

L’agent — “Quelle est au juste votre occupa­
tion?”

Père Anselme — “Je n’ai pas d'occupation par­
ticulière. J’ai 78 ans. Je suis malade et je me sens 
déjà presque invalide, au point que je marche à 
l’aide d’une béquille. Je suis ici depuis plus de 
cinquante ans, mais je ne suis même plus en état 
de travailler depuis trois ans. Je prie et je dis la 
messe.”

L’agent — "Vous croyez à votre Evangile?”
Père Anselme — “Certainement.”
L agent — “Votre Evangile dit que celui qui ne 

travaille pas ne doit pas manger. Vous êtes donc 
tout-à-fait inutile. Allez-vous en! Je vous donne 
jusqu'à la tombée du jour.”

. Deux jours plus tard, on trouva le cadavre du 
pere Anselme au bord de la route, dans une forêt 
voisine. Le^ froid et la faim l’avaient terrassé. 
(Service fédéral de l’Information)

---------- ------——---------------------

«cille, prétend s’etre échappé d’un camp d’Allemagne, 
obtient de passer en Algérie, se rend à Casablanca 
et là, à la nage rejoint un navire portugais qui l« 
conduit à Londres. Vous parlerais-je de ces quatre 
jeunes ouvriers de Paris ou de ces pêcheurs bretons 
que je voyais arriver on Angleterre, il y a deux 
mois? Vous parlerais-je de ce jeune homme qui cons­
truisit de ses mains un avion pour gagner l’autre 
côté de la Manche, choisissant un jour de tempête 
pour échapper aux patrouilles allemandes? Et en­
fin, le plus beau témoignage d'unité, d'unité dans le 
sang, d’unité dans le sacrifice total. Le 11 novembre 
1940, «des étudiants parisiens dignes des héros de 
Koufra, dignes des héros engloutis du Narval, 
tombaient sous les coups allemands près de la tombe 
du Soldat Inconnu. Et tous savent que dans les eaux 
de la Manche, de l’Atlantique et de la Méditerranée, 
sur les sables de Lybie et d’Erythrée et bientôt sur 
d'autres champs de bataille, des marins et des sol­
dats de la France libre sont morts ou se préparent 
à mourir.

Nous comptons sur eux comme ils comptent sur 
nous. Nos combats ne sont rien si nos frères en 
France ne gardent pas Pâme française. Leur travail 
de reconstruction est vain si nous ne leur donnons 
pas les armes pour libérer la France.

Cette unité et cette claire conception des réalités 
sont un contraste frappant à la situation présent* 
de la France. La France est sous le signe de la con­
fusion, confusion des plans militaires et politiques. 
Confusion de plans moraux et nationaux. Confu­
sion des personnes. A l’ombre des grands et honnêtes 
soldats rôdaillent, tels des corbeaux sur un charnier, 
des nobliaux dégénérés et des financiers véreux. Les 
jeunes ont compris, ils ont refusé de se laisser em­
brigader dans un plan quinquennal de mortification. 
Ils s’efforcent de connaître et de combattre leurs 
faiblesses et leurs défauts et cela avec Vaide de 
maîtres et de chefs en lesquels ils ont toujours eu 
confiance, des Robert Garric, des Monseigneur 
Chevrot, à la lumière de Bainville et de Charles Pé­
guy. .Cette fraternité, cette union dans le travail, 
dans la souffrance, dans l’espérance, a fait sauter 
la gangue des luttes de classes et des luttes de par­
tis et a réalisé la fusion totale. Les jeunes ne se lais­
seront pas entraîner dans les vieilles ornières d* 
haine et forts de cette union il» regardent l’avenir 
avec confiance. .... ... . ...

Sens de la liberté. Sens de la fraternité chrétienne. 
Sens du devoir. Sens de la continuité française. Tels 
sont les grands caractères de la jeunesse français* 
actuelle, jeunesse de combat étroitement unie, dé­
cidée à tout sacrifier pour libérer son pays et réta­
blir les grandes vertus chrétiennes qui 
la force, décidée à gagner cette guerre et decide® a 
gagner la paix qui la suivra._____________

R. S. V. P.&ââTi 
la jeunesse r , ' veut 

libérer la France
Texte de la causerie prononcée hier soir devant 

les étudiants de l'Université de Montréal
Par le lieutenant SA VARY

Al*e de camp dn Commandant d'Arpcnlicn

(Suite et fin)
Le 18 décembre 1938, le professeur Ripert, doyen 

do la Faculté de droit de Paris, qui devint par la 
suite ministre de la justice dans le gouvernement 
de Vichy, nous disait: "Vous avez la chance d’être 
des étudiants libres, à une époque où flans beaucoup 
do pays les jeunes gens ont ce j>ire destin d'aimer 
la servitude. Il n’est pas vrai que le désordre doive 
naître nécessairement de la liberté, que le travail 
ne soit possible que dans la contrainte... prouvez le. 
Ce n’est pas en imitant les autres que vous dé­
fendrez la France, mais en maintenant son esprit.”

Nous sommés restés fidèles à cet enseignement.
L’incertitude du lendemain a conduit la jeunesse 

française à regarder plus loin en avant, plus loin 
en arrière. Los jeunes ont ainsi acquis profondé­
ment le sens de la durée, le sens de la continuité 
française dont ils ne sont que des chuinons. Et qui, 
mieux que vous, comprendrait ce sens qui nous ani­
me de la continuité française, vous. Canadiens 
français, qui nous donnez un magnifique exemple 
de vitalité, de persévérance et de souvenir.

Par ailleurs, l'insécurité du présent, l’incertitude 
de l’avenir ont contribué à combattre la tendance 
statique de certains Français qui sont effrayés de 
tout changement, de tout mouvement, qui s’hypno­
tisent sur le moment présent. Beaucoup de Français 
de cette sorte avaient vu dans la guerre la fin 
d une incertitude. Ils ont accepté l’armistice qui 
leur apportait la fin d’une autre incertitude et qui, 
croyaient-ils, leur apporterait la stabilité. C’est 
pour mettre en garde contre cette tendance que le 
grand historien catholique, Robert d’Harcourt, écri­
vait à Vichy, en décembre 1940: “Nous nous borne­
rons à noter l’imprudence d’une trop grande con­
fiance mise dans l’épilogue en sérénité. Ce monde 
fragile et qui, après le cyclone de la grande guerre, 
n était qu’un convalescent, a été trop profondément 
ébranlé pour retrouver si aisément son équilibre.”

De cecHcs jeunes ont clairement conscience: on 
ne peut s abstraire, on ne pout s’isoler par un acte 
unilatéral, ni du monde, ni de* la guerre. La paix 
et la sécurité se conquièrent et ne s'implorent pas. 
On n’a de droits que ceux qu’on sait défendre. Ils 
savent qu ds sont destinés à n’avoir jamais de repos, 
à être toujours sur la brèche, car après la victoire, 
la jiaix ouvrira de nombreux problèmes qui mettront 
en jeu l’avenir de notre pays. Il faudra retrouver un 
équilibre social, un équilibre économique, un équi­
libre politique pour ia France et pour j'Europc. Cet 
armistice et cet abandon de la lutte ont posé des 
problèmes coloniaux graves. Il faudra rendre des 
comptes aux peuples que la Fiance protège. I| fau­
dra, en un mot, sc montrer dignes de notre empire, 
car la jeunesse française revendique la totalité du 
patrimoine français. Et son coeur saigne lorsqu’elle 
voit l’infiltration allemande tolérée au Maroc, au 
Maroc du maréchal Lyautcy, lorsqu’elle voit l’Indo­
chine livrée aux Japonais et les Etats de Syrie, où 
la France exerçait son influence bienfaisante depuis 
des siècles, sur la pente «le l’anarchie.

A tous ces problèmes, à toutes ces difficultés, les 
jeunes Français sc préparent. Il y feront face avec 
toute leur âme et avec toute leur conscience, car ils 
savent que la France sera ce qu’ils la feront, et 
qu’une F’rance prospère, forte et libre, est nécessaire 
au monde.

Réponses aux questions potées en demiirs page
1. —Devons-nous regretter les tournois de che­

valerie? Devons-nous surtout nous plaindre qu’il 
n’y ait plus de ces petites guerres particulières et 
interminables que sc faisaient entre eux deux ou 
plusieurs seigneurs anxieux de se rebeller contre 
les devoirs d’hommage et de yasselage qui leur 
incombaient? C’est à ces occasions que sc justi­
fiaient l’expression. Nous ne pouvons pas regretter 
ces conflits quoiqu’ils se déroulassent avec plus 
de générosité et de respect des formes qu’on en 
montre aujourd’hui. Il y avait alors des proc«*: 
dures consacrées que l’on suivait fidèlement. Si 
un seigneur voulait au Moyen-Age entrer en lutte 
avec son voisin ou son suzerain, il devait envoyer 
d’abord un héraut qui venait par trois fois sonner 
du cor et lancer le cartel, c’est-à-dire déclarer les 
hostilités ouvertes. Le seigneur menacé apparais­
sait alors sur sa tour (ou l'un de ses officiers à #a 
place) et relevait le défi. Sinon, les soldats de 
l’escorte du héraut poussaient une grande huée et 
accablaient le lâche de leurs insultes. De mémo 
dans les tournois, lorsqu’un prix était dispute, 
le maître des jeux faisait sonner du cor. Si aucun 
champion ne se présentait au nom de telle grande 
maison, ceux de la maison rivale lançaient leur 
huée ou cri.

2. —Il n’y a pourtant que quelques mois, tout 
au plus deux ou trois ans que tous ces noms flo- 
rissaiont; je veux dire qu’il y a peu de temps encore 
tous ces noms représentaient îles réalités et quo 
tout !c monde y était intéressé. Stresa est préci­
sément le type de ces choses complètement oubliées 
maintenant. C’est une petite ville du nord de l’Italie 
où, «n 1935, sc tint une. conférence qui réussit à 
unir la France, l’Angleterre et l’Italie contre l’Al­
lemagne. Mais le Front Populaire changea tout 
cela... Le colonel Joseph Beck fut le dernier mi­
nistre des affaires étrangères de Pologne. Il avait 
cru que son pays pourrait s’allier à Hitler; il est 
bien détrompé maintenant... En Egypte, on ne 
parle plus guère du Wafd, le parti nationaliste 
des Chemises Vertes qui tenta de prendre le pou­
voir il y a quelques années. On a de même oublie 
Nicolai Titulesco, ministre des affaires étrangère» 
do Roumanie, qui était reconnu comme le plus 
chaud partisan de la France dans l’Europe Cen­
trale. Sokol (faucon) est le nom des membre» 
des sociétés de gymnastique qui formaient l’ar­
mature morale de la Tchécoslovaquie. Encore un 
ministre des affaires étrangères, celui de Hongrie» 
le comte Istvan (Etienne) Czaky, mort mysté­
rieusement, il y a quelques semaines.

3. —Le premier par ordre d’importance ainsi que 
par son mérite propre des principaux administra­
teurs nazis doit être le “protecteur” de Bohême 
et de Moravie, le baron Konstantin Von Ncurath. 
Il fut ministre des affaires étrangères bous Von 
Papen ainsi que pendant les premières années du 
règne d’Hitler. Il a sous ses ordres directs Konrad 
Hcnlein qui se rendit célèbre pour son agitation 
à la tête des Sudètes. Hcnlcin administre la 
Bohème. Son collègue en Moravie a maintenant 
un plus haut poste. Après s’être fait la main dans 
la Sarre, Joseph Burckel a passe de là en Moravie 
puis maintenant nu Gouvernement-général de 
Pologne. De tous c’est lui qui a les plus grands 
dons d’organisateur. _ La Norvège, devenue une 
République par décision d’Hitler, garde un gou­
vernement “régulier” et un premier ministre dan» 
la personne du major norvégien, Vidkun Quisling» 
le type même des traîtres et dos “collaboration- 
nistes” auxquels on a donné son nom. Il no s’est 
pas trouve de quisling dans la Hollande et Arthur 
Szeiss-Inquart y assume maintenant tous les^ pou­
voirs. Ce même Szeiss-Inquart, le plus détesté 
de tous les Allemands à ce qu’on prétend, est celui 
qui a trahi son chef, Schussnigg, et appelé Hitler 
à la rescousse en Autriche on mars 1938.

Les jeunes Français ont donc pleine conscience 
des responsabilités qu’ils revendiquent, ils mesurent 
du regard la tâche immense qui les attend et ils 
voient aussi clairement quels sont leurs devoirs.

Et c’est ce que nous entendons et ce que nous 
lisons chaque fois qu’il nous vient dos nouvelles de 
France, Tous cherchent à faire totalement et plei­
nement leur devoir, leur devoir envers la France, 
leur devoir envers eux-mêmes, leur devoir envers 
leurs familles, envers ces générations qui les ont 
précédés. Ils veulent que leurs pères puissent après 
leurs durs labeurs vivre dans un climat de paix, 
vivre dans un climat d'honneur.

Devoir envers la France, devoir envers eux-mêmes. 
Ils préservent l’âme française. Je n’en citerai qu’un 
exemple, celui des camps de jeunesse, parce qu’il 
en a été beaucoup discuté. Ces camps de jeunesse 
ont paru nécessaires nu gouvernement pour enca­
drer, pour occuper les jeunes. Ils présentent un dan­
ger grave. Ils pourraient permettre à l’influence 
nazie de s’infiltrer dans l’esprit des petits enfants 
de France. Et c’est là la forme la plus effrayante 
de la “collaboration”. Aussi, avec réalisme, les meil­
leurs en Franco ont-ils compris que, quelles que fus­
sent leurs répugnances personnelles, leur devoir était 
de ne pas se tenir à l’écart, mais de prendre part à 
eo mouvement, afin d’y combattre l’influence nazie. 
Et c’est ce qui explique la présence de toute la jeu­
nesse française dans les camps, car là comme ail­
leurs clic donne un témoignage de parfaite unité.

Et cette unité est parfaite sous quelque angle 
qu’on la considère.

Entre nous et ceux qui ne sont pas encore libres 
de combattre ouvertement, il y a unité de travail, 
unité de souffrances, unité d'espérance. Et constam­
ment |es jeunes de Frnncc ni rivent. Au péril de 
leur vie ils I raven eut toutes |e difficultés. Vous 
imrlcrais-je de celui qui préparait Saint-Cyr à Pa­
ris? En décembre il sent qu’il faut qu’il rejoigne 
les forces françaises libres. Ses parents le bénissent 
«t il part, franchit de nuit la frontière, gagne Mar-

Coering, prétendant au trône 
d’Angleterre

Le quotidien allemand Hamburger Tageblati 
rapportait récemment, avec beaucoup do sérieux, 
que le maréchal Gocring peut se réclamer légitime­
ment du titre de cousin du roi d'Angleterre George 
VI, comme descendant d’Henri II Plantagcnet. La 
ville de Brunswick entreprit des recherches dans 
l'nsccndancc du maréchal à l'occasion do son^ 48o 
anniversaire, célébré en janvier dernier. On décou­
vrit que Gooring descendait d’Henri-le-Lion, duc do 
Bavière et de Saxe au XIIc siècle. Si tout cela est 
vrai, il faut penser, d’après le Lexicon Meyer, équi­
valant allemand de VEncyclopedia Britannica, au* 
l’ancêtre direct de Gocring devait être le duc Albert 
i: de Brunswick qui est mort en 1318. Ce dernier 
était un petit-fils de Guillaume, l’un des trois fils 
d'IIcnri-lc-Lion et de la princesse Mathilde sa deuxie­
me femme, fille d’Henri II d’Angleterre. Cela jus­
tifierait peut-être le satellite d'Hitler do rempla­
cer George VI sur le trône de Grande-Bretagne, si 
l’invasion réussit aux nazis.
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Le régistraire des services 
nationaux de guerre à Montréal 
a été suspendu de ses fonctions

Suspension ordonnée per le sous-ministre des 
Services nationaux de guerre, le général 
La Flèche — M. Raymond Ranger assume 
temporairement le poste devenu vacant

MONTREAL, )EUDI 24 AVRIL 1941

Le journal du matin est le
PREMIER À VOUS RENSEIGNER

sur l'actualité mondiale

Ottawa, 123. — Le général L.-R. 
Laflcche, sous-ministre conjoint du 
ministère des services nationaux de 
guerre, a adressé ce soir le télégram­
me suivant à Thon, juge A. Trahan, 
président de la Commission adminis­
trative des services nationaux de 
guerre pour le district de Montréal:

"En vertu de l’autorité qui m’est 
conféré par le ministre suppléant des 
services nationaux de guerre, le rc- 
gistrairc de votre division adminis­
trative est incessamment suspendu de 
scs fonctions. Veuillez en prévenir le 
registraire immédiatement et à moins 
d'objection de votre part veuillez 
voir, s’il vous plait, à ce que Mon­
sieur Ranger accepte pour le moment 
'.a charge de îegistrairc pro tempore.

Veuillez accuser réception aussitôt 
que possible.’’

Signé: L. R. LAFLECHE, 
sous-ministre, ministère des 
services nationaux de guerre.

* * *
Le registraire qui est ainsi suspen­

du de ses fonctions est Mc Pierre Dé­
cary, qui occupait ce poste depuis la 
création de ce service. Son successeur 
pro tempore est M. Raymond Ranger, 
qui était sou assistant. Le général La- 
Flèche a fait connaître sans commen­
taire le texte du télégramme. Inter­
rogé par la Presse Canadienne, il a 
dit qu’il ne jugeait pas opportun de 
faire connaître pour le moment les 
motifs de sa decision.

La Sûreté municipale arrête deux individus 
qui auraient battu un jeune garçon

Deux jeunes individus furent ap­
préhendés, hier, par l’escouade pré­
posée aux homicides, au sujet d’une 
brutale affaire dont la victime est 
un garçon de 16 ans, Joseph Sicard, 
dont les parents habitent 2160c, rue 
Plessis. Cet adolescent aurait retardé 
de rapporter une bicyclette qu’il 
avait louée et on l’aurait battu cruol- 
lement. Accompagné de son père, le 
jeune Sicard se rendit aux quartiers 
généraux de la Sûreté municipale, 
mardi dernier,‘où l’on constata qu’il 
avait été cruellement battu. Sicard 
relata à M. Armand Brodeur, direc­
teur adjoint de la police de Mont­
réal et qui commande aussi la Sûreté 
municipale, qu’il avait été battu par

deux hommes, dont l'un lui avait 
tenu les mains, pendant que l'autre 
le battait à coups de poing. Il ajouta 
que lorsque ce dernier fut fatigué, 
celui qui le tenait prit sa place, et 
continua à le blesser à violents coups 
de poing.

Les inculpés dans cette affaire sont 
Gérard Lacombe, 25 ans, 1496 rue 
Demontigny et Benoit Millcttc, 19 
ans, 1622, rue DcBulIion. Tous deux 
comparaîtront, aujourd'hui, en cor­
rectionnelle. La double arrestation 
fut effectuée, hier midi, par le lieu­
tenant-détective Georges Allain, ac­
compagné des sergents-détectives A. 
Picard, W. Beaupré et G. Thibault, 
de la Sûreté municipale.

Ces Belges se joignent à nous

>

Un groupe de jeunes Belges du Brésil e» d’Argentine sont arrivés de New-York en gare Bonavcnturc. hier matin, sur le 
"Montrealer" du Canadien National. Ils se joindront au contingent de leurs compatriotes déjà à l’entrainement au 
camp militaire de Joliette. Ce sont, de fauche à droite: MM. Georges Poppe. Henri Raymond de Lact, Cyril Van 
Cauteren, Georges Fisher, Michel Weltjcns, Guillaume Lepage et René Cielen de Carvalho. MM. |can de Bremacker et 
René Aronstein, qui faisaient aussi partie du groupe n'apparaissent pas sur cette photo. (Photo CANADA»

Le “Prince 
of Wales” 
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Fête de 
saint Georges

Londres, 23. (P.C.) — Malgré la 
guerre, l’Angleterre n’a pas oublié 
que c’était aujourd’hui la célébration 
de l’anniversaire du martyre de saint 
Georges, le vainqueur du Dragon. 
Comme scs quartiers généraux ont 
été endommagés par une bombe, la 
société royale de St. Georges a tenu 
la traditionnelle réunion de la fête 
dans la crypte de St-Paul, mais le 
défilé habituel n’a pas eu lieu. Un 
grand nombre d’Anglais ont porté 
à la boutonnière la rose, à la mé­
moire du saint. Celui-ci fut mar­
tyrisé le 23 avril, en l’an 303, pour 
avoir rejeté une proclamation de 
l’empereur Dioclétien par laquelle le 
christianisme devait être banni de 
son pays.

M. Ovila Duchesnay 
est décédé hier

Ses funérailles auront 
lieu samedi matin à 
St-justin de Maskinongé

L’hon. J. Bracken 
a une majorité de 
trente-neuf sièges

Deux candidats de 
l’opposition élus.
Les votes moins 
nombreux qu’en 1936

M. Oviia Duchesnay, fondateur de 
l’Ecole commerciale de Saint-Justjn, 
est décédé subitement, hier après- 
midi, à l’âge de 80 ans. Le défunt 
était avantageusement connu dans le 
district de Trois-Rivières. 11 a en 
effet fondé et dirigé pendant quelque 
cinquante ans l’Ecole commerciale de 
Saint-Justin. Le departement de 
l’Instruction publique de la province 
de Québec l'a décoré de la médaille 
du mérite scolaire, il y a quelques 

4 années à l’occasion du conventum qui 
icunit plus de trois cents de ses an­
ciens élcVcs.

Né à Saint-Justin, le 9 février 
1861, il était le petit-fils du seigneur 
Louis-André Duchesnay. II laisse 
dans le deuil : son épouse, née Emma 
Morin, et dix enfants : M. Henri Du-' 
chesnay, M. Wilfrid Duchesnay, folk­
loriste bien connu, M. Emile Duches­
nay, M. Avila Duchesnay, M. Denis 
Duchesnay, de Shawinigan Falls, 
Mme Ernest Sanschagrin iAlice), de 
Charette, Mme Arthur Hérald (An­
toinette), de Joliette, Mme Roland 
de Varennes (Thérèsa), de Montréal, 
Mme Fernand Boileau (Juliette), de 
Montréal, et la révérende Soeur Ma­
rie d'Avila (Gertrude), de la com­
munauté des Filles do Jésus de Trois- 
Rivières, ainsi qu’environ cinquante 

' petits-enfants.
La dépouille mortelle est exposée 

en chapelle ardente à Saint-Justin, 
comté de Maskinongé. Les funérailles 
y auront lieu samedi matin, h 10 heu­
res (heure d’été).

----------------------.---------------------r ê
Il faudra trouver un 
ordre international 
basé sur la justice

Halifax, 23 (P.C.) — L’hon. Cai- 
rinc Wilson a dit aujourd’hui devant 
un groupe de membres de la Ligue 
de la Société des Notions que les sa­
crifices de celte guepre auront été 
faits en vain si nous n’arrivons pas 
en définitive à un ordre international 
basé sur la justice.

Winnipeg, 23. (P.C.) — Les autres 
rapports de l’élection provinciale du 
Manitoba annoncés, aujourd’hui, aug­
mentent la majorité de l’hon. John 
Bracken à trente-neuf sièges à l’As­
semblée legislative. Seulement deux 
candidats de l’opposition ont été élus 
et deux autres sont en avant dans 
quatorze comtés dont les résultats sont 
encore inconnus. L’Assemblée législa­
tive se compose de cinquante-cinq dé­
putés.

L’examen du vote révèle que les 
électeurs de la province ont voté moins 
nombreux que d’habitude. Ce qui est 
constaté dans les centres ruraux l’est 
aussi dans les villes. A Winnipeg, par 
exemple, seulement 58,067 personnes 
ont exercé leur droit de vote. C’est 
18,000 de moins qu’en 1936.

Les C.C.F. de la coalition ont élu 
leur premier candidat aujourd’hui, 
tandis que les conservateurs ont aug­
menté à onze le nombre de leurs re­
présentants. Les libéraux-progressifs 
ont aussi élu vingt-un candidats pour 
le gouvernement. Onze des douze mi­
nistres du Manitoba ont été réélus: 
six par acclamation à la mise en no­
mination et cinq à l’élection de lundi. 
Aujourd’hui, le ministre du travail, 
l’hon. S. J. Farmer, était en avant 
dans la circonscription de Winnipeg. 
L’hon. J. S. McDiarmid, ministre dçp 
mines et des ressources naturelles, 
avait 6,915 votes et était en tête sur 
la liste des candidats.

Le résultat s’établit comme suit: 
Coalition

L. P...................
élus
21

en avant 
5

Cons.................. 11 3
C. C. F............... 1 1
Iml.................... 4 1
Ind.-L................ 0 2
S.-C................... 2-39 1-12

Opposition # élus en avant
Cons.................. 1 l
W.-C.................. 0 1
Ind..................... 1-2 0-2

Ce puissant cuirassé de 
35,000 tonnes est le 
jumeau du "George V"
Londres, jeudi 24. (P.C.) — Le

"Prince of Wales", nouveau cuirassé 
de la flotte anglaise, et "bateau- 
soeur” (sisteiship) du "George V”, 
est maintenant en service, lit-on dans 
un communiqué public ce matin par 
la “Press Association’’. Ces deux puis­
sants cuirassés jaugent 35,000 ton­
nes. On se souvient que le "Gcorg* 
V’’ a transporté lord Halifax aux 
Etats-Unis, lorsque celui-ci est allé 
occuper son poste d’ambassadeur de 
Grande-Bretagne, et c’est seulement 
après l’arrivée du cuirassé dans les 
eaux territoriales américaines que le 
public apprit en même temps l’arri­
vée de l’embassadeur et le fait que le 
cuirassé était en service.

La construction de trois autres cui­
rassés a été commencée en même 
temps que celle du "George V" et du 
"Prince of Wales". Ces cuirassés s’ap­
pellent "Anson”, "Beatty" et "Jelli- 
coc". L’Angleterre a aussi en service 
14 autres cuirassés, ce qui fait donc 
un total de 16 navires de première li­
gne en service. Un seul cuirassé a été 
perdu, le "Royal Oak’’, coulé dans la 
rade de Scapa Flow par un «ous-ma- 
rin allemand, dès le début des hosti­
lités.

M. J.-P. Noël élu 
président hier soir

Scènes de violence à une 
assemblée de Lindbergh
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La foule bat des manifestants qui en avaient .contre 
l’aviateur—Elle leur crie : "Allez-vous en ou nous allons 
vous tuer"—Lindbergh dénonce les interventionnistes

A la section de la jeunesse 
de l’Association libérale 
jeanne-Mance
Au cours d’une réunion qui a eu 

lieu hier soir à la salle Rochon, 5888, 
rue Papineau, la section de la jeu-

New-York, 23 (P.A.) — On s est 
battu ce soir en dehors de Manhat­
tan Center où le colonel Charles A.
Lindbergh a prononcé un discours du­
rant une assemblée organisée par 
l’"Amcrica First Committee”. De4 
hommes et des femmes ont été frap­
pés et plusieurs d’entre eux ont per­
du connaissance quand environ 100 
manifestants sont apparus portant 
des placards qui dénonçaient Lind­
bergh. La foule les attaqua.

Ces scènes de violences se produi­
sirent vers 8 heures 10. Quatie minu­
tes plus tard Lindbergh entrait dans 
le hall où on l’applaudissait pendant 
dix minutes.

Quand les manifestants s’approchè­
rent de la foule qui était très den^e 
en dehors de l’auditorium, on leur 
cria: "Allez-vous-en ou nous allons 
vous tuer". Les piqueteurs plastron­
nèrent. Un homme se détacha alors 
de la foule et frappa l’un des mani­
festants du poing. La foule suivit et 
fonça sur les malheureux.

Deux agents de police étaient pré­
sents et on estime que la foule était 
de 15.000 personnes.

Plus tard, des jeunes gens et des 
jeunes filles ont distribué des tracts 
invitant "le peuple des Etats-Unis à 
appuyer activement la politique du 
président" et déclarant que "des pa­
cifistes comme Lindbergh avaient 
conduit l'Angleterre où elle est main­
tenant". v * v

New-York, 23. (P.A.)— Le colo­
nel Charles A. Lindbergh a «lit, ce 
soir, à un rassemblement de 1’ “Ame­
rica First Committe”, ici. que les 
"Etats-Unis ne peuvent pas gagneri pour elle

la guerre pour l'Angleterre, quelle 
que soit l’assistance qu’ils lui don­
nent”.»

Accusant 1 e s interventionnistes 
d'etre "les véritables défaitistes parce 
que leur politique a conduit à la 
défaite tous les pays «pii ont écoute 
leurs appels", Lindbergh a prétendu 
que les Hritanniipies "espèrent être 
capables de persuader les Etats-Unis 
d’envoyer une autre armée expédi­
tionnaire en Europe et d'y partager 
avec l’Angleterre, militairement aus­
si bien que financièrement, le fiasco 
«le la guerre”.

Répondant à ses adversaires qui 
l'accusent d'être nazi, Lindbergh a 

< dit avant de commencer .-on discours: 
"Nous ne voulons pas avec nous 
d'antiaméricains. Les pronazis, les 
profascistes et les procomimmistcs, 
tous ceux enfin <|iii sont antiaméri- 
tains ne peuvent pas faire partie de 
1’ "America First Committee".

Lindbergh a dit encore: "Je «iis 
que ce sont les interventionnistes des 
Etats-Unis. «l’Angleterre et «le France 
qui font ou ont fait le jeu «le l’enne­
mi. Il n’y a pas de meilleur moyen 
d’aider un ennemi que de diviser une 
nation sur la «iiicstion d’une guerre 
étrangère. Lr. guerre n’est pas inévi­
table pour les Etats-Unis. Plus de 
100,000,000 de personnes sont chez 
nous opposés à ce «pie nous entrions 
«lans la guerre. Si on nous oblige 
d’entrer dans la guerre, contre la 
volonté d’une telle majorité. <»n prou­
vera simplement que la démocratie 
est si peu de chose ici «iu'il ne sert 
de rien d’aller se battre à l’étranger

Bulletin

Le R. P. Joseph Scanned 
provincial des Oblats 
de langue anglaise

Ottawa. 23. (P.C.) — Les révé­
rends pères Oblats ont annonce, au­
jourd'hui, que |{Mine avait accorde un 
induit nommant le père Joseph Scan- 
11011, d'Ottawa, provincial des Oblats 
je langue anglaise pour une nouvelle 
période de trois ans.

(Presse Canadienne)
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M. J.-P. NOEL, 
le nouveau président de la sec­
tion de la jeunesse de l’Associa­

tion libérale Jeanne-Mance.
liesse de l’Association libérale Jean­
ne-Mance a élu son comité directeur 
de 1941-1942.

Les nouveaux membres du comiyi 
de direction pour le prochain exercice 
sont: M. J.-P. Noël, président; M. A. 
Racine, premier vice-président; M. 
A. Fleury, deuxième vice-président; 
M. Paul Trottier, secrétaire; M. G. 
Poupart, assistant du secrétaire; M. 
R. Berthelet, trésorier; M. II. Guay, 
M. R. Duquette et M. J.-P. Bélanger, 
syndics, et M. J. Tremblay, commis­
saire ordonnateur.

On remarquait entre autres, parmi 
l’assistance: M. Kmilien David, prési­
dent général «le l’Association libérale 
Jeanne-Mance. M. Nelson Faust, pré­
sident «le la Jeunessec libérale Saint- 
Denis-Dorion, ainsi que M. Bazinct, 
M. J. Beauchamp et M. Fernniul Sam- 
son.

Un aviateur abandonne 
un bombardier durant une 
envolée d’entraînement

Piéton, Ont., 23. (P.C.) — L’écla­
tement de la jauge retenant la pres­
sion hydraulique dans son bombar­
dier a obligé, aujourd'hui, l'aviateur 
A. F. MeConnechy, «le l’aviation 
royale canadienne, a abandonner son 
appareil. Il a .sauté en parachute et 
a reu.-si à alien ii «|uel(|ue temps plus 
tard. L’avion s’est écrase sur une 
ferme. 11 dut abandonner l’appareil 
parce que le train d'atterrissage ne 
fonctionnait plua.

Déclaration 
de lord 
Beaverbrook

Londres, 23. (P.C.) — Lord Bea­
verbrook, ministre de l'avionncric, a 
dit, aujourd'hui, à ses collègues de la 
Chambre Haute, que In puissance de 
l'aviation anglaise s'accroissait sans 
cesse et que cette dernière était 
d’ores et déjà en mesure «le relever 
les défis de l'aviation du fcld-marc- 
chai Hermann Gocring. Il a poursui­
vi: "Les Etats-nis nous livrent déjà 
beaucoup d’avions. Plusieurs «le ces 
appareils sont en service actif. Nous 
avons remis à la R. A. b', près «le 1,- 
000 avions assemblés aux Etats-Unis 
et au Canada, y compris des Hurrica­
nes canadiens. Ce sont d’excellentes 
machines prêtes à voler et à combat­
tre."

De la livraison des appareils amé­
ricains par voie de l’air, il a dit que 
jusqu'ici on n'avait à regretter que 
la perte d’un seul avion, celui à bord 
duquel se trouvait sir Frederick Ban­
ting. Il n admis, cependant, que dans 
la livraison des avions par voie «le la 
mer, il y avait eu des pertes, des na­
vires transportant des avions ayant 
été détruits.

Lord Beaverbrook a encore affir­
mé que les Etats-Unis exécutaient si 
rapidement les commandes qu’il leur 
avait données qu’ils atteindraient un 
jour l’objectif fixé; que l’Amirauté 
venait de l'informer de l’arrivée en 
Grande-Bretagne, par navire, de 95 
avions, de 355 tonnes de parties 
d'avions et de 1,326 moteur* d'avions. 
Il défendit aussi l’ordre qu’il avait 
donné de disperser un peu partout 
dans le pays les usines qui travaillent 
sous sa direction. |

Il a reconnu que cela avait gêné 
la production mais que, par contre, 
l’aviation allemande n’avait pas pu 
trouver ces usines et les bombarder.

Il a terminé son allocution «ui «li­
sant qu’il fallait accroître aussi rapi­
dement que possible la production et 
il a «lit que la plus grosse bombe ja­
mais lancée du haut d'un avion était 
tombée sur Kmdcn, port allemand.

Villes de l’Ontario 
assujetties au 
contrôle des loyers

Ottawa. 23. (P.C.) —■ La Com­
mission des prix et du commerce en 
temps «le guerre a annoncé, ce soil', 
que le contrôle «les loyers est étendu 
à d'autres villes et villages. Les villes 
ont: Niagara Falls. Welland et St 

| Catharines, Fort Éric, Fort Erie 
• «North. Thorold, Port Colbornc et 
Mcrritton. Les villages: llumber- 

I stone, Crowland, Thorold et Stam- 
iford.

L’Angleterre 
doit veiller 
maintenant

(Presse Associée)
11 est encore impossible de se faire 

une juste idée, «lans le sens militaire 
aussi bien que politique, de retendue 
complète du désastre des Balkans. 
Toutefois, quelques-unes de ses con­
séquences les plus graves sont éviden­
tes. Le prestige de l’armée allemande 
est mieux établi que jamais. Les mon­
tagnes «le la péninsule balkanique ne 
la dérangèrent pas plus que les <.-a- 
naux des Pays-Bas et les fleuves «le 
France. Le moral italien est remonte. 
Le succès des nazis a d'importante* 
répercussions en Russie, en Turquie, 
en Espagne, au Japon et meme en 
France où l'élément pronazi s'agite 
plus que jamais. 11 affecte aussi la 
situation politique à Londres et en 
Australie, bien que tout montre que 
la Grande-Bretagne et son empire 
sont plus déterminés que jamais à 
poursuivre la lutte.

Et c’est plutôt sur le Royaume-Uni 
que sur les routes impériales de la 
Méditerranée que les nazis porteront 
leurs prochains coups. Hitler a pro­
mis sans se lasser à son peuple la vic- 
toire pour cotte année, avant l’hiver, 
et cette victoire il ne peut l'escomp­
ter qu'en brisant la résistance anglai­
se.

La campagne balkanique terminée, 
l’aviation allemande du Proche- 
Orient pourra être utilisée ailleurs. 11 
est possible que de nombreux appa­
reils soient expédiés en Afrique du 
Nord où les choses semblent vouloir 
se gâter pour l’axe, mais le gros de 
cette flotte aérienne sera certaine­
ment ramené à l’ouest. L’Allemagne 
tentera encore une fois d’obtenir la 
maîtrise de l’air, le jour, au-dessus 
«le la Grande-Bretagne. Si elle y par­
vient, elle tentera ensuite certaine­
ment l'invasion.

Il reste qu’une fois de plus l’ar­
mée allemande, arrivée à la mer, n’a 
plus l’initiative. C'est la Grande-Bre­
tagne, maîtresse «les océans, «pii la 
repreml et «pii saura certainement 
s’en bien servir comme elle vient «le 
le faire à Tripoli.

Elle perd $2,000 en 
billets dans un incendie

Breakeyville, Qué., 23 (P.C.) — 
.Mme Damien Robitaillc, âgée de 85 
ans, a révélé aujourd'hui «iii’ellc avait 
perdu $2,000 on billets de banque 
dans l’incendie de sa demeure. Les 
billet.' étaient cachés dans sa cham­
bre

Dépensez moins, épargnez plus 
•—Achetez des certificat» d'épar­
gne de guerre.

Le problème du chômage
n’est pas encore résolu
------------------------------------------------- •

Il faut chercher une solution pour l’après-guerre, 
dit le juge Davis au congrès de la Fédération des 
municipalités — Visite d’amitié des maires 
américains, ayant à leur tète M. LaGuardia

Ottawa, 23. (P.C.). — Le chômage t tête «l’un groupe «le maires 
diminue actuellement, mais les auto- | américaines, venus rendre 
rites «les municipalités canadiennes | leurs collègues canadiens, 
doivent s’attendre a ce que le problè

«!«■ villes 
visite à

me se pose à nouveau, avec acuité, 
après la guerre, a dit aujourd'hui le 
juge T. C. Davis, sous-ministre a«l- 
joint nu ministère «les services de 
guerre. Il donna cet avertissement 
au quatrième congrès annuel «le la 
Fédération canadienne «les maires et 
des municipalités. I.cs autorités «loi- 
vent préparer aujourd’hui même la 
solution «lu problème «lu chômage, 
a-t-il dit.

Le second jour «lu congrès se passa 
principalement en discussion sur la 
guerre et scs conséquences, présentes 
et futures. Le maire Fiorcllo LaGuar­
dia, «le New-York, attira l’attention 
sur la situation actuelle en parlant 
«les mesures de défense prises aux 
Etats-Unis.

Comme le maire LaGuardia est pré- 
sident du groupe américain de la 
Commission conjointe de défense, on 
l’écouta avec une extrême attention. 
Il fut chaleureusement applaudi n un 
«léjeuner donné par la Fédération et 
le Canadian Club. II déclara aux jour­
nalistes que le gouvernement améri­
cain ne tolérera pas que New-York 
soit menacé par la voie dos airs, mais 
il ajouta aussi que la métrogolc amé­
ricaine sc préparait contre les raids. 
Il confia aux journalistes que le pré- 
sident Roosevelt avait approuvé hier 
quelques importantes recommanda­
tions de la Commission «le défense.

Iæ maire «le New-York était à la

Le juge Davis prit part à la «lis- 
cussion pour parler «les moyens dont 
disposent les municipalités pour coo­
pérer avec le gouvernement fédéral. 
Le Canndn, a-t-il «lit, est plus inté­
ressé «lans cette guerre «|u'aucuno 
autre nation. L’exportation c.-t l’élé­
ment «le base «le son système écono­
mique, et s’il ru1 peut vendre ses pro­
duits outre-mer, il en souffrira cou- 
sidérablement. Le* producteurs de blé 
de l’ouest ont eu tant «le «lifficultés 
ces dernières années uniquement à 
cause «le la politique «le certains pays. 
Si ces conceptions ne sont pas modi­
fiées, les mêmes problèmes surgiront 
de nouveau. Le juge se montre assez 
optimiste sur le résultat «le la guerre: 
"Le pays «|ui aura !«• contrôle des mers 
remportera la victoire cette fois en­
core”.

Il parla ensuite «le la campagne de 
récupération, «pii donnera au pays 
beaucoup de produits qu'il lui faudrait 
autrement acheter aux Etats-Unis. Il 
encouragea vivement les autorités 
municipales à ne rien négliger pour 
le succès «le cette campagne.

Certains maires lui firent remar­
quer que les campagnes «le souscrip­
tion se faisaient trop nombreuses. Il 
répondit que !«• ministère des services 
«le guerre verraient à coordonner to%s 
«•es appels «le manière à ne pas affo­
ler les citoyens. Il qualifia «le magni­
fique la réponse «les Canadiens à tou­
tes les demandes.

Session du
parlement
australien

Sydney, 23. (P.C.) — Le parlement 
australien s’assemblera au début «lu 
mois prochain, le 7 mai probablement, 
pour passer en revue la situation in­
ternationale t'. le rôle «iu’y joue l’Aus­
tralie. Entretemps, le conseil «le guer­
re «lu Dominion a commence de sié­
ger, aujourd’hui, afin de discuter les 
événements récents et surtout la par­
ticipation de l’armée australienne a 
la campagne «les Balkans.

Bien que les membres travaillistes 
du conseil «le guerre aient critiqué le 
fait qu'on n’avait pas consulté cet «»r- 
ganisme sur la question de l’envoi de 
soldats australiens en Grèce, la séan­
ce d'aujourd’hui a etc paisible. Elle 
sc poursuivra demain.

La décision de convoquer uni' ses- 
• sion du parlement n été prise après 
que des membres du cabinet eurent 
consulté le premier ministre, M. Ro­
bert Menzies, qui est à Londres. On 
sait que M. Menzies a demandé, mar­
di, â sa nation do sc donner une "ad­
ministration vraiment nationale". M. 
H. E. Holt, ministre du travail, a 
fait écho à cet appel, cet après-midi, 
lorsqu’il a dit que l’effort de guerre 
de l’Australie allait échouer tragique­
ment, si l’on ne formait pas un gou­
vernement solide et puissant. Le gou­
vernement actuel est appuyé par une 
coalition et le parti travailliste, le plus 

‘ puissant du pays, n'y est pas repré­
sente. M. Holt a critiqué en même 
temps le conseil de guerre en disant 
qu'il avait pendant des mois retardé 
la mise à exécution de décisions du 
cabinet et que tant que la situation 
politique actuelle ne serait pas corri­
gée on ne parviendrait pas à sortir 
de la période «les tâtonnements et des 
«jclnis inutiles.

M. W. M. Hughes, ministre de la 
marine militaire, a soutenu de son cô­
té que la position «les Australiens en 
Grèce n’est pas aussi mauvaise que 
l’était celle de l’armée expéditionnaire 
britannique en France. Ix>s Allemands 
avancent, a-t-il dit, mais ils peuvent 
«•ncore être arrêtés.

Le ministre di* l’armée, M. Percy 
Spender, a dit enfin que les troupes 
australiennes s’étalent héroïquement 
battues avec les Grecs et que leurs 
pertes n’élaient pas lourdes.

M. Pmi val répond
au clergé anglican

----------- — —•

Il affirme ne pas déprécier 
la Bible dans son 
livre "Life in School"
Québec, 23. (P.C.). — M. W. P. 

Pcrcivnl, directeur provincial des éco­
les protestantes, a dit. ce soir, "qu’il 
est absurde «le prétendre «ju’il a dé­
précié la Bible «lans son livre "Life 
in School" qui a été criti«|ué. aujour­
d’hui, à la réunion annuelle du diocèse 
anglican, à Montréal. I/c Rêv. J. J. 
Willis de Hudson, Qué.. a «lit "que 
chaque fois qu’il est fait mention de 
la Bible dans ce livre, c'est dans le 
but de la déprécier".

M. Pcrcivnl a ajouté «|ue "si des 
gens veulent voir dans son livre dos 
interprétations qui n’y .-ont pas, c’est 
leur affaire. J’ai envoyé plusieurs 
exemplaires «le mon livre à des mi­
nistres anglicans, a-t-il dit, et c’est 
la première fois qu’on le critique de 
cette façon”.

HOMME DEMANDE
H<>mm<' .15 a 55, ayant auto, p«mr route 

Watkins vacante depuis i|ueli|iies Jour» 
/« pejue. Brener, voire part des gros 
profits «|til «HVoiilent d'un pouvoir 
d'achat arcru en vous associant ft In 
plus fonnldahle compagnie du genre. 
(J^n^reuse marge de eiV'dit «•oosentle 
ICerire ft Watkins, 2177. rue Masson. 
Montréal.

La Suisse prête à coopérer
Bâle, Suille, 23. — Ernest Wetter, 

président de la confédération helvéti­
que, a déclare hier dans un discours 
prononcé à une exposition industriel­
le que les Suisses sont prêts h pren­
dre part à une plus étroite collabora­
tion économique en Europe.

Quelle forme aura cette collabora­
tion, "hascc sur l'indépendance poli­
tique du pays", est un problème de 
J’après-guerre, a dit Wetter.

Le PARI
le plus sûr
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Propos Féminins
Duii* le Monde

L'honorable AiléUrd Godbout, pre­
mier ministre de la Province, sera l’in­
vité d'honneur au diner qu’offrira la 
Litfiie (Iojj Droits de la Femme à l’oc­
casion de son congrès le vendredi 25 
avril à l'hotcl Windsor. Plusieurs mi­
nistres et autres personnalités seront 
présents. Ce congrès qui so tiendra les 
25 et 2(5 avril au Windsor marque le 
promie/: anniversaire de l’obtention 
du droit de vote pour les femmes du 
Québec'.

Au rjoipbre des personnes qui assis­
teront au dîner, on remarque: lady 
Forget) Mme Pierre Casgrain, Mme 
Dumont Laviolette. Mme Alfred Thi­
bodeau, Mme E. Pincault-Léveillé. le 
docteur U.-Kitchie England, Mlles 
Kathleen Fisher et Elizabeth Monk, 
Mmes ’C.-E. Gravel, Alphonse Pate- 
naude, J.-A. Gagnon. Lebouthillicr, 
James Bielby, Austin Ekcrs, Paul 
Martel, Maurice Cormier, Eustachc 
Lctellier de Saint-Just, T.-B. Heiicy, 
Charles Rinfrct, Gérard Pnrzcau, 
Leslie Hodges, Georges Garncau, Ju­
les Labarre, L. Sutherland. Jacques 
Béique, Roger Ouimet, Thérèse Four­
nier, Robert Choquette, René Duguay, 
François Hone, Arsène Morin, Jac­
ques Forget, Benoît Brouillette, Mlle 
Margaret Wherry, Mlle J. Barry, Mlle 
Dorothy Cook, Mmes Brodie Snyder, 
E.-T. Sampson, T. Bone, W.-C. Ware, 
Mlles Helen Hague, Germaine Ouimet, 
Annette Cholctte, B. Gagnon, E. Hé­
bert. Mme B. Daoust, Mlle Suzanne 
Giroux, Mme Jeffrey Hedges.

Toutes les personnes qui s’intéres- 
aent à la cause du travail et du bien- 
être social sont invitées a ce dîner. 
Les messieurs sont admis. On peut rc- 
ierver son billet à l’hôtel \N indsor, 
HA. 1130. * * «

Plusieurs réceptions seront offer­
tes en l'honneur de Mlle Olive Ber­
trand à l’occasion de son prochain 
mariage. Mme Edouard Filion don­
nera up shower de verres le 28 avril, 
Mme Albert McGee et Mlle Margue­
rite Godin, de Saint-Lambert, rece­
vront à un soupen-buffet le 30'avril. 
Un shower d’ustensiles de cuisine sera 
offert le 3 mai par Mme E.-Alphon«e 
Lalonde et Mlle Marguerite Barss 
pour Mlle Bertrand.

# * *

MM. Jean-Paul Roy, Edmond Ar­
chambault et Pierre Girard seront les 
invités do M. Guy Francoeur, sports­
man bien connu, à bord de son yacht 
pour une excursion de quelques jours. 
Ils partiront en fin de semaine.

$ * #
Mme. Georges Guimond. de Québec, 

passe quelques jours Montréal.

M. et Mme Léon Deromc sont re­
venus dé Québec où ils ont fait un 
court séjour. * * *

Mme Laurent Dansercau et Mlle 
Jeanne Beauchcmin donnaient un sho­
wer et recevaient a l’heure du thé, hiei 
après-midi, dans le salon Bleu de 1 ho­
tel Ritz Carlton en l’honneur de Mlle 
Marcelle Shea dont le mariage aura 
lieu prochainement.

On annonce les fiançailles de Mlle 
Pauline Cloutier, fille de M. et de Mme 
J.-Arthur Cloutier, avec M. Raoul 
Lanthicr. fils de M. et de Mme Edou­
ard Lanthier, de la Côte des Neiges.Ht * *

M. et Mme W.-K. Wilson, de Port 
Kelson. Ontario, de passage a Mont- 
tcal se sont inscrits au Mont-Royal.

* * *
Mme Fernand Montreuil, de Qué­

bec, est actuellement en ville pour un 
aourt séjour. _____________

Utilises les dollar* pour aider
|*s démocraties. — Achetés de»
certificats d’épargue de «eerre.
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Mais SUZANNE 
PAQUETTE- 
COVETTE rues des 
saimstricet de la 
seirée-béeéfice peur 
“Net Berceaua en 
terre de colonisatioe" 
qui aura lieu en la 
Salle Salnt-Sulpice la 
mardi 29 avril, tou* 
la présidence 
d’henneur du maire 
de Montréal et da 
Mm* Adhémar 
RaynauH.

De la joie dans 
votre maison

L Couture Chez Si
roulure \jhei Scrvicc d€S Patron*

du “Canada"

Les murs de votre logis 
doivent être l’objet d’une 
considération particulière

LCuisine

il

Séance d’étude avec 
présentation de malades 
è l’hôpital Ste-Juitine

Une séance d’étude avec présenta­
tion de malades aura lieu le samedi, 
26 avril, à 10 heures du matin à 
l’hôpital Sainte-Justine.
Program me

I— Dr A. Martel: Résultats éloi­
gnés dans le traitement de l’ectopie 
testiculaire: chirurgie et extraits 
endocriniens.

II— Dr E. Dubé: Le traitement 
chirurgical et post-opératoire des 
fissures palatines.

III— Dr A. Trudcl: Faut-il vacci­
ner dans la coqueluche?

IV— Dr W. Major: La typhoïde 
est-elle en voie de s’éteindre?

N.B.—La présentation de chaque 
travail sera limitée à 15 minutes. 
Une demi-heure sera réservée à la 
discussion.

Doanes tout pour tmpêchcr 
la conquêta da l'Angleterre.

Ravissant et estival
Patron No M»9

Nos jolis enfants demandent qu'on 
leur prépare pour l'été qui approche 
une garde-robe variée et tout à fait 
nouvelle. Car les petites filles tout 
comme les grandes se fatiguent de 
toilettes qu'elles portent souvent. Et 
puis il faut si peu de tissu, madame, 
pour réaliser de charmantes robes 
pour votre fillette. Lejnodèle illustré 
ici est ravissant et bien estival, ne 
trouvez-vous pas ? Pour le jeu, un 
petit col “peter pan” orné de biais de 
fantaisie est indiqué. Mais avec le mê­
me patron vous taillez dans un tissu 
plus fin une robe un peu plus habillée 
pour les sorties de “mademoiselle”. Et 
alors les manches sont remplacées par 
de petits volants ayant l'apparence 
d'ailes et l’encolure est unie. Des pe­
tites boucles de ruban souligneront 
les pointes du corsage descendant sur 
la jupe légèrement circulaire.

Le patron No 9699 se fait dans les 
grandeurs 2, 4. 6, 8 et 10. La gran­
deur 6 demande pour la robe de jeu 
1 3-8 verge de tissu de 35 pouces de 
largeur et verge contrastant; l’au­
tre modèle demande 1 3-8 verge de 
tissu de 35 pouces de largeur pour la 
jupe, 5-8 de verge contrastant pour 
le corsage et 4 3-8 verges de dentelle.

Voua pouvez tout procurer eo po­
ltron on en faizant la demande au Ser- 
“vicr diz Patronz LE CANADA, S3 

ouezt ru» Saint-Jacques, Montréal, 
en ayant som d’inclure la tomme de 
vingt tous en monnaie ou bon do poete. 
Indiquez clairement votre nom, votre 
adrezte, le numéro du patron choisi 
et la grandeur exacte désirée. Le» pa­
trons ne sont pas en vents au» bu­
reaux du CANADA et ns sont pas 
échangeables. Les timbres-poste ne 
sont plus acceptés.

Corps étrangers 
dans l'oeil

Au printemps, les vents soufflant 
avec violence déplacent des poussières 
de toutes sortes, aussi est-il fréquent 
que l’on reçoive dans les yeux des dé­
bris de terre, de végétaux ou autres 
corpa étrangers. Le siège le plus fré­
quent de ce petit accident est le cul de 
sac supérieur entre l’oeil et la pau­
pière, et avec une grande prédilection, 
le dessous de la paupière supérieure.

Pour enlever le corps étranger reçu 
dans l’oeil, soulever la paupière et 
faire souffler par une personne dans 
la direction des angles de l’oeil.

Ou bien retourner délicatement la 
paupière, et placé devant un miroir 
enlever la poussière avec un peu d’oua­
te hydrophile humectée d’eau bouillie.

Baigner l’oeil dans l’eau tiède ou 
fraîche et surtout ne pas frotter.

Epanchement de sang dans l’oeil :
La durée varie de quelques jours a 

quelques semaines. Ce n’est pas une 
chose dangereuse, mais elle peut être 
gênante.

Masser doucement les paupières. 
Nettoyer le bord des paupières et le 
coin des yeux avec de l'eau bouillie 
tiède sans frotter.

Des murs de votre logis peut dé­
pendre votre intime bonheur. Les 
murs du logis, cadre de l'existence 
quotidienne, forment l’horizon sur 
lequel se pose .sans cesse le regard. 
Leur vue finit par impressionner les 
pensées. Il n'est donc pas excessif 
de prétendre que du décor, au sein 
duquel l'on vit, dépend l’intime bon­
heur par l’état d’esprit et l'état de 
l’âme.

Aussi scra-t-il sage d'attacher une 
grande importance à l’aspect des 
murs du logis.

L'harmonie étant le grand facteur 
d’équilibre, il faut que tentures, pa­
piers ou peintures s’accordent au 
style de l’ameublement des pièces 
de la maison.

Aux tentures coûteuses, souvent 
fragiles, difficiles à entretenir, pré­
férez les papiers peints. Dans nos 
habitations modernes, les papiers 
peints ont remplacé tapisseries, cuirs, 
boiseries, étoffes, qu'ils imitent à 
merveille, économiquement.

Ils sont, naturellement de tous les 
styles et on en fait à lu portée de 
tous les budgets. Cependant, il y a 
intérêt à ne jamais choisir de papiers 
trop bon marché parce qu’ils sont 
communs, ont l'inconvénient de dé­
teindre et de salir objets et vête­
ment.s.

Choisissez bien les dessins, la 
teinte et songez à l’hygiène. Un pa­
pier à lignes verticales donne de ia 
hauteur, les lignes horizontales la 
diminuent. Les lignes trop proches 
finissent par éblouir. Il en est de 
même pour les dessins en zig-zag. 
C’est surtout dans les chambres à 
coucher que ces phénomènes sont 
désagréables à constater. Les lignes 
ou les dessins d’un papier de chambre 
à coucher ont une influence sur le 
sommeil et les rêves s’ils sont de 
tons et de lignes compliques parce 
qu'ils ont fatigué les yeux et impres­
sionné le cerveau.

Les floraisons écrasantes, les 
fouillis d'herbes et d'animaux avec 
tons violents causent de la tristesse 
et une sensation d'etouffement aux 
nerveux.

Un papier uni ou à décoration lé­
gère et délicate est toujours agréa­
ble au regard et à l'esprit.

La teinte des murs produit un 
reflet sur le visage, veillez, autant 
que possible à ce que ce reflet soit 
flatteur. Le bleu, 1« vert, le rouge 
vif sont désavantageux et rendent 
livide. Mais un doux mauve, un gris 
frais, un orangé, un bistre rosé don­
nent de la douceur aux carnations. 
II faut d'ailleurs neutraliser ces re­
flets avec les coloris des rideaux, des 
tapis, des coussins.

Tenons aussi compte de la lumi­
nosité des murs et choisissons leur 
revêtement et sa teinte en une ma­
tière et un coloris jouissant d’un 
pouvoir réflecteur en accord avec 
l’éclairage de la pièce.

Le vert clair, le gris clair un peu 
rosé, en papiers unis sont doués de 
la luminosité le plus intense après 
le blanc, naturellement. On enjoli­
vera les murs en disposant une frise 
en haut tout autour de la pièce de 
ton uni, et l’on pourra tracer un trait 
de ton vif dans les angles. Ces deux 
détails donneront de la vie à l'en­
semble, et lui enlèveront sa rusticité. 
Garniture de* murs

Les tableaux. II faut apporter une 
grande compréhension dans la façon 
de les disposer, selon la place dispo­
nible, l'éclairage. Les bas des ta­
bleaux d’une même ligne doit être 
exactement à la meme hauteur tout 
autour de la pièce.

L’abondance des garnitures sur les 
murs nuit à l’harmonie et est ines­
thétique.

Les cadres doivent être en accord 
avec le sujet et ont pour rôle de le 
mettre en valeur: cadres dorés pour 
les estampes, gravures imprimées en 
noir; cadres de bois noirci pour les 
sanguines. Tableaux ou gravures 
d’une époque seront placés dans le 
cadre de leur style. Cadres creux 
pour les intérieurs les marines, les 
paysages. Cadres plats pour les 
fleurs, les portraits. Cadres à pente 
vers l’extérieur pour les beaux por­
traits.

Il faut placer les tableaux aux 
murs qui no reçoivent pas directe­
ment les rayons solaires et dans une 
pièce ne subissant pas de brusques 
changements de température. Ne ja 
mais passer plumeau ou torchon sur 
la peinture comme on le ferait pour 
un meuble, le frotter doucement avec 
un chiffon de soie usagée.

Jamais de trop beaux cadres, qui 
écrasent le sujet.

Cadres dorés: Quelques gouttes 
d’eau de Javel, trois blancs d'oeuf

Homard aux amandes en 
panier de pommes de terre

Préparer une sauce moyenne blan­
che bien assaisonnée, y ajouter le ho­
mard (préparé) coupé en morceaux, 
et les amandes piquées, émondées et 
hachées. 2 tasses de homard, ^ tasse 
d'amandes hachées pour deux tasses 
de sauce. Servir dans des petits pa­
niers de pommes de terre préparés 
comme suit :

Râper las pommes de terre crues 
sur une râpe moyenne, les assécher 
dans un linge propre et en tapisser 
l’intérieur d’un tamis ayant environ 
trois pouces et demi de diamètre; pla­
cer un tamis plus petit dans le pre­
mier, de façon à tenir les pommes de 
terre en place et cuire en pleine fri­
ture. Ces paniers peuvent être prépa­
rés à l'avance et réchauffés au four­
neau au moment de servir.

Le Bridge-Contrat

battus, avec une brosse douce. Eau 
de savon légère pour cadres laqués. 
Eau tiède et eau de Javel, quelques 
gouttes pour cadres de bois naturel. 
Huile de lin pour les vernis.

Sous-verre. On pose le sujet à ' 
encadrer sur un carton, sur le sujet 
on place un verre et on réunit le 
tout par une bande de papier de 
couleur neutre. On encadre ainsi les 
gravures munies de marges assez 
larges, assez fermes, assez propres, 
les aquarelles et dessins de moyenne 
valeur, les photographies. Faire cou­
per une feuille de verre à la dimen­
sion exacte du carton du fond et de 
la pièce à mettre sous verre. On peut, 
soit border avec un papier collant 
spécial, soit rabattre tout autour un 
papier qui sert de doublure au car­
ton du fond. On colle le sujet sur le 
carton du fond pour qu'il ne bouge 
point.

Un seul piton pour les tableaux 
non lourds. Trois pitons, dont deux 
de côté, pour les tableaux lourds. 
Une cordelette à sept torons ou une 
corde métallique, grandes villes, cir­
culation, trépidations. Creuser, le 
mur, tamponner tampons en bois 
durs tout préparés, munis de viroles 
métalliques et de coins de serrage.

Si le mur est trop vieux pour sup­
porter un tampon, pratiquez un trou 
de plus grand diamètre, entourez 
le clou d’ouate humide, bien serrée 
et enfoncez le tout à coups de mar­
teau.

Clous à pattes, droits ou coudes: 
dans le plâtre, mouiller le clou, le 
passer à la scccotine et l’enfoncer.

Demande impérative
La déclaration impérative de Sud 

a l'ouverture est ba>éc sur le prin­
cipe d’un plus grand nombre de le­
vées d’honneurs en comparaison des 
levées perdantes. Sud peut s’atten- ( 
dre de perdre environ trois levées a 
pique, une à coeur et peut-être une 
cinquième à carreau pour un total 
de cinq levées perdantes. Par contre 
il détient environ cinq levées d’hon­
neurs et demie et la main vaut cer­
tainement une déclaration d’ouver­
ture de deux levées à sa meilleure 
couleur.

A partir de ce point, les enchères 
sont simples. Avec moins d’une levée 
d’honneur, Nord répond première­
ment par deux levées à sans-atout. 
Sud annonce maintenant sa deuxiè­
me couleur et Nord indique pré­
férence pour les piques. Sud deman­
de alors la manche à pique.

Le meilleur plan de Sud est de 
défausser au lieu de couper. Cepen­
dant la carte à jeter doit être choi­
sie avec soin parce que les rentrée» 
au mort doivent être préservées. La 
carte a défausser est un des hon­
neurs a coeur.

Grâce a cette manoeuvre, Sud a 
maintenant deux rentrées au mort 
dans les couleurs rouges et en 
jouant deux foia atout au travers 
d’Est, Sud limitera ses pertes à deux 
levées a l'atout en plus d’une à trè­
fle. 11 faut remarquer qu» la dame 
de trèfle au mort protège Sud con­
tre une troisième demande à cette 
couleur.
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Après l’entame à trèfle, le Décla­
rant semble assure d’accomplir son 
contrat pourvu qu’il limite ses pertes 
à trois levées à l'atout. A la pre­
mière demande d’atout Est attrape 
la carte-honneur de Nord avec son 
Roi de pique.

Le retour d’un trèfle donne beau­
coup à penser à Sud. Une coupe se­
rait fatale puisque Est prendra la 
main avec l’As de pique et forcera 
le Déclarant à couper un autre trè­
fle. Les atouts de Sud ne pourront 
survivre à cette attaque répétée.

Mgr P.-i. Léger 
et l’éducation

L'éducation est a l'ordre du jour. 
Les uns et les autres veulent l'orien­
ter et voient dans l’orientation de leur 
choix le salut de la nationalité et du 
pays.

On saura gié à l'Ecole des Parents 
du Quebec d’avoir invité Mgr P.-E. 
Léger à traiter le sujet suivant : 
“L'Enfant, Honneur des Parents, Es­
poir de la Cité.” On voudra sans douta 
entendre le savant conférencier de 
l'institut Pic XI et l’éminent prédica­
teur de l’historique chaire de Notre- 
Dame, au Plateau, le lundi, 28 avril 
u 8 heures 30.

On peut obtenir des renseignements 
en s'adressant a Mme A. Guilbeault, 
AM. 4*508 ou a Mme J. Dansercau, 
AM. 6534.

Les billets sont en vente chez Ar­
chambault, 500 est, rue Sainte-Cathe­
rine et chez Lindsay, 1112 ouest, rua 
Sainte-Catherine.

Plu» veut achates 4a certifi­
cat*, plus voua épargnes.

SI vous
AVEZ LE NEZ 
SEC, BOUCHÉ, h Ml

Mettez dans chaque narine du Va-cro* 
nol à 3 fins... (1) Il contracte les 
muqueuses gonflées, (2) calme l'irrita­
tion, (3) aide à débarrasser les voie* 
nasales des mucosités qui les obstruent, 
et soulage la congestion paaaafére.

VICU VA-TtO-aOl

ESSAYEZ LES FÈVES AU FOUR DE CETTE FAÇON
CE HIT “SUCCULENT", FACILE À PRÉPMER AVEC LES FEVES CUITU 

AN FOUU HEINZ, EST APPÉTISSANT, EXQUIS, ET CONTE TRÈS PER

NM LES IHITES- 
MNMUfüMItE
Soupi aux Ganta ï la Crerie 

Héftz
Jarnta Roula aux Ffrts* 

RotaHs d'Oipoei 
• letàan

Sabdt de lepimes Verts 
G tact au Citron Garnie du 

Curisoi Nota Chaudes 
(Mburti)

* JAMBON ROM! AUX NVIS.
Sur des tranches de jambon 
minces que vous dispose* dans 
un moule peu profond, entasse* 
des Fèves Cuites au Four Hein* 
avec Porc et Sauce Tomate. 
Replie* les deux bouts que voua 
maintenez au moyen de cure- 
dents, tel qu’illustré. Arroees de 
beurre ou de graisse de bacon 
et faites griller pendant 15 
minutes environ.

\

T'VANS des plats exquis comme ce Jambon 
Roulé—ou telle* qu'elles sortent de ta 

botte—les Fèves Cuites au Four Heinx sont 
le choix de ceux qui conn*Usent les bons

eats et savent les apprécier. Les Fèves 
eins sont farineuses, comme seule la cuiaaon 
au four peut les rendre. Et quelle saucel 
Chacune de ce* petites fève* parfaites reluit 

de sauce savoureuse provenant du mélange 
de bacon tendre, de tomates racées succu­
lentes et d’épices rares. Votre épicier tient 
tes Fève* Heinx—avec quatre différente* 
sauces. Elles sont prêtes à icrvirt
H J. HEINZ COMPANY OP CANADA LTD
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—Et on or... Vous aviez donc cru 
qu’elle pouvait mener au secret ?

—Je n'en ai jamais douté, Paicc- 
lys. Il fallait simplement trouver le? 
sept trous dans lesquels s’enfonce­
raient ces pointes. Je pensais qu’er. 
appuyant alors sur la corne se dé­
clencherait un ressort. Vous rappe­
lez-vous l’appartement du “Solitai­
re” ?

—Oui... A peu près.
—Son bureau. . Dan.- le haut, du 

papier peint. En bas, de. panneaux 
en relief, que termine une cimaise de
petites rosaces.

—Oui. Je me souviens.
—Alors, figurez-vous la facade 

aveuglo, sur la rue perpendiculaire à 
Tcntrco. La rosace du milieu. J’ai

trouvé les tept trous. Ça n’a pas été 
facile. Plus d’une heure de recher­
ches. Mais une fois qu’on les tient... 
Ah ! Camouflé à merveille. On croi­
rait des trous de vers dans le bois. 
J’ai introduit les pointes et appuyé. 
Jeu d’enfant.

—Et ?
—La rosace se détache. Deux res­

sorts libérés, à droite et à gauche.
—Et derrière ?
—Un coffre-fort, sans doute. La 

serrure de la clef plate qu'on a trou­
vée chez Jo. Bien entendu, je n’ai pas 
fait l'inventaire, hein ! Demain ma­
tin à dix heures, nous irons avec M. 
Allignol, le capitaine... peut-être le 
juge d instruction.

Une découverte
Parcclys n’en revenait pas. Il res­

tait maintenant muet, les sourcils 
rapprochés, se demandant comment 
il n’avait pas pensé, lui, à cette chose 
somme toute très simple.

—Pourquoi n’avez-vous pas fait 
venir Allignol tout de ?uite ? deman­
da-t-il enfin Une découverte d’une 
telle importance !

Crapottc lui sourit aimablement.
-—Parce que vous n’etiez pas là et 

que vous avez votre part dans l’af­
faire.

Parcclys tendit la main:
—Vous êtes un chic camarade, 

Crapottc. Beaucoup d’autres n’au- 
(aient pas pensé » moi. Avec quelle 
impatience je vais attendre demain 
Je crois que je vais faire du beaux 
rêves.

—Le contraire serait impardonna­
ble.

—Je ne vous cache pas qu’à huit 
heures jo serai au lit.

—Bonne nuit» répondit Crapottc 
en sc levant.

Il retourna au Grand Hôtel, écou­
ta si l’on parlait chez Dugard, mais 
il devait être seul dans sa chambre. 
Le père et la fille so voyaient-ils en­
core ?

—Situation bien triste, murmura- 
t-il.

Et il ressortie Lorsqu’il arriva a la 
Sûreté, il avait tellement traîné, ré­
fléchi, que M. Allignol n'était plus 
là, mais un coup de téléphone le joi-

—Je vous attends chez moi, re- 
pondit-il.

—Je vous apporte des nouvelles 
mirifiques.

Allignol le guetta avec impatience. 
Le porto était prêt.

—Une réussite ? questionna-t-il en 
l’accueillant, la main tendue.

—Complète.
—Racontcz-moi cela tout de suite ! 

Ne me faites pas languir.
Vincent raconte *on enquête

Crapottc le considéra d’un air amu­
sé. En ce moment le chef de la Sû­
reté do Casablanca pensait surtout à 
sa nomination possible et à un maria­
ge plus avantageux. Avant de recom­
mencer le récit qu’il avait fait à Par­
cclys, il savoura une gorgée. Ce por­
to était vraiment bon. Puis il racon­
ta son enquête, en dilettante.

Lorsqu'il te tut, M. Allignol ne 
l'avait pas interrompu une seule fois. 
Alors il posa une question à laquelle 
Parcclys n’avait pas pensé; mais tou­
te la réussite de sa carrière prouvait 
qu'il était bien plus fin que l’inspec­
teur.

—Avec quoi avez-vous pu appuyer 
« la fois dans les sept trous ?.

Vincent le regarda, surpris, après 
quoi il répondit, le plus naturelle­
ment du monde:

—Mais... avec la corne qu’on a 
trouvée chez Jo.

Allignol sursauta.
—La corne ?... Vous l’aviez 

donc !...
—Bien sûr.
—Alors? Nous allons les tenir?...
—S’ils ne nous devancent pas.
—Que voulez-vous dire ?
—Avant de venir ici, jo suis passé 

au bar Margaret. 11 y a toujours là 
quelques oreilles ouvertes... Et il 
n’est pas difficile de s’introduire chez 
Salcrmo.

—Vous me donnez une idée... à 
Parcclys demain matin, n’cst-cc pas?

—Oui.
—Avez-vous réfléchi qu’il est ex­

trêmement imprudent de laisser pas­
ser toute une nuit ?

L'expédition s'organise
Crapottc sc frappa la cuisse.
—En effet. Mais voyez-vous une 

opération de justice, ainsi dans l'obs­
curité !...

—On peut au moins y monter la 
garde.

Crapottc avala le fond ée son ver­
re et se leva, assez agité.

—Vous me donnez une idée... Al­
lons-y sans rien dire... A partir de 
neuf heures, par exemple. Si, comme 
je le soupçonne, on vient profiter de 
mes indications, quelle souricière!...

—Il faudrait que le capitaine Val- 
migère en soit.

—C’est évident.
-Voulez-vous prévenir Parcclys ?
—II était fatigué et ne demandait 

qu’à dormir. Je crois qu’il a mérité 
an peu de repos.

—En ce cas, je prendrai avec nous 
deux inspecteurs. Surtout, venez ar­
mé.

Crapottc s’etait rassis. Us discutè­
rent l’organisation de ce coup de maî­
tre. Ils s’y rendraient séparément, à 
partir de neuf heures. Us emporte­
raient des lanternes de poche et n’al­
lumeraient pas l’électricité. Crapottc 
arriverait le premier, puisqu’il con­
naissait les lieux, et il réglerait la mi­
se en scène

—Bien entendu, notre descente of­
ficielle tient toujours pour demain 
matin, n’cst-cc pas ?

—Elle seule peut nous permettre 
l’ouverture du coffre et lo recense­
ment du contenu. 11 faut même que 
j'avise le Parquet, afin que tout cela 
soit bien légal.

Là-dessus, Crapottc alla dîner.
Lorsqu’il arriva devant In maison 

qu’avait habitée Salcrmo, la rue était 
tranquille et l’immeuble, endormi, 
conservait toutefois sa porto ouverte. 
Il monta directement, ouvrit avec lea 
clefs qu'il avait reprises dans le bu­
reau de M Allignol s’enferma et 
inspecta le dispositif dont il avait 
commencé (’arrangement l'après-midi.

—Nous pouvons rester gentiment 
invisibles, songea-t-il avec satisfac­
tion.

Les autres arrivèrent l’un après 
l’autre. Valmy-Gers était en civil. Le 
bonheur transformait son visage. Il 
ne savait pas encore de quoi il re­
tournait. Lorsque Crapottc lo lui eut 
expliqué, il fut saisi d'une crainte. 
N’était-co pas lo père do Simono qu’on 
allait prendre là, sur lo fait? Quoique 
Vincent lut cette pensée dans loa yeux 
trop expressifs du jeune capitaine, il 
n’y répondit pas.

—Vos dispositions? demanda M. 
Allignol en arrivant

Nous pouvon* tou* nou* cacher
Le détective montra le paravent, le 

divan mis en coin.
—Nous pouvons tous nous cacher. 

A condition que pas un de nous ne 
bouge, l’intrus ne sc doutera pas de 
notre presence.

—Mais nous?... Pourrons-nous voir?
—Nous deux, en tout cas, répondit 

Vincent. Venez.
Leur place était en effet bien choi­

sie pour regarder par une fente de 
deux millimètres, et ils sc trouvaient 
placés de manière à observer à la fois 
la porto du bureau et la rosace qui 
avait livré son secret.

—Installons-nous, suggéra Crnpot- 
te. Je suppose que le voleur ne vien­
dra pas avant minuit, mais on ne sait 
jamais... 11 peut désirer, comme nous, 
trouver encore la porto de la maison 
ouverte.

Ils s’insérèrent dans leurs postes 
respectifs. Les inspecteurs tenaient 
dans les mains revolvers et menottes.

11 était onze heures moins vingt 
lorsque tous tressaillirent. Ils avaient 
perçu un bruit léger qui venait do la 
porto palière. Quelqu’un introduisait 
la clef dans la serrure, 1» tournait. Il 
y eut un grincement sourd.

Vincent saisit le poignet d’Allignol. 
La surprise allait-elle être telle qu’il 
valait mieux prévenir un geste?

Us attendirent quelques secondes. 
Une raie de faible lumière glissa sous 
le battant. Le visiteur avait allumé 
une lampe do poche.

La nortc fut poussée avec précau­
tion.-Çclte fois, M. Allignol alliit voir 
ie> visage de celui qui avait volé la

corne et qui venait vider k coffre- 
fort.

Crapottc avait eu raison de «errer 
le poignet de son voisin, de lo main* 
tenir très ferme. Car celui qui venait 
d'entrer, qui faisait, d’instinct, le tear 
de la pièce d'un regard prudent, qui 
s’avançait ensuite vers le mur de gau­
che, c’était l'inspecteur Parcclys.

CHAPITRE XIX
Explication*

Les autres n’avaient pas pu voir. 
Ils attendaient, en retenant leur souf­
fle, (^u'un «ignal fût jeté.

Stupide, comiqc anéanti par cette 
réalité décevante, le chef de la Sûre­
té suivait les mouvements du misé­
rable.

La lampe électrique cherchait les 
trous de lu rosace. Les pointes de la 
corne s'insinuèrent dans les ouvertu­
res. L’ornement tomba sur le parquet 
avec un bruit qui parut très fort 
Parcclys introduisait la clef plate dans 
lu serrure du coffre, ouvrait avec hâte. 
Il s’arrêta un instant II sc demandait 
ce qu’il faudrait prendre, ce qu'il con­
viendrait do laisser pour la perquisi­
tion du lendemain. Co qui lui impor­
tait, c’était l'argent, les bijoux, les 
perles dont le vol était la spécialité du 
Solitaire. D’une main nerveuic, U dé­
rangea les dossiers, les papiers pliés, 
regarda derrière, dut enfin se pen­
cher vers la tablette inférieure où ic 
trouvaient des Imites rangées.

Il ÿ déposa sa petite lampe, saisit 
un écriu et l’ouvrit. Crapottc le vit 
tressaillir. La trouvaille valait sans 
doute le dérangement...

'4 suivre)
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!—A<-it d'ennemi.
;_PAt' pour nettoyer le* d'-nt» — 

Varied <)< frêne.
j_i-, <jul rM eontralrr au bien —j 

Bol» détruit par le feu.
4— Archipel niadrêporique d'Oit'ani»* 

au Nord de» Kldgi. — Venus au 
monde.

5— Finn. de la TranetauiaMe russe. 
  Put de l'affection, de l'ainltiê.

6— ItivUrr d'Allemnetie. — l>l»tani c 
de «n degrés entre deux planètes.

7— A ppeléc.
S—Temps du verbe être.
!»—Itlvlèrr de France. — Monnaie Ita­

lienne.
10—Tirer de nouveau. 
VERTIC.tLKMKNT

1— Pan» le genre d’Homère.
2— Qui a la teinte lalteu»r et blan-

< hâtre. —. N’Ille de Chaldêe.
3— Traverser. <ou\rlr.
I—Adjectif possessif. — Préfixe pri­

vatif. — llavlr. enlever.
S—Système d'après lequel l’eta. en . 

grec, sc prononce comme un 41) •
< ita).

4 —Ile de l’océan Atlantique. — Fleuve 
d'Allemagne.

7—Une des cy< lades. — Ligne droite 
qui passe par le rentre du globe et 
sur lequel il tourne. — Mesure
chinoise.

I—Hnlon de* trois personne* distinc­
te* ne formant qu'un seul Pieu. — 
Terminaison de verbe.

•—Qui bait, quelqu'un. Note de la 
gamme.

SOLUTION DU PROBLEME 
PRECEDENT

10 tendre beaucoup de salive.

Londres a pau da 
nouvallas da Crée#

(Suit* de la page 1)
qui te battent. Nos soldats se battent 
aussi. Nous ne savons rien d’un pro­
jet d’évacuation de la Grèce. Nous 
avons appris que les lignes de defen­
se des alliés partent de quelque part 
au sud de Lamia, mais nous ne< pou­
vons pas dire jusqu’où elles s’éten­
dent’'.

On est un peu encouragé par le 
fait que l’on a appris que l’offensive 
allemande s’était un peu ralentie et 
Reuter, dans une dépêche du Caire 
dit que cela a permis aux Allies de 
consolider leurs nouvelles positions.^

M. Winston Churchill s’est rendu à 
Buckingham aujourd'hui pour y pré­
senter au roi un compte-rendu détail­
lé des derniers événements. Jusqu'ici 
la presse s’est abstenue de commen­
ter la campagne des Balkan.*, mais 
depuis qu’elle n’a plus de nouvelles 
elle commence de faire preuve d’une 
certaine impatience.

Le Daily Mail écrit: M. Anthony 
Kdcn avait eu pour mission d’unir la 
Turquie, la Yougoslavie et la Grèce. 
Il a échoué. Nous critiquons. Nous ne 
disons pas que nous n'aurions pas dû 
aider les Grecs mais nous soutenons 
que notre effort diplomatique et mi­
litaire a été trop faible et qu’il est ar­
rivé trop tard”.

Nécnlogie
Bt.TOFRNAV — A Montrrtl. le 23, » l'*«e 

«le 7) an*, **t décidé* I)«m« Vv* J. Betourn*y 
née Marguerite Lobel. en premier mariage, de 
Napoléon Méthot. Avi» des funérailles plus 
tard.

RONAMI — A Montréal, le 21 avril 1011. 
a l'*fe de H an», e»t deeédee Mme veuve 
Delphii Bonaml. née Albina Pesrovhr». Funé­
railles ce matin à l'égliac Immaculée-Concfp- 
tion à !» heure*.

D'AOUST — A I-achine. le 22 avril, à I'acc 
de SI an», est dtvede M. Franois-Xavier 
IVAmitt. époux de feu Joséphine Maheu. Avi» 
de* funérailles plus tard.

DESAOTRLS — A Monttéal. le 2J avril, 
a l'àic de *0 ans. est décédé Philadflphc De- 
*autel«. epoux de feu Adelaide Poudrette. Fu- 
neraille vendredi à l’église St-Pierre Claver.

DUBOIS — A Montréal, le 2.7 avril 1911. 
k l'aire e 72 an». Il mois. e*t décédée Mme 
Klphéee Duhoi». .née Exéphérina Tardy, lies 
funérailles auront lieu samedi le 2<! courant 
a l'église N.-D. Perpétuel Secours. -

FROIDF.VEAU — A Montréal, le Cl avril 
1911. à l'âge de S2 ans, est décédé M. Paul 
Froidrveau maître-plombier, époux Onésiphnre 
(.aplanie. Funérailles ec matin à l'rglue St- 
Jacques à !» heure».

HAMILTON — A Outremont. 22 avril 1911 
âgé de SS an», est décédée Céline Hamilton, 
veilve S- M. Jean. Funérailles ea matin à 
l'église St-Viateur à !» heure».

PELLETIER — A Lavaltrie. le Zl avril 1MI 
à l'âge de M an». e*t décédé M. Joseph Pelle­
tier, epoux de feu Avila Courtois. Funérailles 
ee matin à !» heure».

ROBERGE — A Montreal, le 21 avril éce 
de 79 an*. e»t deredee Théodora Giroux, epou»» 
de feu Dr J -A. Noé Roberge et mère de M 
l'abbé Charle».Emile Roberge, curé de Cen- 
terd»le. Providence. F. I. Funérailles ce matin 
à l'église S»*-Céci|e à 4 h. IV

ROCHON — A Montréal, le 22 avril 1911. 
a l ige de 12 «n» «t. décédée Mme Joseph 
RcM-bnn. née Berthe Lafond Le* funérailles 
auront lieu vendredi le 2S eourant à l'égh»* 
Rte- Bernadette.

8T-DENI8 — A St-Joteph de Sorel. le 22 
avril l!»tl. à l'âge de 2!» an», est décédée Mme 
Marcel pt-Deni». n*e Antoinette Joly. Funé- 
railles ce matin à 8 h. .V>.

ST-HILAIRE — A Montreal, le 22 avr'î 
l!»ll, à l'âge de 72 an* e»t décédée Mme veuve 
Clénpha* St-Hilaire née porila Groslean. Fu- 
néraille» ce matin l'église Pt-Victor !» h.

Aviateur canadien tué

L'oHi ci<r-pilote P. W. 
l'Aviation angUiie. dent la péta habita 
Montréal, oit au nambra 4m Bnponn 
quo l'on croit tués au combat.

>L«* Anglais raprtnnsnt 
roffcnsivt «n Libya

RIMIRCIIMINTS
TIIIHODKAI. — Lu fnmillv A. J. 

riill«<rini do Montréal rontorflti slnoè- 
•enioiil tous coux qui ont exprimé lotir» 
•ondoléunoos A l'noonsion do lu mort <lo 
Ifousletir A. J. Thibodeau.

Vente «réenulenient à «le» prix ann* 
pré«'édenta — fUH) Cndertvouila 

Longue période de gnrnntle

CLAVIGRAPHES
Underwood. Royal,

Remington
réguliera et portatif».
Terme» aur portatif* :

$.1.00 comptant et 
13.00 par mol».

Caleulateur». Machi­
nes à additionner. Ré- 
paratlona. Aece**oire»

N. MARTINEAU & FILS
101». RUE BLEURY

i titre les rues Vit ré et t.ngnuclictlèrc
BEIair 2318 •• Montréal

O n ver ta le anmedl Jusqu'à il brra p.n». 
Pour plua amples Informations, 

êcrivex ou mallez ce coupon
NOM ...................................................................
ADRESSE .......................................................

(Suite do la page 1)
vers l’est. Entretemps, les activités 
de l’ennemi sc sont limitées au bom­
bardement des positions pnglaiscs et 
à quelques sorties de patrouille. Le 
commandement britannique a réfuté 
certaines prétentions des fascistes, en 
déclarant qu'un groupe de militaires 
est débarque à Bardia, en Libye, 
samedi soir, et y a détruit des ob­
jectifs importants. Les Anglais ont 
pu ensuite reprendre le large, après 
avoir perdu 60 hommes, qui ont été 
faits prisonniers. Les Italiens avaient 
affirmé que le débarquement n’avait 
pas pu être effectue. Au contraire, 
à 1st suite de cette expédition, un 
pont important a etc dynamité, des 
entrepôts ont été incendiés, et quatre 
canons ont été mis hors d'état de 
servir.

Les préparatifs pour le retour de 
Hailé-Sélassic à son ancienne capi­
tale d'Addis-Abéba sc poursuivent 
rapidement, avec des opérations de 
nettoyage en Ethiopie. Les Italiens 
continuent de montrer une forte ré­
sistance à Dcssié, mais on croit que 
la question du ravitaillement va met­
tre fin à cette résistance. Dans le 
sud «ie l'Ethiopie, les pluies ont dé­
jà commencé

Il y a 30 protestants 
contre 1 catholique qui

leurs études
f5utf« de la page l)'

Le président Bissonncttc donne la 
parole à M. Roméo Lorrain (Papi­
neau) pour continuer le débat sur le 
budget.

M. LORRAIN — On a reproché à 
l'Union Nationale d'avoir construit 
des ponts, des stade*, des route.-. Sait- 
on qO* tous ces travaux ont etc auto­
risés par Ottawa ? Les députes minis­
tériels veulent-ils blâmer Icura amis 
fédéraux ? Le chef distingué de 
l'Union Nationale a rempli, lui. -U 
des promesses qu'il avait faites dans 
son discours programme de la Baie 
du Fèvre.

L’Alberta adopta 1a centralisation «n 
11)36. Cinq an» plu» tard, ou compte 
46 grandes unité» ou grandes com­
mission» scolaire», couvrant 3,364 I arrondissements. La grande unite c»t 
administrée par une commission de 
3 à 5 membres.

En 1613, le gouvernement de Que­
bec a commence à donner des octroi» 

1 pour le transport des élèves. Ai»Ijiuui 4 v Ma© «ivavr* fiir
_ debut, la ccntiah*aUon a rencontré 

Ter de l’unité nationale. Nous en soin-; des difficultés chez les protestant» de 
mes, mais non pas de l'un.te liberale notre province. I u sentement, on 
que pratiquent no# amis d'en face. I transporte chaque jour 4.500 eleve» 

Lor» de l’élection de Mcgantic, !cl»ux écoles centralisées, ou le» élève» 
procureur general avait etc nommé anglo-protestants peuvent étudier 
directeur general de la campagne U-1 tout le programme enseigne dan» les

High Schools.
Le système des ceolcs centralisée» 

existe dans toutes le» autres provin-
betalc. Je regrette qu'il ait organisé 
ou laissé faire des choses irrégulière».

M. COTE. — M. l'Orateur, je sou­
lève un point d'ordre. L'hon. depute i ce» du Llominion, même celles qui ont 
n'a pa» le droit de dire que le procu- un climat aussi rigoureux que le nô- 
rcur-gcncral a permis que la loi soit1 tie. L'Angleterre a adopte ce système 
violée dans Mégantic. | en 1902, l’Ecosse en 1919. La France

M. DUPLESSIS. — Le depute a dit a aussi ses écoles centralisées.
L’Union Nationale a travaillé, en i «lue le procureur general a laisse faire) Un inspecteur d’école» qui a 25

silence, au bien-être de la province 
de Québec. Le chef du gouvernement 
actuel passera pour un saboteur des 
oeuvres de l'Union Nationale. (Mou­
vement de protestation à droite.)

M. J.-A. FRANCOEUR — Je tien» 
à rendre hommage à l’hon. trésorier 
provincial du magnifique budget qu'il 
a présenté à cette Chambre. Le tré­
sorier avait une tâche ingrate, et il 
s’en est tire avec tout le talent qu'on 
lui reconnaît. Je félicite aussi l’hon. 
premier ministre d’avoir choisi, com­
me ministre de* Finances, le trésorier 
actuel. 11 a eu la main heureuse.

J'ai entendu et vu plusieurs dépu­
tés de l’opposition jongler, à leur fa­
çon avec les chiffre,-, du buugct. 
Quelques-uns ont parlé du coût de 
construction du pont Legardcur-dc- 
Rcpcntigny. Il y en a un qui a dit 
qu'il avait coûté deux millions. Je 
crois que c’est l’hon. député des Iles 
de la Madeleine.

M. LANG LAIS: Je soulève un 
point d'ordre. Je n'ai jamais parle du 
pont Lcgardcur.

M. FRANCOEUR: Alors, c’est le 
député de Jolirttr.

M. BARRETTE: Je soulève un 
point d'ordre, M. l’Orateur. Je n’ai 
pas parlé du pont Legardcur-dc-Rc- 
pentigny. (Rires).

M. FRANCOEUR: Ce doit être

des choses irrégulières pour influen- ! ans d'expcriencc me disait que la ccn 
cer le vote. j tralisation permettrait un classement

M. GODBOUT. — Le chef de Top- i plu» rationnel et donnerait une for- 
position devrait avoir honte de ce qui mation plus soignee à chaque enfant, 
s'est passé dans Mégantic. Nous re- La tâche de l'institutrice et celle 
viendrons en temps et lieu sur les tac- ! de l'inspecteur seront plus faciles, 
tiques électorales de l’Union natio- ! L’expérience mérite d'être tenter, 
nale. ^ < Une paroisse pour commencer. Le»

M. GAGNON. — Il n’y a rien de protc*tanta ont réussi. Aux Etats- 
reprehensible dans les paroles du de- Uni», c’est l’ecolc en honneur, 
puté de Mcgantic. Il a dit que le pro-1 t’e» idées paraitront nouvelles, 
eureur général avait permis ou laisse ,nalâ ne surprendront personne. Que- 
faire des choses rcpréscnsiblcs. : l>Cc a innove dans le pa.-se. En 1911, 

M. GIROUARD. — J ai compris ndle de» bonne* route* a etc réalucc 
<iue le depute avait dit que jai^pcr-|fn entraînant de lourd* .sacrifier*

alors le député de Papineau, qui a
dit que ce pont a coûté deux millions . ... . , ,
et demi. De toutes façons, la compa- Putc ,,0't. Prct}dre ^ P*ro1* du Pro*

mi* ou laissé faire ties actes répréhen­
sibles ou contraires à la loi électorale. 
Je «lois declarer que ers affirmations 
sont contraires â la vérité.

M. LABBE. — Je ne veux blesser 
personne, et je ne veux pa» non plus 
enfreindre les règlements. J’ai dit que 
le procureur general avait été nomme 
organisateur en chef dan» Mcgantic...

M. CARON, (president intérimai­
re). — Je suis d’avis que le point 
d’ordre est fondé, et je demande au 
député de retirer ses paroles.

M. LABBE. — Le procureur-gé­
néral a déclaré aux cultivateurs de 
Mégantic...

M. GIROUARD. — Je soulève un 
point d'ordre. Je n’ai jamais adressé 
la parole aux cultivateurs de Mégan­
tic.

M. LEON CASGRAIN. — Le dé-

L’AIlBmagnc dtm«ndB 
à la Turquie l« 
contrôla militaira 
absolu dai Dardanollat

(Suite de la page l)
facteur déterminant de l’attitude tur­
que. On s’accorde pour dire que la 
Turquie sc battra plutôt que de céder 
aux Bulgares des territoires qui leur 
donneraient accès à la mer Egée et 
qu’elle ne sc départira jamais du con­
trôle qu'elle a sur les Dardanelles et 
sur le Bosphore, même si l’Allemagne 
lui adresse un ultimatum.

On croit enfin que le gouverne- 
nient d’Ankara sc tient en relations 
très étroites, ces jours-ci, avec le 
gouvernement de l’U.R.S.S. .

Stamboul, 23. (P.A.)— On attend, 
ici, avec impatience le retour de M. 
Franz von Papen, ambassadeur d'Al- 

j Icmagne à Ankara, qui est actuelle­
ment à Berlin. On croit qu’il rap* 

J portera ties "propositions”. Dans les 
milieux diplomatiques de Stamboul, 
on est d’opinion que la Turquie re­
jettera toute demande nazie ayant 
pour but d'obtenir aux troupes de 
Hitler un passage sur son territoire. 
Il est possible, cependant, que les 
Turcs consentent à fermer les Dar­
danelles aux navires de guerre étran­
gers, si Berlin l’exige.

On continue d’avoir beaucoup de 
sympathie pour la Grande-Bretagne 
en Turquie, mais on dit aussi que 
l’entrée de la Turquie dans la guerre 
n’aiderait pas cette dernière et on 
ajoute: "Alors pourquoi y entrerions- 
nous?

gnie qui a exécuté les travaux a fait 
•un profit de dix p.c. La même chose 
qst survenue lors de la construction 
du pont du boulevard Pic-I.\.

Le gouvernement de l’Union Na­
tionale, qui passait une loi pour em­
pêcher les ministre» d’etre directeurs 
de compagnies, laissait les député.» le 
devenir. Sous le règne de l’hon. chef 
de l’opposition, une dizaine de dépu­
tés étaient directeurs de compagnies 
qui ont obtenu des contrats de la voi­
rie provinciale. On a faussé ainsi la 
conscience populaire.

L’hon. député de Papineau a parlé 
de sa voix sauve et la bouche en 
coeur. (Rires).

LE PRESIDENT BISSONNETTE: 
L’hon. député doit retirer la dernière 
partie de sa phrase. I] ne peut faire 
d'ironie sur le compte d'un député, 
et il n'a pas le droit de dire "qu'il a 
la bouche en coeur”.

M. FRANCOEUR — Le chef de 
l’Union nationale aime beaucoup les 
ouvriers quand il est dans l'opposi­
tion. Quand il est au pouvoir, il passe 
des lois pour exempter le gouverne­
ment et scs entrepreneurs des obliga­
tions des contrats collectifs. C'o«t ce 
qu’il a fait pendant trois ans. U ne 
voulait pas payer de salaires.

Lorsque je sui» entre à l'Assemblée 
législative, il n'y avait pa.s d'Union 
nationale. Il restait quelques repré­
sentants du parti des Cartier et des 
Macdonald. Aujourd’hui, si on parle 
de ces anciennes gloires conservatri­
ces,'le député de Matanc soulève un 
point d'ordre. Le député de Matanc 
est toujours surpris. H a eu sa plus 
grande surprise â Sherbrooke, car le 
chef de l’opposition connaissait la té­
légraphie. Il l’avait pratiquée à Trois- 
Rivières.

M. DUPLESSIS — Je soulève un 
point d’ordre. Le députe de Mercier 
doit retirer ces paroles injustifiées. 

M. FRANCOEUR — Je retire... 
M. O. GAGNON — Le député de 

Mercier doit retirer ses paroles pure­
ment et simplement.

LE PRESIDENT BISSONNETTE 
—- Que l’hon. député de Matanc laisse 
l’hon. député de Mercier retirer scs 
paroles. S'il veut soulever un point 
d'ordre, c’c#t autre chose.

M. O. GAGNON — Nous ne som­
mes pas réduits au rang de battoirs, 
ici.

LE PRESIDENT BISSONNETTE 
—L'hon. député de Matanc a tou­
jours eu justice en cette Chambre. 
Qu’il retire les paroles qu’il vient de 
prononcer, et l’hon. députe de Mer­
cier retirera les siennes ensuite.

M. O. GAGNON — Je les retire 
avec plaisir. Je sais obéir.

M. FRANCOEUR — Je retire mes 
paroles, M. l’Orateur. Le chef «le 
l'opposition sc vante d’avoir institué 
le crédit agricole. Mais, à la conven­
tion de Sherbrooke, il était contre le 
crédit agricole. Il l’a institué pour des 
fins politiques. Je suis pour un cré­
dit agricole, mais sans politique dans 
l'administration.

Et pendant ce temps-là, M. l’Ora­
teur, L. A. Bercovitz continue son 
ocuxtc. Ne devrions-nous pas étatiser 
l'industrie laitière ? Nous avons éta­
tisé le commerce des liqueurs. Pour­
quoi pas étatiser l’industrie laitière, 
afin de donner aux enfants qui en 
ont besoin, du lait à bon marché.

Je ne suis pas un anglifié, mais il 
est absolument nécessaire que les 
deux grandes races qui font la pros­
périté de notre province parlent les 
deux langues, autant que possible.

L'hon. premier ministre est un chef 
de gouvernement qui sait prendre scs 
responsabilités. Il est allé nous repré­
senter dignement à Toronto. Il n’a 
pas dit: “Je suis le plus grand pre­
mier ministre que la province de Qué­
bec ait eu depuis la Confédération”. 
Mais, par sa politique sage, coura­
geuse, il surpassera tous ses prédé­
cesseurs, j’en suis certain. (Longs 
appl. à droite)

M. LABBE — M. l’Orateur, j’ai 
écouté les deputes de la tlroite. Ils 
ont critiqué le régime de l'Union na­
tionale, mais scs oeuvres ne disparaî­
tront pas. Le député de Bcrthier a 
dit que l'Union nationale avait créé 
une 3e colonne. Je lui réponds que le 
gouvernement a créé une 5c colonne 
avec les chômeur.*.

A ce moment, le président Bisson- 
nette quitte son fauteuil et invite M. 
Alexis Caron (Hull) à le remplacer 
pour quelques minutes.

La Chambre applaudit à l'honneur 
qui est fait à M. Caron.

M. LABBE. — J'étais piur parler 
du député de Hull, mais je passerai 
par-dessus (Rires). M. l’Orateur, il y 
* au «nt élection partielle dans Mé-

curour général.

pour no.» municipalité». En 1921, la 
loi de l'a.-si.'tance publique a inspiré 
de.» apprehensions. Elle rend d’im­
menses service». Pourquoi craindre 
les idées nouvelles? Le-, municipalités 
n’ont-ellcs pa- le* premières à payer 
leur part de* unites *>anitairf», qui 
sont notre orgueil?

Le ministère de l'agriculture n'a-t-il 
pas exige, au debut, (500 des rom-cils 
<ic comtés pour le» agronomes. Dan» 
toute» les spheres, nos gens n’ont pa* 
recule devant la depeme pour des 
innovation». Pourquoi resterions-nous 
arriérés dans le domaine de l'éduca­
tion?

U y en a qui disent que nou» pour­
rons rencontrer des obstacles parmi 
1rs membre.* du clerg»-. Ce que j'ai 
dit ce -oir, c’est a peu près le langage 
que j'ai tenu devant le club Kiwanis 
de Montreal. Le» premiers à m’ap

M. LABBE.*— Je prends sa pa- {,.rouKv<,r ont été des membresduclergé
role. Mai» il est venu avec une armée 
précédée par Jargaille.

M. GIROUARD. — Je soulève un 
autre point d’ordre. L’hon. député 
veut insinuer que la police provin­
ciale a etc envoyée dans le comté. 
C’est absolument faux.

M. LABBE. — On a pris tous les 
moyens pour intimider l’électorat.

M. Thomas-H. Lapointe (Wolfe) 
propose l’ajournement du débat.

Le débat est ajourné.
A 6 h., après trois allocution» à 

l’occasion de la fête de St-George, la 
Chambre s’ajourne jusqu'à 8 h. 30.
La séance du soir

L'hon. Bernard Bissonnette, prési­
dent, ouvre la séance du soir à 8 h. 3U.

Le président Bissonnette donne la 
parole a l'hon. Cléophas Bastien pour 
continuer le débat sur la motion Cha- 
loult relative â la réforme de ren­
seignement.

M. BAST1EN. — M. l’Orateur, au 
cours de ce débat, on a parlé d’ensei­
gnement supérieur et universitaire. 
Nous parlons moins d'enseignement 
primaire. Et pourtant, cet enseigne­
ment a une importance primordiale, 
car 80 p.c. des Canadiens français ne 
dépassent pas le cours primaire, la pe­
tite école ou l’école du rang, l’école 
du rang, qui a servi de thème à tant 
de discours de St-Jcan-Baptistc.

En 1928, feu l'abbé Lapalmc pu­
bliait un intéressant volume: "Un pè­
lerinage à l’ecolc du rang”. Geste cou­
rageux qui valut à son auteur l'ana­
thème de gens bien intentionnés, mais 
routiniers. Dix ans après, l’élite de 
notre élément protestant ordonnait 
une enquête sur l’enseignement pro­
testant dans les écoles primaires. L’cn- 
quete fut conduite par M. W. A. F. 
Hepburn, directeur de l’cnseigncmcnj. 
en Ecosse, à qui on adjoignit le Très 
Rev. Philip Carrington, lord eveque de 
Québec. L’enquètc conclut que ren­
seignement rural protestant était dans 
un état lamentable.

Quel est l'état de nos propres éco­
les primaires? D'humbles maisonnet­
tes, sans attrait, sans cachet d’archi­
tecture. A l’intérieur, quelques cartes 
géographiques, un tableau noir, qui 
souvent manque de peinture. Nous 
avons peu d’institutrices de carrière. 
Parce que nous ne payons pas. Voici 
les salaires des institutrices dans les 
différentes provinces, par année: On 
tario, $600; Manitoba, $500; Saskat 
chew an, $450; lie du Prince-Edouard, 
$425; Nouveau-Brunswick, $420; 
Québec, $297.

Nos jeunes filles ne peuvent être 
attirées par de tels salaires. Elles doi­
vent diriger des écoles de 45 à 50 élè 
vos des deux sexes. Elles doivent en 
soigner à plusieurs classes différen­
tes puisque l’on va jusqu'à la 7c an­
née dans nos écoles rurales. Comment 
donner un enseignement fructueux 
dans de telles conditions ?

Conséquences malheureuses de ce 
système: les élève», particulièrement 
lé» garçon», quittent l’école très jeu­
ne», travaillent sur la ferme de leurs 
parents ou gagnent la ville où ils ne 
peuvent chercher que des emplois se­
condaire».

Quel remède suggérei-vous ? Me 
dira-t-on.

Nous devrions nommer un comité 
de nos meilleurs spécialistes dans l’en­
seignement. religieux et laïque», qui 
s’adjoindraient des pédagogues dont 
la réputation eu impose à la popula­
tion. Ce comité enquêterait sur les 
différences de notre enseignement et 
préparerait l’opinion publique à la 
centralisation des nos petites écoles 
de rang.

L’idée semblerait nouvelle et ren­
contrerait des obstacles au début, 
mais, chez les protestants, clic a fait 
beaucoup de progrès depuis le début 
du siècle. Les protestants ont discuté 
le principe dès 1902. En 1904, on n 
adressé un questionnaire aux inspec­
teurs, et le résultat a été que l’on a 
recommandé la centralisation de 160 
écoles. Elles l’ont été depuis.

Des changements ont été fait à la 
loi scolaire pour assurer cette cen­
tralisation. Il n fallu organiser le 
transeport des élèves. L’élément pro­
testant n aussi obtenu des octrois 
pour In construction de High Schools.

La Chambre sera intéressée de sa­
voir ce que le système de centralisa­
tion a donné en Alberta et en Angle­
terre. En 1936. l’Alberta avait 3,734 
arrondissements scolaire, 5,815 clas­
ses et 113,000 commissaires d’écoles.
A la même époque, l’Angleterre 
n’avait que 317 commissaires locaux 
qui suffisaient à assurer les services 
scolaire!) d'un peuple de 50 million!.

Un bon curé de campagne m’écrivait: 
"Les réformes que vous préconisez 
s’imposent. Nous sommes en retard 
de vingt-cinq ans".

M. DUPLESSIS — Le ministre de­
vrait produire cette lettre puisqu’il 
la lit.

M. BASTIEN — Le bon curé ne 
s'attendait pas à ce que je lise »a 
lettre en public.

M. DUPLESSIS: Je demande la 
production. Un ministre est oblige 
de produire un document qu’il lit à 
la Chambre #i un députe le demande.

M. BASTIEN: C’est entendu, je 
produis la lettre. J'en ai deux autres 
ici, venant d’educatcurs qui disent 
la même chose. Si le système est 
bien explique, notre peuple accep­
tera les écoles centralisées. Je parle 
avec franchise a la Chambre parce 
que l’instruction est un problème au- 
de»»u.s de la politique. Nous sommes 
en retard, et c’est notre faute à noua 
tou», politicien» de la gauche comme 
de la droite. J’espère que »ur ce 
point nous cesserons nos luttes et que 
nou* nous donnerons la main pour 
l’avenir de notre nationalité et pour 
la cau»c sacrée de l’instruction pu­
blique. (Longs appl. à droite)

M. DUPLESSIS: J’ai demande la 
production des documents que le mi­
nistre a lu*.

M. BASTIEN: J’ai l’honneur de les 
déposer tous sur le bureau de la 
Chambre. (Nouveaux applaudisse­
ments à droite).

M. DUMOULIN: DepuL* 15 ans, le 
problème scolaire c.-t l’objet, dans 
plusieurs milieux, d'un examen cri­
tique. Personne, je pense, ne contes­
tera l’opportunité d’un pareil souci. 
Après des années d’indifférence, le 
public s’éveille à ia gravité de l’af­
faire. L'instruction primaire et se­
condaire ne sont pas au niveau, dit- 
on, des exigences pratiques du siècle; 
nos école.», petites et grande», lais­
sent à désirer sous le rapport de la 
formation matérielle de la jeunesse 
Ces déficience», que l’on ne saurait 
nier, proviennent beaucoup plu* dr 
la fatalité historique et des conditions 
physiques du pays, que de toute autre 
cause.

Depuis quelques années spéciale­
ment, les applications scientifiques 
conditionnent chacune de.» branches 
de l'activité humaine. Il faut donc, 
de toute nécessité, adapter notre en 
seignement aux besoins de l'heure.

Je vais tout de suite faire les sug 
gestions suivantes: création d’un 
corps enseignant recruté chez des su­
jets qui ont véritablement In vocation 
pédagogique, car enseigner est un 
art et non pas une peine ni une cor 
vée; formation profonde, sérieuse et 
scientifique du personnel professoral; 
orientation de renseignement vers les 
science», les arts techniques d’un 
rendement immédiat pratique, appro 
prié à nos besoins, conditionné par 
la mise en valeur de no* richesses na­
turelle»; création d’une opinion pu­
blique.

C’est beau l'instruction, mal* ça 
coûte cher, dit-on. L’opinion publi­
que ne parait pas soupçonner le» sa­
crifices pécuniers qu’exige la cause 
du savoir. Loin de consentir ces sa­
crifices, _ nous les imposons aux pe­
tites maitres.-es d’école dont sa rému­
nération dérisoire défie les commen­
taires. Ces sacrifices, nous les de­
mandons aux membres des congréga­
tions enseignante!), qui les acceptent 
volontiers pour un salaire qui ne cou­
vre pas leurs frais de vêtement. Et 
nous demandons aussi ces dons d’ar­
gent à des communautés comme le 
séminaire de Québec qui, non content 
d’assurer éducation et pension à des 
taux presque dérisoires, n versé à 
l'université Laval, depuis sa fonda­
tion, près de quatorze millions de 
dollars.

Il faut donc créer, par tous les 
moyens possibles de propagande, une 
opinion publique fermement acquise 
nu rôle capital de l'éducation, et cola 
au prix de tous les dévouements et 
de toutes les contributions.

Formation du coeur et tie la volon­
té, développement des forces vives, 
éducation de l’esprit, morale chré» 
tienne, hygiène, sport, acquis scienti­
fique, tels nous apparaissent les qua­
tre inséparables facteurs de la re­
prise éducationnelle.

Il y a quelques semaines, le premier 
ministre invitait cette chambre à ren­
dre au public le premier et le plus 
précieux des facteurs industriels : 
l'électricité. Aujourd’hui, le chef de 
l’Etat convie les représentants du peu­
ple au perfectionnement du plus in­
dispensable des biens intellectuels : 
l'instruction. H n'eat pas exagéré d«

dire, que de coeur et d'esprit, la race 
approuve et acclame le premier mi­
nistre. (Appl. prolonge»),
L'hon. Hoctor Perrier

M. PERRIER. — M. l'Orateur, lors­
que l’hon. premier ministre m'a confie 
le poste que j’occupe en ce moment, 
j’ai lance un appel en faveur d’un en­
seignement réaliste et pratique. Cet 
appel n'a pa» etc lance eu vain. Tou» 
y ont répondu généreusement. Il y a 
eu de» critiques, mai» clics ont été 
constructive.*.

L’hon. premier ministre a lui aussi 
parle de reforme». Parler de reformes, 
ce n'est pas exprimer le désir de tout 
chambarder.

Je profite de l’occasion pour rendre ' 
encore hommage a tous le» éducateurs 
du passe. U faut s'extasier devant leur 
oeuvre, quand on sait le peu de res­
sources qu’ils avaient. Ce soir, je veux 
faire quelque* commentaire», dire 
quelque» vérités.
Sacrifie* *t d«p«ni*s accrus

Une réforme signifie augmentation 
de dépense», et cela veut dire de» sa­
crifices. J’ai déjà dit la situation des 
commissions scolaires, lu catholique et 
la protestante, de Montreal. Le bu­
reau central protestant a un déficit 
de $400,000 cette année; il en aura 
un de $800,000 l'an prochain. Chez 
les catholiques, nous avons un déficit j 
de $800,000 et l’an prochain ce acm 
un million et demi. Au 1er juillet 
1042, les commissions scolaire» de 
Montreal auront un déficit total de 
4 millions. Le» banquier# — il ne faut 
pas le» en blâmer — prétendent que , 
ce regime nous conduira a la banque- 

i route. Si on ne trouve pas un rente-1 
de avant le mois de mai, les 150,000 
enfants catholique# et protestants de 
Montreal ne pourront plu# aller » 
l'école.

H n’y a personne a blâmer de cet | 
état de chose#. Chaque annre. il y a 
augmentation normale de 1.500 en­
fant» dan# le» eeoles a Montreal, ee 
«jui veut dire 4 école» de plus de 10 
classes chacune. Les élèves coûtent 
$70 par tète. A mesure que les dé­
pensés augmentent, le* revenus di­
minuent. Cette situation n’est pa» 
particulière a Montreal. I<e déficit 
des commissions scolaires de la pro­
vince pour l'année courante sera de 
7 million*. Il sera plus olevé que l an 
prochain.

Une des cause» de cette crise, c'est 
que l’on a pousse l'enseignement en 
gardant un système vieux de 50 ans.
L* fardeau des propriétaire»

Je l'ai déjà dit, il est injuste de 
laisser à la charge des propriétaire» 
tout le coût de renseignement primai­
re supérieur. Four l’avenir de» nôtres, 
il faut trouver d’autres source» pour 
cela. Il est temps que la population 
s’impose de# sacrifices, si nous vou­
lons aller de l'avant.

Ce qui constitue la déficience pri­
mordiale de l’cnseignament primaire, 
c’est la fréquentation scolaire.

Nou* rêvons tous de donner a no# 
enfant# un maximum d'enseignement. 
Quand on regarde le* statistique», on 
sc demande si cela vaut bien la peine 
de chercher à avoir des programme# 
améliorés. Le nombre des nôtre* qui 
en bénéficie est bien petit.
Comparaison avec la* 
nuiras provint*»

Je veux citer des chiffre.- et des 
faits. Je ne veux pas prononcer de 
discours inutile* et stériles, .l'ai hési­
té longtemps à citer ces fait», tant 
ils sont désavantageux pour nous. Je 
citerai des comparaisons avec les au­
tres provinces et des comparaisons 
entre les catholiques et les protes­
tant* de notre province.

Dans la province de Quebec, pour 
l'enseignement primaire, il y a, en 
1ère année, 87,000 catholiques et 8,- 
900 protestants. A la 6c année, le 100 
pour cent est tombé à 41.4 pour cent 
pour les catholiques, 89.7 pour cent 
pour le* protestants. A la 7c année: 
23 p. c. pour les catholiques, 83 p. c. 
pour les protestants. A la 9c année: 
6.7 p. c. pour le» catholiques, 47 p.c. 
pour les protestant*. A la 12e année: 
0.9 p. c. pour les catholiques: 19.8 
pour les protestant*.

Le nombre des élèves protestant* 
qui complètent leurs études est de 
30 contre 1 catholique.

Voyons maintenant la comparaison 
entre les protestants et les catholi­
ques de Québec et l'Ontario:

6e année: inscription totale dans 
Québec. 83.1 p.c.: catholiques de Qué­
bec. 73.9 p.c.; Ontario, 95 p.c.

9c année: inscription totale dan* 
Quebec, 24.5 p.c.: catholiquei, 17.6 
p.c.; Ontario, 54 p.c.

12c année: inscription totale dan> 
Québec, 4.1 p.c.: catholique* 0.9 p<.; 
Ontario, 20 p.c.

Voilà tin aspect do la queation. Je 
ne suis pu» ici pour plaire, mais pour 
servir. C’eat CO que je fais. Si Ton 
veut le# statistiques de la peraéivé» 
tance à l’école, les voici:

6c année: inscription totale dans 
•uébcc, 83 p.c.: catholiques, 73 p.c.J 

Ontario, 93 p.c.
9c année: inscription totale dans 

Quebec, 21 p.c.; catholique, 17.6 p^.;
Ontario, 51 p.c.

12c année: inscription totale dans 
Québec, 5 p.c.; catholiques, 1 px.; 
Ontario, 19 p.c.

8(1 pour cent de# élève* de ches- 
nou» ne vont pa# plus loin que la 6« 
année ; SS p.c., pas plus loin que U 
7e année.

Consequence: 85 pour cent de nos 
enfant» ne sont pas préparé# pour la 
\ic et n<> >ont pas aptes à entrer dans 
le» école# d'arts et métiers. J’surai 
l'occasion de présenter une loi au su­
jet de c« » écoles et des écoles tech­
nique.*. Je n'en dirai pas davantage 
ce soir .

Ce qui retarde no.» enfants, c’est 
l« manque «l'orientation dans la fa­
mille. Par insouciance, «le# parents 
-• ont contentés «le situations infé- 
lietire- « t ne »e rendent pas compte 
d« I# oin- du présent pour leurs en­
fant#.
Le* rrmrdr»

Il y a «It remèdes a crttc situa­
tion. JY .p«ie que les statistiques quo 
j'ai citees sont assez brutales pour ré- 
\ciller !«•. consciences. Il faut faire 
appel à la coopération «le toutes les 
autorité , religieuse», civiles et gou- 
\ernementale*. mais il faut surtout 
fouetter l«s sentiments des parents 
pour qu’il» comprennent «|ue si leur 
vi«* est pa-'«•«■, il» doivent songer à 
l’avenir de leur» enfants.
Respect de U constitution

Notre «Je-ir « t de ne rien détruire, 
mai. «('améliorer. Même l'cnscigne- 
inent primaire, «lu reste, ne relève pas 
«lu gouvernement. Ainsi le veut la 
constitution, et nous entendons rcs- 
peeler la constitution. L’enseignement 
primaire relève du conseil de l’ins­
truction publique. Le gouvernement 
n’est que le collaborateur des comités 
catholique cl protestant «lu conseil de 
l'instruction publique. Je veux que ces 
«•omites aehent qu’ils peuvent comp­
ter sur la collaboration du gouverne- 
ment pour laite triompher le» réfor­
me «pii s'imposent. J'ai été membre 
du comité catholique du conseil de 
l'instruction publique. Je connais les 
travaux de mes collègues pour amé­
liorer notre enseignement. Je leur 
en rends un hommage publie, ec soir. 
Mais, M. l'orateur, il est 11 heures, et 
je propose l'ajournement du débat, 
lApplaudissements prolongés â droi­
te. I

Le ili-hat est ajourné, et la Cham­
bre s’ajourne jusqu'à jeudi matin à 
11 hruiTs,

<• I N
veuvi;
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RETOUR

<. MONTREAL* 
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745° 1A55 830 730 015 
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(Trans-Canad* Afar Linos)
Hôtal Mont-Royal — PL. 8284 
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Cinéma - Musique - Radio * Théâtre

Au Cinéma de Paris
Les gens qui voient le film "De 

Mtycrling à Sarajevo", actuellement, 
•u Cinéma de Paris, sont loin de ae 
douter que ce film a été tourné pen­
dent que les Allemands ao dirigeaient 
ver* Paria. Commencé un lieu avant 
U guerre, il fut maintes foi* inter­
rompu, les vedettes masculines de­
vant ac rendre ù lu ligne de feu. 
Grâce à eci laines facilités accordées 
par les autorités, on réussit à com­
pléter certaine.- nos. Les toutes 
dernières furent réalisées alors que 
lu divisions allemandes se massaient 
dans la brèche de Sedan. Le film, 
néanmoins, n’a pus souffert de ces 
conditions de travail. Il est au point, 
bien fait et tous les artistes, compre­
nant qu’ils faisaient oeuvre héroïque, 
ont apporté à la composition «le leura 
rélea une conscience toute particu­
lière.

Il convient de louer sans reserve le 
leu d'Edwige Feuillêre, celui «le John 
Lodge, d'Aimos, de Jean Worms, 
d'Aimé Clariond et du comédien 
Aimoa.

Au St-Denis

Au Princess
Le film "The Had Man", que le 

cinéma Princess présentera demain, 
est la version cincmatogiaphique 
d’une pièce qui obtint un grand suc­
cès sur le Broadway, avec Holbrook 
Blinn dans le premier rôle. Hollywood 
a choisi un vétéran du cinéma Walla­
ce Beery pour interpréter ic rôle du 
bandit Pancho Lopez, que les mal­
heurs des autres attendrr-.-ent.

Larainc Day. Konald R< agan, Ny- 
dia Westman, Henry Travers, Tom 
Conway et plusieurs attira* font par­
tie de la distribution de ce film que 
l’on se plaît à comparer à Viva Villa".

La troupe se transportera de Los 
Angeles 4 la petite ville de Gallup, 
dans l’Etat du Nouveau-Mexique, où 
les extérieurs furent tournés. Lionel 
Barrymore joue le personnage de 
i’iraaciblc mais généreux vieillard, 
que Pancho Lopez n’effraie pas du 
tout. Richard Thorpe a dirigé.

HIS MAJESTY'S ♦
Mata, aiarrredl - «anteei 

La plus grand magicien du monda

DANTE
, , âvac Mal-Yo Miller et Mae troupe de, , ai dans M*IM SALA HIM- 
« tlolrées: tOc.. à 2.00: Mer. mat:. ôOc.. *< » 

91.50: Sam. mat 50c. A 1.-0. 
AMUSEE LES EXEAVM

Le film "Le Bossu” prendra l’affi­
che samedi prochain au Saint-Denia. 
Il suffit de nommer le titre de ce film 
pour voir aussitét défiler en notre mé­
moire des figures légendaires qui ont 
enchanté nos rêves d’enfants et que 
nous n'avons paa oubliées. Lagardèc, 
Cocardnssc, Passepoil et le méchant 
duc de Xevcrs sont pour noua des hé 
rot magnifiques auxquels noua devons 
sans doute les plus belles joies de no­
tre première Jeunesse.

C'est Robert Vidalin, de la Comédie 
Française, qui incarne le chevalier 
I-agardèrc, ennemi juré du duc de 
Never*. Comédien consommé et athlè­
te de première force, Robert Vidalin 
était tout indiqué pour ce rôle qui exi­
ge do l'artiste une grande souplesse 
physique, de l’abatage «t beaucoup de 
stylisation. Henri Marchand et Jim 
Gérald caqipcnt avec humour et Evcc 
joie les figures typiques de Cocar- 
dasac et de Passepoil. Jacques Varen- 
nés est un sinistre et astucieux duc do 
Nevcrs. La distribution féminine com­
prend plusieurs des plus importantes 
vedettes de l'écran français.

Le second film 4 l’affiche "MM. les 
ronds de cuir", sera interprété par 
Lucien Baroux.

Au Palace

Cmema .. PARU A
L'A F FI CH B

E4wlg* rEl'ILLF.RE 
JOH* LODGE

dans
’De Mayerling i Sarajevo"

La danseuse brésilienne Carmen 
Miranda a conquis Ncw-Pork et 
Hollywood plus rapidement peut-être 
qu’aucune autre artiste. Elle est la 
vedette d’une autre comédie musicale 
dont une grande partie de l'intrigue 
sc déroule en Amérique du Sud. 
"That Night in Rio", Je film oue le 
cinéma Palace garde 4 l'affiche, a 
été tourné en couleurs naturelles. 
Alice Paye et Don Ameche tiennent 
les premiers rôles.

Les costumes de Carmen Miranda 
ont été copiés sur ceux que portent 
les paysans brésiliens les Jour* de 
réjouissance. H* sont d’une concep­
tion extrêmement originale et de 
magnifiques couleurs. Tous les mo­
tifs sont empruntés 4 la nature.

Irving Cummings a dirigé "That 
Night in Rio*’. George Seatorf, Bess 
Mercdyth et Hal Long ont écrit le 
scenario.

Au Loew’s
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Le film "Back Street”, que le ciné­
ma Loew’s présentera demain, est tiré 
du roman populaire de Fannie Hurst. 
Charles Boyer et Margaret Sullivan 
sont les vedettes de ce drame très 
humain. Un homme et une femme 
s'aiment passionnément, mais les cir­
constances empêchent que leur amour 
s'épanouisse. Le scénario raconte tou­
te la vie des héros, vie douloureuse, 
mais non pas sans charme.

Margaret Sullavan tient le rôle de 
Ray Smith, cette jeune fille qui sa­
crifie sa vie pour l'homme qu’elle ai­
me. Aux côtés des vedettes, on verra 
Richard Carlson dans le rôle de Curt 
Stanton, Frank McHugh, Tim Holt, 
Peggy Stewart, Nell O’Day, Nella 
Walker ct Cecil Cunningham.

L'ccrivain anglais Robert Steven­
son a dirigé cc film.

Au Capitol

AU PRINCKSS — Rcnald Reagan ct Larame Day dar.s 
une scène du film d’aventures "The Bad Man", dont 
Wallace Beery est la vedette.

AU HIS MAJISTY’S — Edith Atwater et Doris Nolan qui 
jouent aux côtés d’Alexander Woollcott dans la pièce "The 
Man Who Came to Dinner", qui débutera au théâtre His 
Majesty's, le 28 avril.

VV?\ V177“ “
INTIRPfttTI 
DI RUDOLPH 
PRIML <—
M. Jean Goulet 
dirigera 
( orchestre des 
Variétés 
Lyriques aux 
représentations 
de "Firefly", 
l'opérette de 
Rudolph Friml.

Pièce d’actualité 
au théâtre Arcade
“Le Plus E«l Amour’’ 
esf l'oeuvre de Madame 
Yvette Mercier-Couin
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L’inimitable comédien anglais 
George Formby vient de terminer un 
autre film qui promet d’étre fort 
amusant. "I Sec Ice” présente 
Formby en virtuose du patin. Ce dé­
butant étonnera par son habileté, 
mais il faut avouer que Phil Taylor 
l’a remplacé dans lea tours les plus 
difficiles.

Le comédien s’accompagne encore 
de son ukclclc ct interprète trois nou­
velles chansons. Kay Walsh, qui a 
fait ses débuts aux côtés de Form­
by dans "Keep Fit”, tioat ici encore 
le premier rôle féminin. La danseuse 
Ema Anderson, de réputation mon­
diale, la remplacera dans les danses 
d’une grande virtuosité.

Betty Stockficld, Cyril Ritchard, 
Garry Marsh et Ernest Sefton com­
plètent la distribution. Anthony Kim- 
mis a dirigé.

GRAND SPECTACLE AUX 
VARIETES LYRIQUES

Les Variétés Lyriques terminent la 
saison 194U-1941 en beauté en pré­
sentant le chef-d’oeuvre de Rudolf 
Friml, "Firefly". Cette version fran­
çaise est de Manuclc Simon. Les ver­
sets sont de Lionel Daunais. "Fire­
fly” e.-t attendu avec impatience par 
un public dont la curiosité a etc mise 
en éveil par le fait qu’une grande 
compagnie de cinéma en a filme une 
version différente.

Cc spectacle de fin de saison réu­
nit les vedettes et les artistes de ce 
groupe solide. On verra donc, dans 
"Firefly", Marthe Lapointe, Lionel 
Daunais, Charles Goulot, Adrienne 
Samuel, Marcelle Gir, Harmeüc Co- 
meau, Robert Dupuy, Henri Poitras, 
Aurore A lys, Rosaire Pharand, Jo­
seph Mardi, Roland Gravel, Gisèle 
Phaneuf, Wildor Théroux, ct la pre­
mière danseuse Carmen Morcnoff.

Le premier acte sc déroule sur un 
quai à New-York. Le deuxième, 4 la 
propriété des Webster, aux Bermu­
des. Le troisième, à la propriété des 
Webster, sur la 5e avenue, à New- 
York.

Ia création du "Plus Bel Amour”, 
pièce en trois actes de Mme Yvette 
Mercier-Couin, sera un événement 
artistique de toute première impor­
tance. D’autant plus nue la pièce 
est d’une brûlante actualité et qu’elle 
bénéficie d’une présentation de tout 
premier ordre.

Une forte distribution assurera le 
succès de l’oeuvre, et les principaux 
rôles ont été confiés à Mlle Antoi­
nette Giroux, M. François Rozet, 
Jaque Catelin, Pierre Durand, Mlles 
Juliette Béliveau, Gisèle Schmidt, 
MM. Pierre Dagenais, Jean-Paul 
Kingsley, Georges Bouvier, Edouard 
Monnet et Mme Jeanne Demons. 
C’est donc dire que cette pièce bc-, 
néficicra d’une distribution comme i 
rarement nous en avons vue sur nos 
scènes.

"Le Plus Bel Amour", c’est celui 
de son pays quand les événements 
actuels nous ont forcé 4 le quitter. 
André Salvièrc, un jeune Français, 
se trouve au Canada où son ami 
Lambert l’accueille chez lui. La si­
tuation tourne au tragique, lorsque 
Salvièrc constate qu’il aime Chris­
tine, la femme de Lambert. Il parti­
ra, non sans avoir exprimé sa loyauté 
ct ses sentiments envers son pays ct 
envers celui qui l’a recueilli. Des 
scènes dramatiques d’une grande en­
volée sc trouvent dans ces trois actes 
habilement écrits et empreints d’une 
psychologie très forte.

La mise en scène est assuré par 
le directeur artistique, M. Henri Le- 
tondal, qui nous présentera l’oeuvre 
dans des décors très somptueux, 
brossés psr M. W. Boissonnière.

Mgr P.-E. Léger sera la 
prochain conférencier 
de l'Ecole des parents

Mgr P.-E. Léger, vicaire général du 
diocese de Vallcyficld, donnera une 
conférence sous les auspices de l’Eco­
le des parents du Québec, le lundi 28 
avril, 4 l’Auditorium du Plateau. Mgr 
Léger a choisi comme sujet: "L’en­
fant. honneur des époux, espoir de la 
Cité". Pour renseignements, s’adres­
ser h Mme Joseph Danscreau, AM. 
8534, ou 4 Mme Albert Guilbault, 
AM. 4608.

Horaire des spectacles
riuffcEaa

In Heaven"
10 h. 41. 1 h. 37. 4 h. 26. T h 15, 
10 h. 01.

"■laatta Inaplrnilnn”
10 h. 05. 12 h. 12. 3 h 0], « h. 50. 
> h. 39.

*T-DESIB
"Battameat «le Coeur"

12 h. 67. 4 h. 14. ti h. 39. 9 h. 56.
“La Volear"

2 h. 27. 6 h. 44. 9 h. 01.
CIXEMA DE PAMH 

“De Mayerllag à Snrajeso"
12 h.. 2 h. 21, 4 h. 48. 7 h. 12, 

9 h. 56.
LOEW’B 

"XIce Ctrl"
11 h. 16, 1 h. 55. 4 h. 35. 7 h. 15. 
9 h. 55.

March al Tlaiet “Aaetralla A4 U'ar"
10 h. 47. 1 h 2; 4 h. 07. 6 h. 47. 
9 h. 27.

PALACE
"That Makt la Itlo"

11 h. 20, 2 h. 01, i h. 42. 7 h. 23. 
10 h. 01.

CAPITOL 
“Bnrk Prltatea"

10 h. 23. 1 h. 19 4 U. 15. 7 h. 11. 
10 h. 07.

“Bis Leeeoae from Mme I.n 7.<»n*n"
12 h. 01, 3 h.. 5 h. 56, I It. 62.

Audition musicale et 
littéraire, ce soir

La section Saint-Jacques de la So­
ciété Saint-Jcan-Baptistc tiendra une 
soirée récréative cc soir 4 la salle de 
l’Assistance publique, 458 est, de la 
rue Lagauchetière. Plusieurs de nos 
artistes canadiens-français y prête­
ront leur concours.

Mlle Bernadette Cardin, Mlle An­
toinette Délorme, Mlle Thérèse Mo- 
rache, Mlle Marie-Jeanne Jobin, Mlle 
Ginette Lctondal, Mlle Marcelle Briè- 
rc, Mlle Madeleine Théricn, Mlle Ju­
liette Mongeau, Mlle Pauline Poitras, 
Miles Gingra.-, M. Emile Gour, M. E.- 
A. Charbonncau, M. Albert Marier, 
M. Uldéric Lafrance, M. L.-G. Thé- 
rien et M. Hervé Décrochés présente­
ront en effet des oeuvres musicales 
ou diront des oeuvres littéraires.

LE DOMPTEUR CEORCE 
CHRISTY AU FORUM

Les préparatifs vont bon train au 
Forum pour le spectacle nu profit de 
rhôpital Schriner des enfant' infir­
mes. On présentera cette année enco­
re le cirque d’animnux dressés de Ha­
mid et Morton. Les représentations 
auront lieu du 3 nu 10 mai, en mati­
née et en soirée.

M. Bob Morton, ic gérant «le la 
troupe, promet mille nouveautés aux 
fidèles habitués de scs spectacles. 
Plus de 400 interprètes paraîtront 
dans environ cinquante numéros. On 
verra les traditionnels clowns, dont 
un cirque ne peut jamais «c passer, 
mais aussi d’étonnants acrobates et 
de fameux dompteurs.

Le dompteur Christy présentera 
trois éléphants, des chevaux ct dif­
férents animaux admirablement dres­
sés. Ces lourds éléphants font preuve 
de grâce, et rivalisent avec les dan­
seuses qui les montent.

Alexander Woollcott 
au Hit Majeity’s

L’écrivain bien connu Alexander 
Woollcott n’a paru jusqu’ici que dans 
trois pièces de théâtre, mais chaque 
fois avec succès. Il h atteint le som­
met do sa brève carrière dans le pre­
mier rôle de l’oeuvre de George S. 
Kaufman et de Moss Hart, "The Man 
Who Came to Dinner", qui sera 4 
l'affiche du théâtre Hu Majesty’s du 
lundi 28 avril au samedi suivant.

Woollcott, toutefois, a longtemps 
étudié l’art dramatique. II «suivit les 
cours de l’université Hamilton, puis 
devint un fervent amateur de théâ­
tre. Il écrivit ct interpréta plusieurs 
monologues et, en 1931, il faisait ses 
débuts sur le Broadway, dans la pièce 
de S. N. Bchnnan. "Brief Moment". 
Le même auteur lui confia encore 
un rôle sept ans plus tard.

Les auteurs de "The Man Who 
Came to Dinnci" ont écrit leur oeuvre 
avec l’intention d’en confier le pre­
mier rôle à Woollcott.

Le contrôle des 
loyers nécessaire 
dans certains cas

Loyers excessifs 
exigés pour les 
nouvelles maisons
Ottawa, 23. (Du correspondant par­

lementaire du Canada). — Aussi long­
temps que les propriétaire* de mai­
sons ou de maisons de rapport nou­
vellement construite* s’abstiennent de 
demander des loyers exorbitants ou 
excessifs, ils n'ont pas à craindre les 
effets du contrôle des loyers, déclara, 
aujourd’hui, le juge W.-M. Martin, ad­
ministrateur des loyers de la Commis­
sion des prix ct du commerce en temps 
de guerre.

"Des représentations m’ont été fai­
tes", dit l’administrateur, "4 l'effet 
que la construction de résidences dans 
les régions surpeuplées serait encou­
ragée si je clarifiais juaqu’4 quel point 
les taux de location pour nouveaux 
édifices sont affectés par le contrôle 
des loyers. Il me fait plaisir de faire 
ceci et de donner cet encouragement.”

"Les ordonnances sur les loyers de 
la Commission des prix et du commer­
ce en temps de guerre n’obligent hi 
les comités locaux des loyers ni moi- 
même u déterminer les loyers des nou­
veaux logements. Les réglements ce­
pendant donnent le pouvoir de déter­
miner les loyers maxima de nouveaux 
logements, si une demande à cette fin 
nous est soumise. Cette disposition, 
continua le juge Martin, "a pour but 
simplement d’éviter la possibilité de 
loyers démesurément exorbitants. 
Dans certaines régions contrôlées, 
nous avans vu des cas de loyers exor­
bitants demandés pour des maisons de 
bois do dernière qualité."

"Jusqu’à ce que nous en noyions à 
in période alors nuo les autorités en 
charge de la construction des loge­
ments pour le* ouviers dans les ser­
vices essentiels, pourront satisfaite 
adéquatement les besoins, il est évi­
dent que ces ouvriers doivent être pro­
tégés contre une exploitation. C’est 
pourquoi les comités locaux et moi- 
même possédons ic pouvoir d'interve­
nir lorsqu'il y a nécessité."

“Tant que les propriétaires sont 
prêts à s'abstenir de demander des 
loyers exorbitants ct excessifs”, ajou­
ta le juge Martin, "je ne vois aucune 
raison pour le* empêcher de poursui­
vre leurs projets do construction nou­
velle. L’administrateur des loyers n’a 
l'intention d’intervenir que lorsqu’il 
juge que les loyers des nouvelles mai­
sons sont exorbitants ou excessifs.”

"Comme question de fait", termine 
le juge Martin, "bien que le volume 
de la nouvelle construction résiden­
tielle dans la plupart des régions sou­
mises au contrôle des loyers, soit im­
portant — dépassant dans plusieurs 
cas la construction durant les mêmes 
saisons au cours dos deux ou trois 
dernières années — cependant, le nom­
bre de demandes de fixation do loyers 
maxima pour des maisons nouvelle­
ment construites a été de quantité né­
gligeable."

U
St-Jean-Baptiste 
de. . . . . . . .

JEUDI. 21 AVRII,

riloraire d'aujourd'hui à la radio
C B F

7.2D—Ouverture
7.30— Programme mu».
7.15— La •ituatlon. ce »olr 
6.00—NOUVELLES
1.15— Liév. matitudlnala
8.30— Pot-pourri musical 
8.45—Chamonnettea 
9.00—Madame est servie 
6.:S—Pot-pourri musical

C B M

Qu» vos dollars d»oi«nn»at 
aussi dos soldais. — Acholta do» 
certificats d’opargaa do guorre.

Variétés Lyriques, Monument NsUsnol

24-25-26-27 AVRIL

FIREFLY
(La mouche-i-feu)

Comédie musicale ou 3 «clee 
de Itudolrb FRIML

nillete en ventes do IA hr. h 0 hr». 
l’Loteau (Uni*

A L'AUDITORIUM DU COLLEGE DE ST-LAURENT

JOIMATHAS
In matinée 24 ct 26 avril En soirée 1, 3 at 10 mai

Billets .Mr., .Tile.. SI.OO. SI..1A. $3.00 Tél.i HY. 3444 - 3445 - *440

7.20—Ouverture
7.30— NOUVELLES 
7.33—Programma mua. 
6.00—NOUVELLES
6.15— Denses populslrea
8.30— Marches en mus. 
0.00—Récital d’orgue 
9.13—Gens et Glenn
9.30— Groupe Inst. 

tO.OO—NOUVELLES

C K AC
7.00—NOUVELLES
7.05—Rév. bonne humeur
7.25— Qusrt-d’heure... 
7.40—Trouhsdour motlnsl 
7.55—NOUVELLES 
8.00—Voisinons
1.25— Nouvelles sport
8.10— Tendra réveil 
6.00—Chansonnettes
6.15— NOUVELLES
9.23— Cons. pratiques
9.30— Vedettes de la sem.

CFCF
7.44— L’heure précise
7.45— Oreh. H. Horllck 
8.00—NOUVELLE!
8.10— Musicale
8.15— Oreh. Novelty
8.30— Church In the... 
B.4S—Harveret Dell 
6.65—NOUVELLES 
9.00—Stories of Life 
0.15-Who‘e Blue
6.30— Homemaker* Rev. 

10.00—Breakfast Club

CHIP
1.15— 0 Canada
8.16— NOUVELLES
1.23— C.If.L.P.. auj...
1.30— Révelll»*matln mus. 
9.00—Chansons franc«> 
9.15—NOUVELLES
9.23— Chsnaon net tee

9.30— Chansons 
9.57—NOUVELLES

10.00—Vitdcfamill,
10.15— Courrier-Conf.
10.30— Quelles nouvelles 7
10.45— C.U.F., aujourd'hui 
11.00—Voulet*vout savoir 7
11.15— Musique symph.
12.00—Jeunesse doré* 
12.13—NOUVELLES
12.30— Disques choisit
12.13— NOUVELLES

10.03—Happy Jack
10.15— Uhytmle Melodise
10.30— Oreh. Lausen
10.43— E. McHugh, orgue 
11.00—Songs for You
11.13— John Agnew
11.30— Th* Man 1 Married
11.45— Right to Happiness 
12.00—NOUVELLES
12.13— Against the Storm
12.30— NOUVELLES
12.45— Life and Love...

9.13—Chansonnettes 
10.00—Variétés métrop...
10.30— L’heure rér:cative
10.43— Grï: ù* soeur 
11.00—Studio
11.30— Pour vous Mmes
11.45— Rtdlo>Cinéma 
12.00—L’heure ensoleillée
12.13— Musique à le carte
12.30— Big Sister
12.45— La parade du midi 
1.00—NOUVELLES
1.10— Studio
1.23—Moment musical
1.30— Musicale
1.35—La revue des modes

10.30— Oreh. Bear
10.43— Breakfast Club
11.00—The Range
11.15— Th» Munro’a
11.30— For Ladles Only
11.43— Musicale 
11.50—NOUVELLES 
12.00—Melody Time
12.13— Quintet Novelty
12.30— Binging Bam
12.45— Luncheon High... 
1.00—NOUVELLES 
1.05—Favorite Songs
1.10— Musical*
1.15—Betty Randall^

9.30—Orch. Montovanl
9.43— Au bal musetU 

10.00—Plano at orgu*>
10.15— Pour vous nlaire 
10.10—Parade matinale 
11.00—Orch. Perd attack
11.13— Orch. Foatcr
11.30— Studio
11.43—7,e roi du clavier
fltt AA_T.'Ketftrm FAmlfilna

1.00 —Mctalrii lUnrourt
1.15— Betty Randall
1.30— Le réveil rural 
1.59—Signal* horaire 
2.00—Brad Reynolds
2.13— La rue Principale
2.30— Oreh. Master
2.45— Ffmina
3.00—Programme mua. 
3.27—NOUVELLES
3.34— U.E. Marine Band 
4.00—Chef*d'oeuvre* de...

1.00—NOUVELLES
1.13— Winston Currie
1.30— La ferme et ses pr. 
1.39—Signal-horaire 
2.00—The Happy Gang
2.30— Backstage Wife
2.45— Concert pnpulaire 
3.00—Intermède
3.13— The Road of Life
3.30— NOUVELLES 
3.33—Programme mus. 
4.00—The Story of...

1.43— Chansonnettes 
1.53—Maison du bonheur 
2.00—Histoire d'amour
2.15— Les diseur* de...
2.30— Métairie Rancourt
2.45— Bourse
3.00—Sérénade tsigane
3.30— La femme et Tact.
3.35— Choeur Impérial 
4.00—Orch. Bloch
4.13— Evénement* *oe.
4.30— NOUVELLES
4.35— Nouvelle* agricole*
4.43— Mu«lquedu terroir 
5.00—L’Heure du thé

1.30— Concert Hall 
2.00—The Loet Empire
2.15— Between the Book...
2.30— The Riddle of Life
2.45— Mutlcel*
2.50—Mejor Esplelm 
3.00—Real Estate Boards
3.30— U.S. Marine Band 
4.00—Star* of the Week
4.13— Morgan *t Allen
4.30— Old Refralna
4.45— Oreh. Donahug 
5.00—Tea Time
8.15— The Bartone 
6.10—Plnnoehlo

12.15—Studio 
12.30—L’heure féminine 
1.00—NOUVELLES 
1.03—L'heure féminine 
2.00—I/heurs précis» 
2.01—Oreh. Joy
2.30— This Rhvthmlc Age 
3.00—Poème» symph, 
8.55—NOUVELLES 
4.00—Chantonnettee

5.00—L’heure du thé
5.15— Hour*,)
5.30— C.B.F.. ce toit
3.13— iiuart-d'hcure... 
g.OO—Chsnsonnctlre
6.10— Départ des mine*
6.23— Nouvelle» sportive»
6.30— NOUVELLES
6.13— Mélodie» que vous... 
7.00—I.» Pension Veldcr
7.15— Chev. du folklnr*
7.30— Eugène Ncmiih

4.15— Ma Pcrkint
4.30— Pepper Young...
1.15— Guiding Light 
."i.OO—School of the Air
5.30— Rotary Club
5.33— (Ml.31.. ce »oif
5.13— The Sen Blitz 
6.ini—Little Orphnn Annie
6.13— NOUVELLES
6.30— Nouvelles sportive* 
6.35—Chnnimn* franc-.
6 r,-NOUVELLES 
7.00—Quentin Mscls'an

5.13— Pierre ct I'ierrett*
5.30— I.n rue Principal»
5.15— Mndeleine ct Picrr* 
6.00—I.e vieux loup dr...
6.10— Chamonnetlr*
6.15— Lee boute cn train
6.30— Intermèd* musical
6.33— I.* crieur public 
6.40—Is» pièce du jour
6.13— NOUVELLES 
7.00—Lnnny Ro»a. ténor
7.13— Light up and...
7.30— N«»»lrc et Bnrnabé
7.45— Ti-Pit ct Flflnr 
8.00—AvenL da Koulet...

5.43—House of McG... 
6.00—C.F.C.F.. eo sole
6.10— The Town Crier
6.13— NOUVELLES 
6.25—Muilcale
6.30— Lucky Melodlei
6.13— Oreh. Miller 
7.00—A to Z In Novelty
7.13— Light up and...
7.30— Studio
7.15— Musicale 
8.00—Lest We Forget 
8.03—Musicale
8.23— Story Behind the..,
8.30— Intermes to

4.30— Le th« danfant
4.55—C.H.L.P..eeaolr
5.00—Rendez-vous rnus.
5.30— IUdio>Hp4cisl 
6.0i>—M*l|.M/lo
« 13—NOUVELLES
6.23— C.II.L.P., ce noir
6.30— Mus. sur demnnde
6.45— Radio-An nus Ire
1.30— Oreh. Msysr

7.13— NOUVELLES 
8.UU—Orch. KmJi».(.'iin.
8.30— l-e* meunier» niel... 
8.55—NOUVELLES 
ü.iMt—Je me souviens 
9.50—lei Ton chsntr

10.00—S. K. le cnnlinnl
10.30— Ln situation cc soir 
10.43—Ins, voiv franc .. 
11.00—NOUVELLES
11.15— Orch. Renoff
11.30— Orch. Turner 
12.00—Fin de» èmUsIorn

7.13— Sandy McPcrson 
7 ". - Eugène Nemish 
7.15—In the New»
«.On—Oreh Radio-Can.
8.30— S. K. le cnrdinnl 
8.55—NOUVELLES 
9.00—Serv. of Intercession
9.30— Aldrich Fnmily 

10.00—Crosby et Burns 
11.00—NOUVELLES
11.15— Britnin Sperk*
11.30— NOUVELLES 
12.00—Fin dr* émiolons

8.30 
9.«)0 
9 13
9.30 
9.43

10.30- 
10.15 
1 LOO- 11.10- 
11.13-11.30- 
11.4V 
li.s:.. 
12.00-

1.00-

- Quitte nu Double 
-Contour* fnrenUtni
-Ln ville enchér 
-Amos ’n' Andy
-Studio
-NOUVELLES 
-Image» de suerie 
-Nouvelle» sportives 
-Nouvelles locales 
-Rhythme et milodls 
-Oreh. Martin 
-Oreh Jnvper 
-NOUVELLES 
-"La Trivial»"
-Fin des émUvlons

9.00—Studio
9.15— Rnyali.Sydncy 
9.110—Studio

lO.(H)—Orch. de Roch.
10.30— Mun. Serv. Bur. 
10.43—Orch. de dans* 
10.55—Muvlrnle
11.00—NOUVELLES
11.15— Dunce Music
11.30— On with the Dane» 
II 15—Piano Quartet 
12.00—Orch. Ilurnm
12.30— Orch. Long 
1.0O—NOUVELLES 
1.05—Fin de» émission»

7.45 —Orrh Towner 
8.00—Knr le pont d'A v|g. 
8.30—Eventide Echoes 
9.00—Orch. Marimba 
9 15-Och. Parr 
9.50 —La corn* d'abnnil.. 

10.00—Orch. Ellington
10.15— NOUVELLES 
10.50—L’hsurn de la danae 
11.00—FW des émission»

La jaudi 24 avril
Le Comité des modifications au rè­

glement 51 de la Société se réunira 
à 8 h. 15 dans la salle 11 du Monu­
ment national, sous la présidence do 
M. L.-Athanasc Fréchette, à 8 h. 15.

Assemblée des commissaire» ordon­
nateurs à 8 h., dans la salle 15, du 
Monument national, sous la prési­
dence de M. Emile Pigeon.

Cours de M. l’abbé Lionel Groulx 
à 8 h. 15. à la salle 214 do l’Univer­
sité de Montreal, 1265, rue St-Denis.

Saint-Jacques. — Soirée dc^ la 
chanson française à la ïolle tic l’As­
sistance publique, 458, ruo Lagauche­
tière est, à 8 h. 15. Tous les membres 
sont invités.
La samedi 26 avril

Jacques-Cartier. — Assemblée ré­
gulière à 8 h. 15, à la salle numéro 
12,131, rue du Bois-dc-Boulogne. 
Rapport des delègues au congrès.

Cour» publics de la Société Saint* 
Jean-Baptiste de Montréal organisés 
avec la collaboration du Secrétariat 
provincial, de la Ligue d'action na­
tionale ct de la Chambre de Commer­
ce des Jeunes, au Monument national, 
1182, rue Saint-Laurent.
Cours d’académie

Lundi ct jeudi : M. José Dclaquer- 
Hère, à 7 h. 45, salle 31.
Cours de publicité

Mardi : M. Valmorc Gratton, 4 8 h., 
salle 11, sujet: "La technique publi­
citaire".
Cours des loisira

Mercredi : M. Robert Bonnier, a 
R b., .-aile 11. sujet : "Le centre spor­
tif’’. _______________ a--------------
Causerie de M. Grignon 
à la section Duvtrnay

Invité à porter la parole à I issue 
du dlncr-causcrie tic la section Uu- 
vernay de lu Société Saint-Jean-Bap­
tiste, hier soir, M. Claude Henri Gri­
gnon a brossé un tableau pittoresque 
des paysan» des pays d’en-haut, plu- 
aicura savoureuses "histoires d habi­
tants", les unes plu» heureuses que 
les autres. , , ,

Il a cn quelque sorte ressuscite les 
"bâtisseurs de paroisses" des Laurcn- 
tides. 11 a aussi souligné qu’"il fau­
drait tout un livre pour glorifier les 
vertu» de la Canadienne française. 
San» 1. paysanne de chez nous, Ja 
paysannerie n’existerait pas. U n y 
aura donc jamais chez nous, un écri­
vain capable de traduire cn ligne» do 
feu le véritable héroïsme des Fran­
çaise» de cc temps-là".

"Pauvre paya de mon enfance, dit- 
il encore, Heureux ceux qui t’ont con­
nu. Certes la vie n'était pas facile. 
Et comme répétait souvent Olivar 
AsRcli»: "La colonisation à l’eau de 
rose n’a jamais rien colonisé. Il n’y 
« qu'une colonisation: la inisero, ct 
c'e.^t la misère qui façonne les hom- 
qncH".

Présenté par M. Louis h rancoeur, 
M. Grignon a été remercié pur Mc 
Jacques Fournier. On remarquait, â 
la Inblo d’honneur, Dom Ballot, le 
R. P. Kmilo Deguire, c.s.e., recteur 
de l’Oratoire Saint-Joseph, M. ^ le 
juge Amédéc Monel, M. L.-A. Fré­
chette, président de la Société Suint- 
Jcan-Raptlstc, M. Camille Fournier.
• as..8 .1 m les aisasslîfYll 1 ) 11 1'#4 I* » ill V Fit

Système de 
surtaxes aux 
Etats-Unis

Nouveau plan d’impôts sur 
le revenu pour assurer une 
part des $3.600,000.000
Washington, 23 (P.A.) — Un sys­

tème d’impôts sur le revenu qui per­
mettrait de percevoir 16.5 pour cent 
sur le» revenus taxables minima, se­
rait au programme du Trésor améri­
cain, pour assurer la perception de 
revenus additionnels au montant do 
$3,600,000,000. Le taux actuel c»t de 
4.4 pour cent, soit 4 pour cent, plu» 
une surtaxe .spéciale de 10 pour cent 
pour les bc.ioins de la défense. Le 
nouveau système maintiendrait la ba­
se originale de 4 pour cent, mai» une 
surtaxe serait ajoutée ù raison de 11 
pour cent, cette surtaxe devant être 
perçue sur la première tranche de 
12,000 de revenus taxables. Puis !a 
surtaxe finale, ou ‘‘supertaxe", au 
montant de U) pour cent, serait ajou­
tée, ce qui formerait un total de 16.5 
pour cent. Dans ces conditions, un 
couple marié, 8ans enfants, ayant 
de» revenus de $2,500, payerait $72 
d’impôt, tandis que maintenant le 
montant payable n’est que de $11. 
Les diverses exemptions, pour !c» 
gens mariés, pour les célibataires ct 
pour les personnes à charge, reste­
raient lea mêmes.

Quant aux compagnies, celles-ci 
payent maintenant 24 pour cent, et 
4 l’avenir il y aurait en plus une sur­
taxe de 6 pour cent. Le système de 
surtaxes serait applicable afin d’at­
teindre les revenus de certaines obli­
gations fédérales, qui pont exemptes 
de taxes, mais non pas de surtaxe*. 
On dit que le nouveau système af­
fectera beaucoup le» compagnies d'as­
surances, nui powèdont un très gros 
montant d'obligations fédérales.

Le triomphe 
du bien

Londres, 23. (P.C.) — Une victoire 
allemande .signifierait 'Tcsclavagc des 
âme» humaines", ainsi que la "des­
truction de la foi chrétienne’’. C’est 
l'abbé John Hccnan, prêtre catholi­
que, qui a fait cette déclaration dans 
un programme de la B.B.C. "Je suis 
bien convaincu, a dit l’abbé Hccnan, 
que le mal n'atteindra jamais son ob­
jectif. et que le triomphe final sera 
celui qui verra la résurrection du bien 
dan» nos âme» et dans celles de ceux 
qui sont aujourd'hui nos ennemis". 11 
a dit qu’il parlait cn son nom person­
nel, et il ajouté que le principal en­
nemi de l’empire britannique est aussi 
l'ennemi déclaré du christianisme.

■ ■ ■ ■ »----- ------ » ■

Le grand rôle des
anciens combattants

C’est d’encourager et de 
soutenir les combattants 
actuels, dit M. Ralston
Ottawa. 23. (P.C.c — Le» 300,000 

vétérans canadien» de la première 
grande guerre peuvent exercer une 
énorme influence cn encourageant 
ct cn appuyant les hommes qui font 
actuellement partie de la marine, de 
l'armée et de l’aviation, a dit hier 
le ministre de la défense, M. Ralston, 
au dîner annuel de l’Ottawa Red 
Chevron Association.

Le colonel Ralston fit cette décla­
ration après que le brigadier-général 
H. F. McDonald, aujourd’hui prési­
dent <le la Commission canadienne 
des pensions, «ut propose la santé 
de» hommes qui combattent dans la 
présente guerre.

Le général McDonald a dit que 
75,000 soldats canadien» étaient 
prêts a défendre de» endroits straté­
giques en Angleterre, et quo 100,000 
autres, au Canada, étaient prêts 4 
répondre au premier appel.

Deux conférences 
de M. Oskar Halecki

L’éminent historien 
polonais parlera sous les
auspices de l’ACFAS

-•
Le professeur Oskar Halecki, 

réminent historien polonais, donnera 
ce» jours-ci deux conférences sous le» 
auspices do l’ACFAS ct de l’Ecole so­
ciale populaire. La première confé­
rence, le vendredi 25 avril, sera don­
née dans la salle des conférence» do 
l’université de Montréal, sous la pré­
sidence d’honneur de M. Edouard 
Montpetit. Cette conférence portera 
sur l’Unité ct la diversité dans l’his­
toire de l’Europe.

La deuxième conférence, sous les 
auspices do l’ACFAS ct de l’Ecole so­
ciale populaire, sera donnée nu Gésu, 
120». rue Ulcury. Cette conférence, 
sou» la présidence d’honneur de Mgr 
Olivier Maurault, aura pour titre: 
La Pologne ct la civilisation chrétien­
ne. Ce» deux conférence» seront don­
née» le soir â 8 heures 30. L’entrée 
est libre.

Le professeur Halecki est un histo­
rien de grande réputation. Il est pro­
fesseur d’histoire à l'univcr.-ité de 
Varsovie, maintenant partiellement 
détruite et fermée par les nazi». II 
c»t actuellement recteur de l’univer­
sité de Pologne en exil.

------—----------a--------------------

Nouveau brigadier 
canadien

Ottawa, 23. (Du correspondant 
parlementaire du Canada). — Le co­
lonel J.-IL MacQuccn, du corps des 
magasins militaires royaux cana­
diens, a été promu au grade di bri­
gadier et nommé «ous-quurtlcr-mni- 
tro général au quartier général des 
Force» Canadiennes h Londres. U 
remplace le brigadier G.-P. Loggia, 
revenu au Canada pour remplir d’au­
tres fonctions.-------------- a------------- —
Tuée psr une bombe

Londres 23. — Lady Blanche 
Anson, femme du lieutenant-colonel 
»ir George An on, vient de mmu ii o 
Londres. On croit qu’elle a été tuée 
oui' une bouille Hllemuutle.

^
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Chronique Judiciaire
Chronique ouvrière

La Régie a 
jugé la requête
de Mme E. Décary
----------—------------- •

Elle entendra dos ce 
matin celle de M. 
J.-Arcadius Leblanc
La Régie dcjs services publics de la 

province de Québec a tenu une cour­
te séance, hier matin, à la salle 24 du 
vieux palais de Justice, sous la pré­
sidence de M. A. W. G. Macalister, 
a.v-istù de M. Alexandre Larivièrc et 
de M, A.-B. Nonnandin, régisseurs. 
Elle a terminé l’audition de la requête 
de Mme Emma Décary. Celle-ci, 
après avoir refusé une offre de 

de ia pari des évaluateurs 
du ministère de la voirie, û la suite 
des deux emprises successives effec­
tuées sur ha terre à l’occasion de la 
construction du nouveau chemin de

La Cour du banc du 
roi entend l’appel 
d’Arthur Côté

L’appelant a été condamné 
pour le meurtre de 
jeffrey Mun
La Cour d’appel a commencé à ins­

truire, hier, l’appel d’Arthur Côté, 
condamné au cours de l'hiver dernier, 
à Sherbrooke, à monter sur l'écha­
faud, le 9 mai pochain pour le meur­
tre de Jeffrey Munn, à Magoon’s 
Point, le 11 août dernier. Les avocats 
de l’appelant, Mes Armand Nadeau, 
de Sherbrooke, et Philippe Monette, 
de Montréal, ont présenté tour à tour 
au tribunal les motifs de l’appel.

Me Monette, argumentant princi

Prévenus accusés
d’opérations
criminelles

Le juge Jules Desmarais 
trouve suffisante la preuve 
du ministère public

Cour Supérieure
Divilion de Pratique

le 23 avril 19*11

cary.
On nous a déclaré hier soir que la 

Régie entendra, oc matin, la requête 
de M. J.-Arcadius Leblanc, résidant 
de Chambly. Le requérant a été ex­
proprié cji raison de la construction 
de la route Montréal-Sherbrooke. La 
séance aura lieu à la salle 24 du 
vieux palais de Justice. Elle s’ouvrira 
à 10 h. 30.

la Côtc-dc-Liesse, demande mainte-1 Paiement sur les questions mixtes de 
nant une indemnité de $2,892.97. I droit et de faits, a déclaré que la 

La Régie avait commencé, le 3 preuve de circonstances faite par la 
avili dei nier, de prendre connaiaaan- j Couronne, était insuffisante pour éta- 
--_l.c a 10(lut‘*c Mme Emma Dé-1 blir la culpabilité de Côté. Cette preu­

ve serait^ basée sur ces deux faits sui­
vants. Côté serait la dernière person­
ne à avoir été vue en compagnie do 
Munn, dans son automobile, avant le 
meurtre ou le décès de Munn. En se­
cond lieu, il aurait déjà déclaré qu'il 
nourrissait le projet de voler la victi­
me qui portait toujours de fortes som­
mes d’apgent sur lui.

Or. il est en preuve, par suite des 
témoignages de Mme Côté et des au­
tres membres de la famille, qu'au 
cours de la soirée où Côté aurait été 
vu la dernière fois en compagnie de 
Munn, Côté a réintégré aon domicile.

En second lieu, on peut exprimer 
l'intention de voler une personne sans 
avoir l'intention de la tuer. De sorte 
qu’il est fort possible que Munn ait 
été tcué par une personne inconnue qui 
aurait eu à la fois l’intention de voler 
et de tuer.

Aie Monette suggère que toute la 
preuve de la Couronne no peut être 
suifisante pour exclure un doute rai­
sonnable en faveur de l'accusé et que 
las circonstances laissent entrevoir la 
possibilité de la commission du meur- 
tore par une autre personne.

Le cadavre de Munn avait été re­
trouvé, le 12 août, à Magoon’s Point, 
tandis que son automobile avait été 
retrouvé à Montréal, la veille, avec 
une vitre cassée et un tapis fortement 
imbibé de sang entre les deux siégea.

Le procureur de la Couronne, Mc 
Césaire Gervais, de Sherbrooke, a dé­
claré, dans son argumentation, que la 
preuve de circonstances faite par la 
Couronne, établissait un lien qui était 
suffisant pour prouver la culpabilité 
de Côte. Les jurés ont étudié la preu­
ve, entendu les témoins hu cours du 
procès, et ils ont rendu leur verdict. 
Le procureur de la Couronne a main­
tenu que le juge qui avait présidé le 
procès de Côté avait bien dirigé les 
jugés sur la question de droit Ce 
n’était pas une simple coïncidence, 
pour Côté, d'avo»r recherché conti­
nuellement la compagnie de Munn, 
surtout après avoir appris que Munn 
avait l’habitude de porter sur lui 
beaucoup d’argent. L’enquête a révé­
lé que le lendemain du crime, le vi­
sage do Côte était rouge, et que scs 
sourcils étaient grillés. La preuve mé­
dicale a indiqué que cela était dû à 
des brûlures superficielles. De plus, il 
est en preuve que Côté avait conduit 
une automobile sur le chemin près de 
Magoon’s Point, environ un mois 
ayant Je meurtre, et il fut arrêté non 
loin de la scène où s’est déroulé le 
crime, pendant que ses passagers se 
rendaient à un pique-nique. Le procu­
reur de la Couronne, Me Gervais, a 
ajouté qu’on avait tenté de prouver 
un alibi. L’épouse de Côté a déclaré 
que la veille du meurtre, il était resté 
à la maison jusqu'à environ, dix heu­
res et demie du soir. Après avoir été 
au marché, il était retourné au foyer 
vers les onze heures, et il n’avait pas 
fait d'autre sortie ce soir-là. Cette 
version de la femme de l’accusé est 
contredite par le témoignage de Mlle 
Alice Lajeunesse. De plus, la preuve 
a établi que vers les onze heures, la 
veille du meurtre, la victime Munn, 
Côté, Mlle Alice Lajeunesse et une 
autre femme étaient ensemble. L’ar­
gumentation continue.

UN NAJtCOMANE 
CHOISIT SA PEINE

Joseph Spitzcr dit Jack Silver, 34 
ans, sans domicile connu, s'est avoué 
coupable, hier, devant le juge Amé- 
dée Monet, de possession de 34 cap­
sules d’héroïne. L’avocat de la défen­
se souligne que ce narcomane avait 
déjà purgé une peine de prison de six 
mois, mais que sa guérison avait été 
incomplète. C'est alors que le juge Mo­
net suggéra une plus longue incarcé­
ration. Le prisonnier s’écria :

—Je vais accepter deux ans au 
bagne !

—Bien, dit le tribunal.
A sa libération, Spitzer aura en­

core à payer une amende de $500 à 
défaut de quoi il lui faudra accom­
plir uno peine additionnelle de prison 
do 30 jours. L’arrestation a été effec­
tuée par les agents Somers, Parent et 
Houle, de la police fédérale.

PRELEVEMENT 
QUI AUGMENTE

Wilfrid Pilon, entrepreneur plom­
bier, 233, Sixième avenue de La- 
chine, aura à payer une amende et 
des frais qui dépassent $20, pour 
avoir négligé de faire parvenir, au 
4,sous-comité conjoint des métiers 
mécanisés”, le demi pour cent pré­
levé mensuellement par ce sous- 
comité en vertu de la loi de la con­
vention collective du travail. L© juge 
en chef Gustave Perrault accorda un 
délai de 8 jours au prévenu pour 
payer. Mc Robert Laflcur repgesen- 
tait la poursuite.

rnnviNri; pk qukbkc,
DISTRICT DK MONTREAL,

COUR SUPERIEURE
No iOOHS.

D.tmo Idii Catherine Anu Dlxon, 
Apouse en communauté de blet» de Alex 
Iniira Mrnrne, charretier, de la cité et 
rlii illMtrlrt rli' Montréal, a poursuivi ce 
«lemler en séparation do hii-ne. A Mont­
réal. lo 22 avril 1911. John llerschorn, 
proiureur rie la requérante, 153 ouest, 
rue CraiK. Montreal.
pnoviNCK m; qukbkc,
DISTRICT DK MONTREAL.

COUR SUPERIEURE
No 19X151.

Dam« Elizabeth Johnson ‘Ward, épou- 
m- en communauté de blrjpr do David 
Johnston, commis de la Cité d’Outro- 
mont, district de Montréal, a poursuivi 
m dernier en séparation de biens, à 
Montréal, le 22 avril 1941. John liera- 
chorn, procureur de la requérante, 159 
ouest, rue Craig, Montréal.

Cartes

Professionnelles
AVOCATS

Gtoffrion & Ptud’homitw
AVOCATS et PROCUREURS 

Aimé Oeoffclon, c.r.
J.-Alex. Prud’homme. c.r. 

C.-Antolno Rcotifrlon, DLL. 
Paul-S. Major. LL. Ü.

112, rue Saint-Jacques
Tél.i II Arbour M77 - MONTREAL

Adressa télégraphique: Gaolfrlon

Téléphone t HArhour 0121

BRAIS & CAMPBELL
AVOCATS et PROCUREURS

lion. F.-PH1LIPPE BRAIS, C.L. C.R. 
A. J. CAMPBELL 

L. P. de CRANDRE
Edifice Banque Royale 

360 ouest, rue St-Jacqtiee
MONTREAL

152 eat, rue Notre-Dame • LA. 
.Suite 13

JACQUES PATENAUDE
AVOCAT

Itur.i Soin 1553 Amherst - CH.

HArbour 7323

CEORGES-F. REID
AVOCAT

Edifice Versailles,
60 ouest, rue St-Jacques - Montréal

Tâl.t LA. 5473

JEAN HETU
AVOCAT

17 St-Jacques Ouest

L’AVEUCLE ET 
SON CHIEN

Hugo Davidson, 2001, rue North- 
cliffe, accusé d’avoir menacé un 
aveugle, William I). Perictt, le 31 
mars, en levant un couteau bur lui 
apres lui avoir ordonné de quitter 
son logis, devait subir son procès hier, 
devant lo juge en chef Gustave Per­
rault. mais, juste avant l’audition tics 
témoins, Me John H. Schlcsinger, 
avocat do la poursuite, déclara ne pas 
avoir de preuve à o/frir, et le tribu­
nal libéra le prévenu.

Perret était conduit dans la Salle 
des Pas perdus par son chien, l’un 
des premiers importés à Montréal de 
ceux qui ont été domptés d'après le 
système américain du "seeing eyo".

Charles-Arthur Dumontier et la 
femme Annie Grave), accuses d'avoir 
pratiqué des operations illégales, ont 
été cités à leur examen volontaire, 
hier, par le juge Jules Desmarais. 
Dans le cas de Dumontier, la présu­
mée victime déclara au tribunal avoir 
accepté des pilules blanches "d'un 
type de restaurant” avant de rendre 
visite au prévenu. Mc Orner Legrand, 
C.R., représentait le ministère public, 
et Me Norman C. Dcnys, occupait 
pour la défense.

L'inculpée Annie Gravel aurait re­
cueilli à son domicile de Montréal 
deux jeunes filles de Saint-Hyacinthe. 
Son arrestation a été opérée après 
une longue enquête des détectives 
Henri Pinard, Roland Jargaille et 
Albert Oggier, de la Sûreté provin­
ciale, sous les ordres de M. Louis Jar­
gaille, directeur-adjoint. II trouvèrent 
chez la prévenue tout un arsenal 
d’outils nour la pratique de la gyné­
cologie. Me Jean Tellier, C.R., avocat 
du ministère public, produisit le tout. 
Mc Philippe Monette. C.R., demanda 
au docteur Rosario Fontaine, méde­
cin-légiste:

—Ces instruments sont à l'occasion 
employés par des infirmièrea?

—Oui.
—Elles ont lo droit de les avoir en 

leur possession?
—Oui.

—Et les remèdes qui se trouvent dans 
la valise produite devant le tribunal 
peuvent se trouver dans n’importe 
quelle maison?

—Absolument.
Le juge Desmarais cita la prévenue 

A aon examen volontaire pour opéra­
tion illégale et tentative «l’avortement 
tt l'inculpé Dumontier pour opéra­
tion illégale. Lea accusés doivent de 
nouveau comparaître en correction­
nelle le 30 avril.

“Testament” trouvé 
sous un tapis

Enquête judiciaire 
sensationnelle de 
Mme veuve Emilienne 
Plouffe-Desjardins

l’KKatDENT: L'hononbW Jugr IWrarr.
1rs juctnwnU «uitranu furrnt rtndur:
S. Marvtta contre dame D. Stelnlaub et vir; 

jugement accordant motion pour detail*, frai* 
à suivre,

Urace Nelacn contre Henrp Horviti : jure­
ment autoriaant examen médical avant d> fen. 
M.

Pâme Marie l-oulte de la Purantayc et vir 
contre C. C. WlUon; jurement accordant 
motion pour «uhetitutten, tan» frai»

J. -A. Cuevrtmoni contre Canadian National 
Railway Co.: Jurement autorUant 
avant ih-f.n»c.

C.-A. Kertn contre dame A. Rotati et vir; 
jurement autoriaant examen avant defer**. 
Brnnic Caplan contre N. Puhrdc; Jurement 
accordant motion pour contrainte.

Pâme Beetle Oortnham contre M. Abram- 
vit.»; jurement autoriaant à celer en Justice.

K. Deliberprey contre queen's Hotel Ltd ; 
Jurement autorisant examen avant dSfrnse.

M. J.-L.-L.-L. Rodier et autre rontre J. 
Pou mu* i jurement autorisant examen avant 
drfene*.

Pâme A. Bcurfolne ie-qual rontre Star 
Cleaner* and Dyers Ltd : Jugement autorisant 
evamen avant ddfense,

Pam* K. Seruva contre N. Bélanger: Juge­
ment autoriaant examen avant déftnse.

J. Rastien contre L Mitchell; Jugement ac­
cordant motion pour détails, frai* A suivre.

A. E. Thompson centre J. F. Stewart et ai; 
jurtment accordant motion pour substitution, 
sans frais.

Katie Uoora rontre Montreal Tramway* Co. 
et autre; jugement accordant péremption.

Télesphore Carrière contre Chat. fl. lev ie : 
jurement accordant motion pour examrn on 
discovery, frai* A suivre.

P.-A. Peg rote II lier* contre W. Chatltny et 
P.-A. DetfroaeiSliers, dem-roj : jurement ac. 
cordant requête et ordonnant au défendeur de 
déclarer, etc.

Rougier FrArv* contre Martial Dagenal*: Ju­
rement arrorant motion pour tutwtltutlcn.
tant frais.

F. O. Finknry contra L H. Snushall ; juge­
ment pour 1141 avec tnt. et dépens.

Pan* M.-J. d* Lottlnvllle et vir contre K. 
Whileford et aulr* : jugement ordonnant ven­
te suivant la loi, etc.

Dam* Adrienne Raclect contre Roger Mar­
tel : jugement en separation de biens.

Raymond Masson et autre* contre R.'lland 
l-rrrault ; jurement pour E10I avec Int. et d. •

Kn* et déclarant aahle-garvrie en expulsion 
nn* et valable.
Pan* Alice Fsrmer rontre Roméo Pemer» ; 

jurement pour IIM.09 avec Int. et dépens.
Pim* A. Guertln contre I- Duval; Juge 

ment suivant désistement.
louis Freedman At-qual contre Paul fiall- 

hert et autre; Jugement autorisant examen 
avant défense.

I«uia Freedman As-qual contre Paul (iali- 
bert et autre: jugement autorisant examen 
médical avant défense.

Mudry Fur Dresser and Pyer Inr. contre .1 
Livshits; jurement autorisant examen sui­
vant article 591 C. P. C.

Pelle E. Marion contre William Rurns: Ju­
gement pour 1110.

J.-7.. I-ehlanr contre dame M.-R. M<.n1p!al«ir 
et Mutual Life Insurance Company «f New. 
York; jugement rejetant inscription «n droit, 
arec dépens.

Thomas Deerhouse contre Wm Terras et 
autre: jurement autorisant A retirer dépM 

M. Roth contre K. Roth; jugement nommant 
P. Caplan séquestre.

Roch Laforest és-qual contre Paul Lévesque : 
jurement rejetant inscription en droit, avec 
dépens.

8. Marotta contre dam« P. steintautv ,t vir; 
jugement autorisant examen avant defense.

Norman Srulnlk contre John Mishkin; Juge­
ment autorisant examen avant défen-e.

Ernest Suetsman contre Coyden Corporation 
T.td et autre: Jugement accordant motion pour 
substitution, sans frais.

Soldats lancés à 
la poursuite des 
fugitifs allemands

Ils patrouilleront, 
aujourd’hui, toute la 
région de Heron Bay
Heron Bay, Ont., 23. (P.C.) — Le 

major C. H. Lindiey, qui dirige let 
recherches entreprises pour retrouver 
les six prisonniers de guerre ail 

examen i„amis encore en liberté, a déclaré, ca 
soir, que ”la temperature plus favo­
rable facilitera les recherches dan» 
les régions voisines où les fugitifs ont 
peut-être péri”.

Des patrouilles ont parcouru, au­
jourd'hui, une distance de trente mil­
les près de la voie ferrée du Canadien 
Pacifique, mais elles sont revenues, 
te soir, sans avoir rien découvert. De­
main. toutefois, des soldats pnreoure- 
ront tout le territoire situé à l'est et 
à l’ouest de notre ville.

Vingt des fugitif» allemands ont 
été ramenés au camp. Deux «ont 
morts des blessures reçues alors qu'ile 
s'attaquaient à des soldats au moment 
de leur capture. Trois autres ramenée 
au camp sont aussi blessés, dont daux 
grièvement. Leur état est le même, 
dit le major Lindsey.

L'inspecteur W. G. Ingram et 1e 
commissaire adjoint McKeady. de la 
police provinciale de l'Ontario, qui 
ont aidé aux recherches, sont partis, 
ce soir, pour Port Arthur. Ils seront 
absents deux ou trois jours.

"Si les Allemands ne sont pae re­
trouvés, aujourd’hui, dans la région 
ils ne sont pas ici,’’ n dit le colonel 
Hubert Stethem, directeur de l'inter­
nement. ce matin.

Quatre embarcations ont été trou­
vées dans le tunnel creusé par 1rs Al­
lemands. On croit que l'alarme sonné 
quelques instants après leur évasion 
ne leur aurait pas permis de les trans­
porter avec eux. Mais on affirme, 
d'autre part, au'cllrs n'auraient été 
d'aucune utilité spr le lac Supérieur.

Campagne contre l’achat 
de timbres de guerre
“Les communistes distribuent une nouvelle circulaire 

incitant nos membres à ne pas acheter de timbres 
de guerre", dit l’organisateur des ouvriers 
du vêtement pour dames. M. Bernard Shane

Les funérailles ilu 
Frère Ramir-Firmin

FELICITATIONS AU 
JUGE AMEDEE MONET

Le juge J.-C. Langlois a ajourné 
hier, au 2 mai, l’enquete judiciaire de 
Mme veuve Emilienne Plouffe-Des- 
jardins, 4164, rue Henri-Julien, accu­
sée d'avoir fait un faux testament 
lor» du décès de sa soeur et de s'en 
être servie comme d'une pièce authen­
tique, au préjudice de M. Conrad Tru­
deau. Me Lucien Gendron, C.R.. avo­
cat de la poursuite avec Me Emile 
Poissant, suggéra un ajournement, 
exposant au tribunal :

—J’apprends que mon collègue de 
la défense, Me Gustave Monette, est 
pris en cour supérieure. Je n'ai jamais 
refusé un ajournement à un collègue, 
pour la bonne raison que moi-meme 
j’en demande très souvent.

Le commencement de cette enquê- r,curc' 
te, qui révélerait des faits renver­
sants, a été sensationnel, ces jours 
derniers. Le principal témoin, Mme 
Gédéon I.abellc (Hélène Goyettc),
7059, rue Saint-Valicr. assistait la dé­
funte à ses derniers moments; elle 
déclara au tribunal que Mme Géralda 
Plouffe, quelques instants avant de 
mourir, lui avait fait comprendre 
qu’elle n’avait pas fait de testament.
Ccci se passait le 14 février 1939, à 
2 heures du matin. Le témoin ajouta 
que peu après la mort de sa soeur, la 
prévenue lui offrit une forte rému­
nération pour dire qu’elle avait vu la 
mourante signer d’une croix le testa­
ment aujourd’hui contesté. Enfin 
Mme Labcllc expliqua avoir reçu un 
appel téléphonique de l’inculpée plu­
sieurs jours après le décès. Celle-ci lui 
déclara avoir trouvé le testament de 
sa soeur sous le tapis du salon.

L'initancc de M. C. Houde 
est périmée

Un écho des élections municipales 
de 1938, aloi'A que M. C.-A. Gascon 
fut défait par M. Cumillien Houde, 
a retenti hier, en Cour Supérieure, 
lorsque l’honorable juge Alphonse Dé­
cary, de la Cour Supérieure, a accor­
dé une motion pour péremption d'ins­
tance, dans l’action nu montant de 
$50,090 instituée par M. Houde con­
tre M. Gascon, son adversaire dans 
cette élection à la mairie. M. Camil- 
licn Houde avait poursuivi conjointe­
ment M. Gascon, M. Eugène Doucot 
et la compagnie d’imprimerie do ce 
dernier, nu sujet do l’impression d'un 
pamphlet. M. Houde prétendait que, 
dans ce pamphlet, on affirmait qu'il 
était "attaché aux communistes". Ce 
pmnphlet était intitulé "Lo Franc Ti-
rciur’, et M. Camillien Houde préten- [“LAMPES DE BRUME”
dait qu’on devait en Imprimer nu 
naoins 105,000 copies avant la vota­
tion, dans Je but de lui nuire le jour 
de l’élection. L’nction avait été réglée 
hors do Cour, avec la compagnie qui 
é.cvnit distribuer le pamphlet, et mnin- 
•tenunt l'instance est périmée contre 
fM. Doucct, car aucune procédure uti­
le n’n été faite depuis nu moins deux 
ans.

UN TROISIEME SUSPECT 
PARMI LES RECRUES

Emile Souaid, 21 ans, 92 rua 
Saint-Hyacinthe, Saint-Hyacinthe, a 
comparu hiex', devant le juge Amé- 
déo Monet, sous l'accusation d'avoir 
refusé de subir un examen médi­
cal, comme le veut la loi des ser­
vices de guerre. Le prévenu a protesté 
de son innocence, et le tribunal a fixé 
un cautionnement de $950 en atten­
dant le procès, le 30 avril. Deux au­
tres suspects, Philip Shatilla. 24 ans, 
821. avenue Wilder, à Outremont, et 
Mike Mnloloy, 22 ans, 234 est, rue 
Mozart, attendent leurs procès sous 
des accusations identiques.

Les trois prévenus ont été appré­
hendés par la police fédérale au cours 
d'une enquête sur les activités d'une 
bande organisée pour se soustraire à 
l'cntrnlnement militaire obligatoire.

RAPIDE ESSAI...
Roméo Auger, 6828, rue Christo­

phe-Colomb, mécanicien, accusé 
d’avoir conduit une automobile à une 
vitesse de 70 niillcs à l’heure, à une 
heure du matin, s'avouait coupable, 
hier, devant le juge-cn-chcf Gustave 
Perrault. Mc Norman Dcnys, avocat 
de la défense, demanda au ti'ibunal 
de ne pas ac montrer trop sévère, 
soulignant:

—Auger travaille dans un garage; 
il avait eu l’ordre d'essayer l'auto 
d'un client revenu réclamer sa voi­
ture après un hiver d’entreposage.

Le tribunal imposa une amende de 
$25 et le paiement des frais ou, à 
défaut, une peine de prison de 30 
jours; mais il accorda un délai de 15 
jours au prévenu pour régler le tout.

A l’ouverture de l’audience, hier, 
dans la première chambre de correc­
tionnelle, Me J.-P. Lanctôt, C.R., so 
fit l'interprète de tout le Barreau 
pour offrir ses bons souhaits au juge 
Amédéo Monet, qui célébrait son 51c 
anniversaire de naissance. Mc Roger 
Ouimet parla ensuite au nom du mi­
nistère public. Les deux avocats louè­
rent hautement le tact du juge Monet, 
sa grande clémence et les nombreu­
ses autres qualités dont il a fait preu­
ve pendant les dix-neuf années qu’il 
a passées aux Sessions «le la Paix. Lo 
juge Monet remercia.

Le juge Monet a été assermenté le 
20 avril 1922, par son père, l’hon. juge 
Dominique Monet, de la Cour Supé-

Avis
L’honorable juge Fabre-Survcyer 

rendra jugement, le jeudi, 24 avril 
1941, à dix heures et demie, a.m.. 
chambre 32, Palais de Justice, dans 
les causes suivantes:

Grimer v. Turner; Bogush v. Soko- 
lowski; Service Barber v. Transpor­
tation Building; Mass v. Struchnn 
Bro«. Ltd.; Thauvettc v. Thauvette; 
Beveridge v. Dominion of Canada Ri­
fle Association.

Faits divers

Gérard Sicard, 7469, rue De Cha­
teaubriand, traduit hier devant le ju­
ge Amédéo Monet, s’avouait coupable 
du vol de trois pneus (avec les roues) 
et de deux "lampes de brume”, pro­
priété, de M. Gérard Lapierrc, 7374a, 
rue Saint-Denis, le tour ayant une va­
leur de $112. Le tribunal n ajourné le

Bless* par un camion
Réal Bclland, 7 ans, 1289a, rue Pa- 

net, fut grièvement blessé, hier après- 
midi, dans un accident de la rue. En 
traversant la chaussée en face du nu­
méro 1264, rue Panet, il fut renverse 
par un camion conduit par M. Jean- 
Baptiste Michaud, 51 ouest, rue Dor­
chester. Celui-ci stoppa promptement 
à lu suite de l’accident, et le petit 
Bcllnnd fut transporté mi-conicient A 
Saint-Luc, où il est actuellement hos­
pitalisé. Il a probablement le crâne 
fracturé et son état est assez grave. 
Du haut d'un viaduc

DesNcigcs Ferron, 9 ans, 525, rue 
Beaudry, se blessa, peu après midi, 
hier, en tombant du haut du viaduc de 
la rue Beaudry, près de la rue Notre- 
Dame. En revenant de l’école, elle 
grimpa sur le parapet du viaduc et 
perdit l’équilibre. On la transporta à 
Saint-Luc, où les autorités médicales 
nous déclarèrent, hier soir, qu'elle 
souffrait de commotion cérébrale et 
qu’elle avait le bras gauche fracturé, 
mais que son état général n’était pas 
alarmant.
Brûla avec des allumettes

Arthur Beaudry, 3 ans. 853. rue 
Darling, fut grièvement brûlé, hier 
matin, en jouant avec des allumettes. 
L’enfant était dans sa chambre au 
moment de l’accident. Lo feu prit à 
ses vêtements ainsi qu'au lit sur lo-

3uel il était assis. Le commencement 
'incendie fut très rapidement maî­
trisé par les parents de l'enfant et 

colui-ci fut transporté à Sainte-Jus­
tine, où il est actuellement hospita­
lisé. Il souffre de brûlures aux bras, 
aux mains et a la poitrine.

Il est décédé hier matin. 
Service funèbre demain 
matin à Laval-des-Rapides
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Le R. Frère Ramir-Firmin, doyen 
des Frères des Ecoles Chrétiennes au 
Canada, est décédé hier matin, à l’âge 
de 90 ans.

Né à Mortcau, eu France, le 26 
janvier 1851, le défunt, Charles 
Vouaille, était entré au noviciat de 
Besançon en 1867. Dèv 1868, il a 
exercé un fécond apostolat. 11 a suc­
cessivement demeuré à Besançon, DA- 
le, Chaumont, Poligny et Dijon. Do 
1897 à 1906, il fut directeur do l’éco­
le de Saint-Michel de Dijon. Dana la 
yuitc, il s'occupa du scolasticat de 
Besançon jusqu'en 1908, avant lia 
s’embarquer pour le Canada où nom­
bre de sea anciens confrères l'avaient 
précédé. Au Canada, il continua »a 
mission.

lai dépouille mortelle du Frère Ra­
mir-Firmin est exposée en chapelle 
ardente au Mont-dc-la-Salle, à Laval- 
des-Rapides, où le service funèbre se­
ra chanté demain matin, à 8 h. 30.

"Nos membre» sont tellement indi-

frtéa de In campagne iiuidieuac que 
élément communiste fuit pour U* 
diAiuadci- d'acheter dvs timbres dY- 

pargne «le guerre et armer lu desu­
nion au soin do leur union, qu'ils ri­
postent en acquittant leurs contribu­
tion» on plu» grand nombtc et en 
prenant des mesure» pour contribuer 
davantage à l'effort de guerre”, u dé­
claré hier «oir M. Bernard Shane, 
organisateur général de» ouvrier» «lu 
vêtement pour dame»

"Les eommunistc», u aus»i dit 
M. Shane, continuent d’envover tou­
te» sorte» de propagande subversive 

nos membre»; ainsi le 12 avril, il» 
leur ont remis une circulaire leur 
demandant d«* s'opposer à l'achat de* 
timbre» de gu<krrc. Non» avons près 
de 7,000 membre» dan» le bas de lu 
ville. Leurs achats de timbre» varient 
de 25 cents n $4 par aemaine; tou» 
enaemble. il» en achèu-nt pour tout 
prè* de $2,000. Le personnel du bu­
reau, qui eompirnd 24 employé», 
contribue In aommo de $27.25 pnr 
fcmainr h l’achat do timbres de 
guerre.

Non» encourageona no» membre» à 
contribuer le plu» posaible n l'effort 
de guerre, et l'achat de timbre» est 
l'une dea meilleur* façon» d’aider ef­
ficacement.

"La propagande du groupement 
eommunistc n'a pa» non plus m-mé 
la désunion parmi no» membre». 11 y 
a maintenant un peu plu» d'un mois 
que h» communiste» ont commencé 
leur propagande en leur envoyant dea 
brochures. Eh bien! Nos membres 
sont tellement indignes de cotte pro- 
pagande inaidirusc qu'il» ont riposté 
en acquittant en plu» grand nombre 
que jamais leur» contribution».

Durant la »omninc »o terminant lo 
26 mai», 4,289 membre» ont acquit- 
te leur» contribution; durant la ac- 
mainc »uivantc, 5.110 l'ont fait; la 
semaine du 9 avril, 5,109 et durant 
la semaine du 16 avril, alors que le» 
communiste» ont intensifié leur ram- 
pagne, le nombre de contribution» 
acquittée» n été do 6,207. Noua fai- 
»ons enquête, et nous avons bon es­
poir de répérer ceux qui font rette 
propagande nuisible à l'effort d® 
guerre".

Autres nouvelles du monde ouvrier
Séance du Conseil central des 
Syndical* catholiques d* Montréal

I* Conseil rent!ni des Syndicats 
catholiques de Moiitiial tiendra séan­
ce ce soir, à 8 h., au No 1231 est, rue 
De Montigny, »ou* la pré»iilcnco de 
M, J.-ll. rich sic. Il» y procéderont h 
l'inst allai ion de* nouveaux directeur» 
élus lor» de la dernière séance. D’ai’- 
tres question» sont aussi à l'ordre du 
jour.
Avi» à tous les poseur» 
de latte» métallique»

L'airrnt d'affaires du Syndicat de» 
poifur» de latte» métallique», M. J.- 
ll. Lnmnurcux, rappelle a tou» le» 
ouvrier» du métier que lo concours de 
recrutement du syndicat »e termine le 
30 courant. Tou» ceux qui veulent en 
profiter doivent s’adresser, d’ici cette 
date, au No 12M est, rue De Monti­
gny. M. I.amourcux ko fera un plai­
sir de leur donner le» rensrignemonta 
désiré' a ce propos.
Réunion du Comeil des métiers 
allié» de l'imprimerie

Tou» le» délégués de» syndicats nu 
Conseil des métiers allié» de l’impri­
merie sont priés de prendre note que

prononcé de la sentence au 26 avril. vcn<\ de Toronto.

Accusé d« conspiration 
pour fraudtr dos prêtroi

Québec, 23 (P.C.) — L. D. Dc- 
metro a été rcmia en liberté sous un 
cautionnement de $1,000 après avoir 
comparu aujourd’hui devant le juge 
Thomas Tremblay. Il est accusé 
d’avoir conspiré pour voler les prê­
tres de la région. L'accusation de ne 
pas avoir informé le gouvernement 
de son changement d'admsc n aussi 
été portée contre Demctro, II prétend

Loi petits enfants 
malhouroux dos hôpitaux 
et la visit# du Pèr# Noël

Les petits enfants malheureux des 
hôpitaux de Montréal sont déjà assu­
ré» d’avoir la visite du Père Noël, le 
25 décembre prochain, puisque des 
per.-onnes généreuse» ont souscrit 
près de $450 au "Fonds dos Jouets 
de Noël des Enfants Nécessiteux". Il 
y a quelques semaines, M. Norman 
Holland et le "chef" R. N. O. Har- 
rington, deux des organisateurs de ce 
fonds, ont commencé h solliciter Ici 
ami.i de.» enfants, de l’Atlantique au 
Pacifique, demandant des souscrip­
tions individuelles d'un dollar. L* 
résultat obtenu permettra d’acheter 
la matière première àvoc laquelle lei 
membres de l'Association des chefs 
de police et des brigades d’incendie» 
de la province de Québec fabrique­
ront le» jouets destinés aux petita 
malheureux, durant leurs heures de 
loisir, d’ici Noël. L’an dernier, à loc- 
casion de la fête de Noël, cotte asso­
ciation a distribué 15,000 jouets aux 
jeunes déshérité» des hôpitaux de 
Montréal.

M. Holland et le "chef" Harrington 
présenteront les chefs de !» souscrip­
tion à la réunion mensuelle de l’As 
«ociation des Chefs de Police et des 
Brigades de» Incendie», aujourd’hui, 
à 2 h. 30, à l’hôtel Windsor.---------------a--------------

A Villa Maria
On est prié de noter que ]a Mcaae 

de Rcqukm, pour ie repos de l’àme 
des religieuses et élèves de Villa-Ma- 
ria, sera célébrée en la chapelle de 
l'Institution, boulevard Décarie, la 
vendredi 25 avril, à neuf heures pré 
ciacs. Le petit déjeuner sera servi, 
suivi d’une assemblée dos membre* du 
Comité.

Mère Saint Pierre Canisiua, supé­
rieure, invite cordialement toutes les 
élève» et amies à se rendre h la cé­
rémonie. (Communiqué)

Il y a vingt-cinq ans

le conseil tiendra M-ancc samedP pn>-J n> Bouchard, ot le coi 
chain, a 2 h. de ! apr.-midi, nu No Cett(> câumie sur "Les Fi 
12.11 .1. rue De Montigny. Cette ,,rcs.. a ,.u |ieU <Jcvnnt 
séance huiii pour but d étudier les 
résolution* déjà soumises au congrès 
de la Fédération des métiers de l’im­
primerie l'an dernier, t’es résolution» 
intéressent en particulier les syndicat» 
de Montréal. Le séance se tiendra «ou» 
le» auspice* de la fédération.
Réunion générale du local 349 
da» peintre» de Montréal

Le local 349 de l'Union internatio- I »crve Volontaire Féminine chez l’ho-

Maurict Charpentier 
vole pendant le jour

Maurice Charpentier, 1225, rua 
!'los*i«, »’e«t avoué coupable, hier, de­
vant le juge Amédée Menrt. d'un® 
“effraction de Jour". Le tribunal a 
ajourné le prononcé de la X'ntence au 
26 avril. Le voleur a été pris »ur 1® 
fait, égoïne et ciseau en main, dans 
le hangar de M. Arthur Portelanc®, 
2056, rue Valois.
LE COM MANDANT- 
D ARCENLIEU A 
SAINT-HYACINTHE

Le commandant Georges-Thierry 
d’Argcnlicu a passé la journée d® 
vendredi dernier à Suint-Hyacinthe 
où il fut reçu par le» autorités civi­
le». eeclé»instiqurs et militaire».

Le commandant d’Argcnlicu a 
donné une conférence le mémo soir, 
sou* le» auspice» de la (sarde de Ré- 
serve Volontaire Féminine (W.V.R.

dont mud«moi»elIe fécilo-Ena 
Bouchard, fille de l’honorable M. T.- 

commandant. 
Français Li­

on millier 
de per»nnnc» à la salle des bazar» de 
l’IIôtcl-Dicu.

Le distingue conférencier fut pré­
senté par Mlle Bouchard et remer­
cié par M. Th.-A. Fontaine, député 
aux Communes.

Après la conférence, une récep­
tion fut donnée en son honneur par 
le commandant et la Garde de Ré­

nale des peintres, décorateur.» et ta- 
pissici d’Amérique prie tous ses mem­
bres d’assister a une réunion qu'il 
tiendra lundi soir, le 28 avril, à N h. 
au No 1331a c»t, rue Ste-Catherine. 
Le renouvellement du contrat collec­
tif de* métiers de la construction et 
le résultat des pont parler» entamé* 
avec le* entrepreneurs seront les prin­
cipaux sujets de discussion.
LA SOCIETE^ 

DEBARRASSEE

norahle M. T.-D. Bouchard, maire de 
Saint-Hyacinthe et ministre dan» le 
cabinet provincial.

M. Bouchard était venu de Que­
bec pour saluer son distingué invi­
té.

Les reunions
A- oclnlloo il'1' 
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Oviîa Fif.hctlc, 42 ans. 751, nu 
Dominion, coupable de possesaio'; d'oj 
tils de cambriolage, a été condamu 
à une peine d** trois un au hugiie, h * 
par le juge Guriave Murin. Lo ciisici ..
judiciaire de «•<■ bandit date de 1916. i 'V u ili',r'h j'i. i 
et l’on y relève 31 condamnation1*, y riiût* i \vinii****r. i.* • 
compris !• ans au bagua avec le .»up- tllJ,:(,|l1”|,1r^'1 1 ,,rl" "
plice du fouet (16 coup») pour avoir u',,,,'. 
cruellement battu sa femme. * * *

Deux autres prévenus, Wilfrid Fie-, EiiBiiorring iosmiui* 
chcttr, 39 an», 6642, Troisième »vc-1 {"/.'".Munsflein ' K*'* 
nue de Rosemont, et Richard Charct-j iv hI.c
te, 23 ans, 700, rue de la Ferme, ont J
aussi été condamnés a des peines de' niiunlir. <1* ••<*ii;oi*n 
2 an» au bagne, pour possession d’ou- ."1,1,1,7."
tils de cambriolage. • 4i< un ». U ThMs l Ulia-rarllon

lu

itf-mii 
* h* ur« *• Ik. A 
off r* ,** !ir f * 1
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(Presse Canadienne)
Le 24 avril 1916 — On fait appel 

aux troupes pour écraser le» rebel­
les irlandais qui sc sont emparés du 
bureau de poste de Dublin. Un navi­
re britannique qui transportait des 
armes et des provisions à Kut-el-Ama- 
ra s'échoue dans le Tigre. Des bom­
bes détruisent un camp turc près de 
Quntia, en Egypte.
Décès d'un chef ouvrier

New-York, 23. — M. James P. Mea­
gher, 37 ans, membre de l’exécutif de 
la Commercial Telegraphers' Union 
et un des principaux organisateurs 
des télégraphistes de l’Associated 
Press, n New-York, est décédé. --------------- e---------------
james Dangerfield décédé

Lisbonne, 23. — James Dangcr- 
ïiold, qui sc signala par son activité 
dans la dernière guerre, dan» l'orga­
nisation des «ccours de la reconstruc­
tion, vient de mourir à 65 ans.

"Nous avons certainement «u uno Méo ingé­
nieuse en ouvrant notre compte d’éporgnot i lo 
Banque de Toronto — examinons notre budgtt ot 
voyons si nous pouvons augmenter noo épargnas 
hebdomadaires. Nous voulons pouvoir fairs notre 
part lorsque le gouvernement lancera son prochain 
emprunt de guerre."

"Tu as raison — nous avons pratiquement 
remis notre maison à neuf et nous avons pu épargner 
l'intérêt sur mon assurance en payant la prime en 
entier. De plus, nous avons pu épargner notre 
argent avant de le dépenser!"

“BANMOROKTO
Incorporé® «a 1858

- i, ^* ■ ■ ■
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SERVEZ-LE TRES FROID 8 LE CANADA — MONTREAL, JEUDI 24 AVRIL 1941'

Jersey City se rallie à la 8e manche et défait Montréal 4 à 2
Dl) SOIR AU LENDEMAIN

Par PmI PARIZEAU

Un« kçon pour CastHloux

AL SHERER 
FAIBLIT A LA 
Sème MANCHE

Dsvc Castilloux a conservé son championnat poids-léger du Canada, 
mardi soir au Forum. Le lî mai prochain, il rencontrera Sammy Angott 
à Louisville et s'il sort vainqueur de ce combat, il deviendra le premier 
aspirant au championnat mondial de sa catégorie. Quoiqu'il advienne ce 
soir-là, il n’y a pas de doute que Dave acceptera un combat-revanche contre 
Harry Hurst car son prestige ne lui permet pas de se contenter de la deci- ' 
sion récente des juges contre son ancien partenaire d’entraînement, devenu 
son plus redoutable adversaire. Bien que les opinions divergent à ce sujet, 
nous demeurons convaincus que Castilloux méritait la decision, mardi soir., 
11 est vrai que l'aspirant au titre a fait montre de courage; sa performance , 
a d’ailleurs fait de ce combat l’un des plus passionnant jamais vu depuis |

Elusicurs années. 11 n’y a pas de doute cependant que Castilloux est un .
oxcur d’une classe supérieure a son rival et il l'a prouve en annihilant | 

les meilleurs efforts de son adversaire par sa technique et son jeu de jambes j 
rapide. Le champion a eu le tort de prendre les choses trop facile dans les 
premiers rounds; il a lai-sé à .-on adversaire l'initiative de l'offensive dans 
l’espoir de trouver une “ouverture” favorable, mais le challenger a certai­
nement profité des conseils de son gérant; il a su se protéger. Dans le round 
final cependant, Castilloux a démontre ce qu’il pouvait réellement faire; 
Hurst était devenu pour lui une cible facile. Une couple de juges ont cru 
que cela ne suffisait pas pour valoir la victoire au champion. Hurst avait 
un bon nombre de partisans chez les spectateurs et leur enthousiasme semble 
avoir influence le verdict.

Il est certain que Harry Hurst a fort impressionné. Rien ne aert plus 
de discuter la question à savoir s’il a mérite un match nul. Nous le connaia- 
aions comme un cogneur redoutable mais il a prouve par ailleurs qu'il est 
habile et courageux. Castilloux possède un jab de la gauche qui constitue 
aon principal atout mais Hurst a une droite redoutable. Elle a souvent porté 
dans le vide contre un Castilloux expérimenté mais lorsqu’elle a atteint 
son but, elle s’est avérée très effective. Castilloux est nanti d’une grande 
connaissance du Noble Art. Il se sert souvent de ses épaules, de ses coudes 
et de punches après le son du gong avec un avantage indubitable. L’arbitre 
McGowan a laissé les deux boxeurs en venir à des corps-à-corps à plusieurs 
reprises; Castilloux a eu le meilleur dans ces circonstances. Dans chaque 
lound, il a accumule nombre de points suffisant pour la victoire meme en 
dépit des “fouis”. Il s’est contenté d’un match nul parce qu’il le fallait 
mais il n'y a pas de doiite que le verdict lui servira de leçon. Il a attendu 
eu round final pour donner le meilleur de lui-même. Dans le combat-revan­
che qui s’impose sa tactique sera certainement «lifférente. Lorsqu'il est 
monté dans l’arène, mardi soir, le champion canadien savait que l’adver­
saire en lice était un dur cogneur; il savait aussi qu’il devait rencontrer 
Sammy Angott deux semaines plus tard, qu’il fallait éviter non seulement 
une défaite mais tout accident pouvant l'empêcher de livrer ce combat. 
Tout son prestige était en jeu; il n’avait en somme rien à gagner et tout 
à perdre. C’était pour lui une simple question d’honneur; une occasion de 
démontrer qu’il était réellement supérieur à Hurst. 11 l'a prouve mais pas 
assez pour convaincre une partie des spectateurs et deux des juges. Sans 
être une défaite, cette décision diminue sa gloire et il faudra à tout prix, 
je dirais même au risque d’une défaite, qu’il ne laisse plus aucun doute dans 
son prochain combat. Car pour un champion, un match nul touche de près 
la défaite. C’est un nuage dans un ciel serein que le temps seul ne peut pas 
faire disparaitre.

* ¥ *

Un ralliement de trois 
points donne la 
victoire aux Giants

Succès mérité de MeKimmie
A tout événement, le combat a fourni un spectacle qui valait la peine 

d'être vu. Nous avions vu les deux adversaires se faire la lutte verbalement 
ou dans les journaux; cette bataille a été moins impressionnante que celle 
de l’arène dont les spectateurs ont été témoins. Pour les partisans de l’aspi­
rant, Hurst est devenu plus grand à leurs yeux. Ils ne doutent pas de sa 
supériorité et se rendront au prochain combat, convaincus de sa victoire. 
Ils ont apprécié d’autant plus le match que la décision est en somme favo­
rable à leur favori. Pour les spectateurs impartiaux, ce match a été l'un 
des meilleurs jamais vu dans la métropole depuis plusieurs années. Il 
marque la renaissance de la boxe professionnelle dans nos murs et laisse 
entrevoir un avenir des plus brillant. Les .-portifs qui se sont rendus au 
Forum, mardi son-, ont grandement apprécié le programme qui leur a été 
offert. Chacun oes matches a été longuement applaudi. La soirée a été 
tellement captivante dans son ensemble que la plupart des 7,000 specta­
teurs n’ont pas voulu quitter leurs sièges durant les intermissions de crainte 
de manquer un seul round de combat. Le même enthousiasme a régné 
jusqu’à la fin du combat Shanks-Bouchard, faisant suite au combat prin­
cipal, qui s’est terminé par un impressionnant knockout de Bouchard dans 
le deuxième engagement.

Le promoteur Jimmie MeKimmie mérite des éloges dans toute cette 
affaire. Nombreux sont les obstacles qu'il a dû franchir avant de pouvoir 
mettre ses projets à exécution. A force de travail et de persévérance, il 
vient cependant d’accomplir un grand exploit: il a redonné au Noble Art 
sa popularité d’antan. Qu’il maintienne cette -âge politique de n’offrir rien 
autre chose que des spectacles de premier choix et nous sommes assurés 
que le plus grand succès couronnera ses efforts. La métropole, comme nous 
l'avons déjà dit et répété, est une grande sportive mais elle connaît la 
différence entre le bon et le médiocre. Qu’on lui offre de bons menus et 
sa réponse sera toujours spontanée.

Jcr»ty City, 23. — Al ijlicrcr e»t ve­
nu A iliKi retrait» pet» «le riiuportcr 
mi Ucuxiemu victoire consécutive pour 
le h Hoyaux Montréal aujourd’hui, 
mais II h faiMi A la huitième manche 
après avoir retiré le premier (rap- 
peur, et Irs’tilanth do Jcrsi-y Clly « n 
ont profité pour compter trois pointa 
et j. ap»un r uno victoire t-2. Otto 
victoire est I t troisième <h - Giants 
dans la i-érli de quatre parties.

Les Hoyaux menaient par 2 A 1 
lorsque Jersey City s'est amené au ha- 
ton A la huitième imiuehe. et jusque- 
là, Sherer n’uvalt accordé que trois 
coups sûra. Al a retiré le premier frap­
peur de la manche, mais après cela, 
le ralliement a commencé.

Avant d'avoir pu retirer le dernier 
frappeur, riherer a alloué trois points, 
donnant une avance 4-2 aux Giants, 
et 1rs Hoyaux étalent battus. Les 
Hoyaux n'ont frappé quo rlx coupa 
sûra contre Huhye Klscher, une recrue, 
et lu vétéran Mill bhoffner. Fischer, 
qui a cédé sa place A un frappeur de 
relève A la huitième manche, a reçu 
la crédit de la victoire.

l'aul Campbell, le nouveau premier 
hut des Hoyaux, a démontré >-h rapi­
dité dans l'après-mldi en volant trois 
hut». Campbell a réussi deux coupa 
simples pendant la Joute, t-benr a 
mené lul-niétno l'atAque d« Montréal 
avec une paire do dtux-bult, faisant 
compter un point.

Campbell a commencé ht partie en 
recevant un but sur balles. Il a volé 
le second, mal» Il «ÿl resté IA. Le» 
Hoyaux ont pris le» devants A la troi­
sième manche. Après deux retraits. 
Campbell a frappé un simple et II a 
volé le second, continuant au troisième 
lorsque Bill Atwood a mal lancé. Camp­
bell a ensultn compté lorsque Fischer 
a Jonglé avec la balle après avoir at­
trapé le coup de Gilbert. Comme Cor­
bitt avait auparavant rr<;u un but sur 
balles, un autre but gratuit à Hughes 
a rempli les coussins, mal- Jensen n a. 
pu faire mieux qu'un faible roulant A 
Cuccinello. qui l'a retiré au premier 
but pour terminer la manche.

A la quatrième manche, un mauvais 
lancer de Gordon sur le coup do Gra­
ham a placé un coureur au troisième 
but, et Graham a compté lorsque obé­
rer a frappé un de ses deux-buts.

Aucun Giant n'a pu frapper en lieu 
»Ar dan» les trola premières manches. 
Johnny McCarthy a réussi un simple à 
U quatrième, et Martin a fait de même. 
A la cinquième. Jerscy-City a réussi A 
compter A la sixième, grftce A un trola-

PETE REISER EST BLESSE 
A LA TETE

\ J*
PETE REISER

Brooklyn, 23. (P.A.) — Pet# 
Reiser, le jeune voltigeur des 
Dodgers de Brooklyn, a été 
frappé à la figure par un lancer 
d'lke Pearson à la troisième 
manche de la partie entre les 
Phillies et les Dodgers aujour­
d'hui. Reiser a été transporté à 
l’hôpital, où un examen aux 
rayont-X n'a révélé aucune 
fracture. Reiser pourra proba­
blement revenir au jeu dans une 

disaine de jours.

Ci on us nu

Sid Gordon. ....
Fischer a été en ditftculté A la reptlè- 

mo lorsqu'un deux-but» do Sherer, un 
simple de Campbell et un but sur bal­
le» ont rempli les buts, avec un seul 
frappeur retiré, mal» Fischer a retiré 
Hushe» au bâton et il a forcé JcnTefi 
& frapper un roulant dan» Ica mafna 
de McCarthy au premier but.
Sherer faiblit

Après le retrait d'Atwood. lc.« Giants 
sc rôtit mis A l'oeuvre» résolument à la 
huitième. Tom Neill a frappé pour 
Fischer, et il a réussi un simple, avan-
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2— Huffslo
3— Jersejr-City 
t—Mer.tresl .. 
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•—Boston ........
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IT—Boston .........
1 S—Chicago .... 
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20— Détroit
21— New-York ..
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21—Washington .
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Ass. Américains:
25— Oxlumbus
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26—Louisville .. 
20—Milwaukee . 
30—Minneapolis . 
3Î-St-P«'il .... 
32—Toledo ........

19 11 
6 4

3 2t 
.3 11

6 4 —

Stars, 6 ; Rad Wings, 3
(à Newark)

ROCHESTKR
nil p r.e r » 

Bergamo rd 1 0 2 2 0 
Kurow.ki 3b 
Clay eg 
Davis lb 
Lillsrd «c 
A’yrostek cc 
Fallon 2h

llolmi

Mueller r 
turkont I 
cMyers 
t. Doyle I 
ixRobinton 
trumbeloe '

1116
I 0 0 0 0
10 0 110
3 0 0 2 2
t 0 I :» 0
1 0 0 3 1
1112 1
2 0 0 0 20 I 0 0 0
o o o o o
1 0 0 0 0
0 0 0 0 0

NEWARK
ah p r« r a

________  1 0 0 4 0
Stlrnw'wi 2b 10 13 1 
It'goviani cd 12 110 
Kelieher eg 12 0 10 

113 6 0

jllrr
Kansas City 00:: non i.;n_ 5 14 3
Toledo ................ nui» «00 loo— 1 3 0

Hendrickson, '’andtni (t Robinson; 
Marcum. NordquIM ot Spltid< I. 
Milwaukee .... ill 000 ÎOl—lS 19 2 
Columbus . 000 232 000— 7 11 3

Srhmitx. Dickson, Makosky et Hay­
worth ; Hader, Harr, tt, Creel, Wclss- 
man et Heath. Poland.
St-Paul .............. 22o «30 000— 7 10 3
Indianapolis 001 000 100— r. 10 2

Strahan, Coffman. Struss. Johnson et 
Bauer : Fletcher. Made, Sivcs?, B. Wa­
de. Mom rief rt I.akeman.

Minneapolis A Louisville, remi»c. 
pluie.

Devis. Gordon a reçu en but sur balles 
et le simple d» McCarthy a permis A 
Nell d'égaler le score. Un but sur bal­
les Intentionnel A Cuct-tncllo a rempli 
les buts, et Sherer e’est apparemment 
tiré d’embarras en retirant CooKc au 
baton, mala Buster Maynard a décoché 
un simple au centre, faisant compter 
Gordon et McCarthy.

Tex CarJeton. le vétéran droitier rtc 
31 ans qui a lancé une partie sans 
point ni coup sûr pour Brooklyn con­
tre Cincinnati Tan dernier, a été cédé 
sous option pour la saison aux Hoyaux 
aujourd'hui. Carlcton s'est rapporté 
immédiatement aux Hoyaux et 11 était 
en uniforme cet après-midi.

Ln même temps, les Dodger» ont cé­
dé définitivement le troisième but Doit 
Ross aux Hoyaux, mais on attend en­
core l'approbation du juge Landis pour 
cette transaction.

l.c Jeuno Spencer Smith, un lanceur 
gaucher, et le receveur Paul Clicrviii- 
ko seront probablement envoyés sous 
option A un autre club par le*. Royaux. 
Smith et Chcrvinko n'étalent pas en 
uniforme aujourd'hui.

ls» Hoyaux sont partis cc tolr pour 
Syracuse, oü Us commenceront une ré- 
rlc de trois parties demain après-midi. 
Steve Rarhunok, qui a battu Newark 
vendredi dernier, lancera probablement 
pour Montréal.

J. Ab. Ce. 2b 3b C. Ppp Pc. New-York ................ fl09 014 009— h
Frank» ... ? 2* H 2 0 1 fi .500 Breton . 001 110 100— «
Jcnsen .... 
Hughe» ... 7

26
29

1!
8

3
1

1
0

0
0

1 .(23
3 .276 Sommaire:—

Gilbert . . 7 28 7 2 n 0 3 .250 Erreur: Orengo. Pointa produite par Orengo
Hudson 7 26 n n 0 2 .259 2, J urge». J. Moore. Danning. E. Moore. Miller
Campbell . 7 32 6 0 l fl 1 .250 2. Errickion. Deux-but*: Jurges. Danning,
Graham 7 26 5 1 ; fl 1 .192 I.ohrman. Fl. Moore. Erriekxon. Circuit: E.
Corbitt .... 7 29 3 n 0 0 2 .103 Moore. Sacrifice: Rerres. Doubles-jeux : Miller
Lawson 2 4 0 n 9 fl 0 .000 à Rowell A Dahlgren (2t. Laisses sur le» buta:
St a lier •» 4 0 0 0 0 0 .000 New-York 10: Breton 10. But» aur balles de
Rambert . . o ô « 0 0 n 0 .009 Bowman 4: Errickion J: Carnett 2: Strince-
Macon 3 4 n 0 fl 0 1 .000 virh 1 : Johnson L Retiré, au bâton, par
Rachunok . 1 4 0 0 0 0 0 .000 Bowman 2: Lohrman 1; Krrlckson 2: John-
Kehn 1 ï 0 0 0 0 0 .000 ton L Coup, sûrs, aur ballea de Bowman. 8
Bell 3 1 n 0 n 0 0 .PAO en 6 1-3 manches: Lohrman. 1 en 2 2-3 man-
Sherer U* 7 2 4 a 0 1 .2*6 chr» ; Errickson. 9 en 5 2-3 manches ; Car-
Decker «9 1 0 Ô n 0 0 .000 nett. 0 en 0 manche (lança à 2 frappeurs):
FTowrr» î 3 0 0 n 0 0 .000 Javery. 0 en 1-3 manche; Strineevieh. 1 en 2
(las.away . 1 0 n f» fl fl o .non marches: Johnson. 0 en 1 manche. Mauvais
Smith 1 0 0 0 0 0 0 .000 lancer: Bowman. Balle pa*»ee: Masi. Lanceur 

gagnant: Bowman. Lanceur perdant: Errick-
son. Arbitre»: Barlick. Pinelll et Ballanfant.

J. Ml. C*. B B Rab G. P. Pc. Temps 2.12. Aisistenee: 2.7(9.
F'lowcr, 1 8 in 5 3 i 0 1000
Rschunok . 1 «’i 5 3 1 i 0 1000

I Sherer ....
| Ramhert . .

2«9 7
3

12
3

fi
1

10
1

l
0

1 .590
0 .000 Indiens, 5 ; Browns, 2

Kehn .... 
Gateway

1
1 I

1
1

1
0

1
1

0
0

0 .000
0 .900 (à Cleveland)

Smith ........
Maeon

1
1

t
s

S
«

1
S

fl
2

n
0

0 .000
1 .000 ST-LOUIS CLEVELAND

Lawton ... 2 2 K 6 5 0 : .ooo abpcsra abpcara

MONTREAL JERSEY-UT Y

Red» 5 Cubi, 0
(à Chicago)

CINCINNATI
ah p r» r a 

Werher 3b 30004 
Frev 2b 4 2 113 
Goodman rd .32310 
MfC'miek lb 1 t 2 12 0 
Gleeeon rg .30130
Lombardi r 
Craft ce 
.Tore», ae 
Walter» 1

6 0J71 sot 10 
30122 
4 0 0 0 3

CHICAGO
ah p re r a 

Hark b ô 0 2 0 1
Rum» lh I 0 1 S 1
PalWdroee 40030 
Nirholaon ed t 0 l 3 0 
No'ikoff eg 3 0 0 .3 0 
Herman 2b 
MeC lough r 
Myer» ee 
xxGalsn 
Erirkaon 1 
xCavarretta 
OI»en I

40
0 0 2 0 
0 0 1 fi
0000
0 O ft 1 
0100 
0 0 11

ah p c» r a ab p rs r x
Campbell ib (12 5 0 Bavi» Ch 3 110 2
Corhitt ae 1 0 0 2 1 Gordon ac 2 113 3
Gilbert cr 4 0 0 1 n McCrthy Ib ( 12 13 0
Hughe, .lh 2 0 0 2 1 Cuceinelo 2b .7 0 9 1 3
J«n»en cg 4 0 1 ( f) C*v>ke cg 1 0 0 1 0
Hudson 2b (0131 Maynard cc (9100
Graham cd 3 1 fl 0 0 Martin cd 10 1(0
Frank» r ( 0 0 7 9 Atwood r 3 0 0 (2
Sh*rer 1 ( 0 2 9 3 Fischer 1 2 0 0 1 2

x Neill 1 1 1 n n
Shoffr.er 1 0 0 9 0 0

Total 33 2 6 2(6 Total *9 t 7 27 13
x—Frappa pour Fiaeher a la Se.

Montreal .001 100 000 — 2
Jerfey.City .. oop 001 03*— 4

Srenmairc-
Erreur»: A*vend. F»rher. Corhitt, Gordon 

point* produi** par Sherer. Gordon. MrÇar- 
thv. Maynard 2 Deuv-hu»*: Sherer 2. Troir- 
but*: Davi*. But* \n!é»: Campbell 3, Davi*. 
Gilbert. Saonfire»: Graham. Davu. Double- 
jeu: Hughr» a Hud.nn à Campbell. Lai»é

Bisons, 2 ; Orioles, 1
(à Baltimore)

GIANTS GARDENT 
LEUR AVANCE 
EN 1ère PLACE

Quatre points à la sixième 
font gagner les Giants 
5-4 à Boston
Boston 23 (P.A.) — Lea Giants de 

New-York ont conservé leur avance en 
premléru plate de la ligue Nationale 
m exécutant un ralliement de quatre 
point» A la sixième manche pour bat­
tre le» Bris de Boston 5-4 aujourd'hui.

Dlck Krrickeon a blanchi le» Giants 
pendant quatre mati-hc», mal» A la cin­
quième. un deux-buts de Joo Moore et 
un *|mpU de Billy Jurges ont produit 
un point.

Johnny r.uekcr a commencé le rai- 
Ile ment do la sixième avec un simple, 
avançant au second grâce A un retrait 
nu premier but. Le deux-buta de Harry 
Panning l'a fait compter, après quoi 
Mcl OU a reçu un but »ur balles. Des 
simple» ds Moore et Joe Orengo ont 
produit trois autres point» avant que 
Krrlckson quitte le monticule. Boston 
s'eet servi de quatre lanceurs après ce­
la. mal» les Giants n'ont pas compté.

Bob Bowmen a reçu lé crédit de sa 
deuxième victoire, aidé de Bill Lotir- 
man. qui a blanchi les Bers après avoir 
remplacé Bob A la sixième. Gmo Moo­
re a frappé un circuit, un deux-buts et 
un simple pour Boston.

NEW-YORK BOSTON

Rucker ce 
Whiteh'dZb 
Banning r 
Otted 
Young 1b 
J. Moore rg 
Orengo 3b 
Jurer» ae 
Bowman I 
Lehman 1

ab p ci r a
4 114 0
5 0 2 2 0 
4 113 0 
4 10 3 0 
4 0 13 3 
.3 2 2 4 0 
10 12 0 
2 0 12 1 
2 0 0 2 1 
10 12 0

Rowell 2h 
Cooney ee 
K. Moore cd 
Weat eg 
Miller ae 
DaJdgren 1b 
Majeski 3b 
Brrres r 
xAverill 
Mail r 
Krrickton 1 
Carnett I 
Javery 1 
iiSiati 
Strineevieh 1 
xzaHataett 
Johnson I

ab p ea r a
5 0 0 3 6 
(1110
6 2 3(0
3 0 13 0
6 0 10 2
4 0 0 9 1 
3 1111 
1 0 0 2 0 
1 0 0 0 0 
10 0 11 
2 0 2 1 2 0 0 0 0 0 
n o o o o
1 0 O 0 0 
0 0 0 1 1 
1 0 0 0 0 
0 0 0 0 0

Total Total34 6 10 27 5 
t—Frappa pour Berraa à la 6e. 

sa—Frspps pour Javery à 1a 6e.

66 I 9 27 14

BUFFALO

Mullin re 
Smith rg 
Perry ac 
Patrick ce 
Outlaw rd 
Itokrn 3b 
Mrvcr 2b 
Rocco !b 
Parsons r 
Truck» I 
Levey ae 
xMartiu 
xxCarnegic 
Trexler I

ab p c* r a 
10 2 3 0 
0 10 0 0 
: u 'i " 3 
3 0 0 3 0 
! " 2 I 0 
t 0 0 0 t 
3 0 0 1 1 
3 0 0 7 0 
3 Ü 0 12 O 
2 0 0 0 0 
1 0 0 0 1 
I O I 0 0
i l l o n 
ooooo

BALTIMORE
ab p ci r a

Skiing ac 
Hamilton cd 
Flair 1b 
Krachrr r 
llafey 3b 
Graham ce 
Corbett 2b 
Ibinoeh'k eg 3
Smoll I

4 0 0 2 2 
4 0 0 1 0
4 0 18 1
4 0 0 4 0
4 1114 
3 0 0 4 0
.30143 

1 .1 0
0 0 12 0

Total 3tl ! 27 11Tôt la 3(1 2 6 27 6
x —Frappa pour Mullin à la 9r. 

xx—F'rappa pour Perry h la 9e.
Buffalo ..................... 000 ooo 002— J
Baltimore ................ 000 010 000— 1

Sommaires—
F.rreur: Smoll. Pointa produit» par Hafey, 

Outlaw 2. Deux-buU: Flair. Martin. Troi»- 
hut»: Outlaw. Circuit: Hafey. Sacrifice: Pa­
trick. Double»-jeux : Hafey à Corbett à Flair: 
Skiing a Corbrtt a Flair. Lairtèa aur le» buts: 
Buffalo 3; Baltimore I. Buta aur balles de 
Smoll 1 ; Truck» I. Retirr» au bâton, par 
Smoll I: Truck* 11. Coup» *ûw. »ur balle» 
de Truck.», 4 en 8 manches : Trexler, 0 en l 
manche. Ijinceur gagnant: Trucks. Arbitres: 
Parker et Grabow»kl. Tempa 1.37.

Dodgers, 4 ; Phillies, 0
(à Brooklyn)

BROOKLYNPHILADELPHIE
ah p r» r a 

May lh 10 13 1 
Benjamin cd 4 0 0 1 0 
Martyre 4 o I 2 o 
I.i*«hikr eg ( 0 0 2 0
Mten Ib 3 0 I 10 O 
Nag*I 2b 3 0 0 3 3

Scam r 
I.*,y 1b 
Scharcin ac 
Lang 3b 
Byrne 1

10 2 13 0
1 0 0 0 5 
1 0 0 0 2
2 10 0 2

Total 35 3 3 2t 12 Total _ 31 6 7 27 13 
x frappa pour Burkont a la 7r. 

xx Frappa pour U. Doyk u la
Itocheater .......... 000 010 200— 3
Newark 2,0 030 t,0*~ *

Sommaire :—
Erreur* : Sehsrcln 2. Llllard. Stirnwclr» 2. 

Wyrretrk. talion. Mueller. Pointa produ.U' 
par S»nr- 2. Levy 2. Stlrnwel-». Bergamo, 
Clay, Bavi- Double»-jeux : Kurow.ki à Fallon 
a Davi»; Lang a Stirnwclr n l.cvy. Lai»»^» 
aur le» buts: Rochftter 9: Newark 5. Huts 
»ur balle* de Surkont 3: Byrne I: R. Doyle L 
Retiré» au bkton. par Byrne (; Surkont L 
Coupa aûrr. sur ballea de Surkont. 7 en 6 
msnehe* : R. Doyk. 0 en 1 manche : Brumbeloe. 
0 se 1 manche. Mauvais lancer: Byrne. Lan­
ceur perdant: Surkont. Arbitrer: Henlios et 
Molenda. Temps 1.65. Aisiatanee: 600. ,

Total 3* 5 10 27 13 Total 30 0 6 27 10 
x—Frappa pour Eriek»on à la 7e. 

xx—F'rappa pour Myer» h la 9*.
Cincinnati .............. 200 020 100— 5
Chicago 000 000 000— 0

Sommaire:—
Erreur»: Herman 2. Point» produit» par 

Goodman, F. McCormick. (îlcewon 2. Deux- 
hut*: Nicholson. Troii-but»: Goodman. But 
volé : F’rey. Doubles-jeux : Werber a F'rey à 
F. McCormick: OUcri a Myer, à Kus.-ell. luiU- 
..r» sur If» buta: Cincinnati 11; Chieapo 8. 
Dula »ur halles de Walter» I : Fkickson 4. 
Itetlrvi au bAton, par Walter» 7 : Erickson 2. 
Coups sûrs, sur balle» de Erick».>n, St m 7 
manche»; O ben, I en 2 marche*. Frappé par 
le lanceur, par Walter» «Novikoffl. Mauvais 
lancer: Walter». Balle paesée: Lomhxrdf. Lan­
ceur perdant: F.'rirk/on. Arbitres: Harr. Seara 
et Jorda Trmp» 2.06. Ataixtanre: 5.067.

»ur k» hut»: Montreal 10: Jerrey-Citjr fi. But* I Livingston r 3 2 ? « !
»ur balle» d* F'iaeher 6- Sherer 3. Retiré» au 
bâton, par Sherer 7; Fischer 2. Coup* »ûr». 
sur balle, de Fucher. fi en 8 manche*; Shoff- 
n»r, 0 en t manche. Lanceur gainant: Fis­
cher. Arbitre»: Van Graflan. Swanion «t Ber­
ry. Temp* 1-68. A»«iatenee: fi ju.

Üragan ae 
l’ear-on I 
xRitto 
Podgajny 1

ab p ea r a 
Rre*e ac 4 0 1
Walker cd-cc 3 1 13 0
Reiser cc 1111 
Waner cd 2 0 0 0 0 
Medwiekeg 1114 
LavagettoGb 3 12 2 
Camilli Ib 3 0 0 11 0 

.3010 I Ka'pouri» 2b 3 o | 2 3 
2 0 0 0 2 Owen r 4 0 12
0 0 0 0 0 Wyatt 1 3 0 0 0
0 0 o 0 l

30 4 8 27 12

Le trophée Calder 
sera présenté à 
Quilty, le 8 mai

Ottawa, 23. tl'.C.)—■ Frank Calder, 
président du la llguo do hockey Na­
tionale, présentera la coupe Frank Cal­
der A Johnny Quilty. dé* Canadiens 
do Montréal. A un banquet qui sera 
donné au collège St-Patrlck en l'hon­
neur du jeuno hockêylMe, !<■ 8 mal.

Cette récompense est accordée chaque 
année A la mcillcuro recrue de la 
N II L

Parmi ceux qui assisteront au ban­
quet »c trouveront les coéquipiers de 
Quilty du club du collège St-Patrlck 
qui ont remporté le championnat Ju­
nior collégial en 1939 et un nombre 
,1 étoile de U ligue Nationale, du 
passé et d'aujourd hui.

Tigers, 13 ; Whitt Sox, 5
(à Détroit)

DETROITCHICAGO
«b p r» r a
5 0 2 1 3
6 0 0 1 2 
3 0 19 0 
1 1 I I 0

K'k'b'k'r 21»
Appling »e 
Kuhel 1b 
Sol ter» cg 
Ludiginr i 2b I 1 0 0 1 
Rosenthxl cg 2 2 0 0 0 
Kr.'fvich cc 
Tnwh r 
llalletl I 
Grove I 
xTurncr 
Humphrie» I

113 4 0 
3 0 0 8 0 
2 0 0 0 0 
0 0 0 0 1 
10 10 0 
1 0 0 0 1

«b p r» r x 
Croucher »c r» 2 1 3 3 
G’hringcr 2b 5 3 3 2 fi 
McCreky cc 3 2 3 4 0 
Greenh’rg rg 3 2 2 0 0 
York lh 3 2 0 13 3 
Higgin» 3b 4 M « 3 
Stninhark cd 5 
TeblietU r 5 
Ncwhousf r I 5

0 I I 
0 2 4 
1 1 0

Total Total 38 13 1(27 
a !» 6f.
MO 203 000— 6 
101 60 ( Olx—13

31 5 8 2(8
x—Fr»pp« pour Grove

Chicago ....................
Détroit .......

Sommaire:—
Erreur»: Solter», Appling. Point» produit» 

p»r MeCoeky, G*hrlng«r. Gr«enb»rg 3. llig- 
gin» 3. TcbbetU 2, Steinbeck. Kreevkh 2. Tur­
ner 2. Knickerbocker. iJeux-but»: MeCwkv. 
Krre-vich. Gehringcr. Trole-bute: Kreevlch. 
Higgin». But volé; Double*-jeux : Gchrlnger 
à Croucher a York: Humphries a Appling « 
Kuhel. Lxiuré *ur I*-> but»: Chicago 8: Dé­
troit 10. But» xur balles de llallftt ( : Grove 
I: llumphrk, 4: Newhouxrr 6. Retiré» au 
bAton. per Hallett 1; Grove 1: Humphrle» 1: 
Newhouter I. Coup» »ûr», *ur bille* de Hxl- 
lelt, 7 en 3 2-3 mxnehcw: Grove, I en 1 1-3 
minrhe: Humphrle», 6 en 3 manches. Bnllc 
passée : Tre»h. Lanceur perdant: Hallett. Ar­
bitre!: Rue. Stewart et bummer*. Tempt 2.14. 
Aulx tance : I.1M

200 002 OOx— 4

Tout 30 0 ( 2( 12 ToUI 
x hripp» pour l’earson a la ï«.

Bhiladflphtc ........... 000 000 000— fl
Brooklyn ..........

Sommaire:—
Erreur»: Hragan 3. R«**c. Pointa produite 

p:,r Uvagrtto 2. Owen. Deux-buts: Ettcn. 
M’dwick. Troiwhul» ; Lavagetto. Sacrifice 
Wyatt. Double-jeux : Medwiek 4 Kampouri» 
« l.'amllli: Drngan u Nagel a FJten 121 : 
Wyatt a lt«:e a Camilli. Lal**é» sur lot but» 
Philadelphie I : Brooklyn 9. But» »ur ballea 
de Dtutraon t : Wyatt I i Podgajny 1. Retirés 
au baton, par P.arson 3: Wyatt 2. Coups 
»ûr», »ur ball.v de l'car»on. 8 en 7 manches: 
Podgajny. 0 en 1 manche. F'rappé par le lan 
rciir. par IVarwon (Reiser). I.ance-ur gagnant: 
Wyilt. Lanceur perdant: J’rar»on. Arbitre»: 
Mage-kurth, Stewart cl Dunn. Temps 1.10 
Asditance': 4.1(6.

Cardinaux, 3 ; Pirates, 1
(à St-Louia)

PITTSBURGH
ab p r» r a 

Anderson ac 10 13 6 
Garma3h ( 0 1 0 I 
Fletcher 1b 4 0 19 3 
Vanltoh'» cg 3 0 0 2 0 
Elliott cd ( 0 0 0 0 
DiMaggiocc 3 0 0 6 0 
Gustine 2b 3 10 3 3
l.opex r
xMarlin 
Davi» r 
Butcher I 
xxStewart 
Dicta I

2 0 0 1 0
1 n o o 0 
n o n n n
2 0 0 1 3 
1 0 0 0 0 
ooooo

ST-LOUIS
ah p rs r a

Walker cg 5 0 110
Brown 3b 5 0 t 0 4
Moore ee 3 2 119
Mite Ib t 1 2 16 2
Slaughter rd ( 0 3 10
W. Cooper r I 0 0 6 0
Marion ac ( 0 13 8
Crespl 2b ( 0 2 0 2
Nahem 1 3 0 1 C 0

Clift Sh
4 0 2 1 0Radclif f cg

Cull'liine cd
5 0 0 3 0 Trosky lhJudnich cc
2 0 0 4 0 Heath cdLucadello 2b
3 0 2 6 0McQuinn 1b Mark 2h

Peter» 3bBcrardino ac
10 0 13 Hemsley rG ru be r
2 0 0 3 0 Feller 1Grace r

Niggrlmg 1
OOOOOBildilh I
1 0 0 0 flxE>talella
0 0 0 0 3Caster 1
i o o o nxxtlnag
0 0 0 0 1Muncricf 1

Weatherly ec 2 1 12 0 
Boudreau ac 4 0 0 4 2 
Walker rg «13 3 0

0 0 7 0
3 0 10 1
4 1115 
3 12 10 
1119 0 
1 3 0 0 2

Total 31 2 8 21 10 Total 29 5 9 27 10 
x—F'rappa pour Rtldilli à la fie. 

xx—F'rappa pour Caster à la 8e.
St-Louis ...................... 0J0 000 100 — 2
Cleveland ................ 000 KO OOx- S

Sommaire:—
Erreur»: Heath, Cullenbine, Berardino. Pe­

ters. Point» prtaiuit» par Niggeling. Weather­
ly 2, Peter». Walker. McQuinn. Deux-but»: 
Walker, Mack. Hemaley, Cullenbine, McQuinn. 
Trola-buts: Walker 2. Laissé» sur les buts: 
St-L«ut» 12 ; Cleveland 6. Buta aur balle» de 
Niggeling 2; RikJilli 1 : Caster 1; Muncricf 2: 
F’eller 7. Retiré» au bâton, par Niggeling 1; 
Caster 1; Muncricf 2; Feller 8. Coupa sûrs, 
sur balle» de Niggeling. 8 en 4 2-3 manche»; 
Rildilli, 0 en 1-3 manche: Caster, 1 en 2 man­
chet: Muncrief. 0 en 1 manche. Mauvais lan. 
cer: F'cller. Balle passée; Grace. Lanceur g»- 
gnsnt: Feller. Lanceur perdant: Niggeling. 
Arbitres: Pa»»arella. Plpgraa et Geitel. Temps 
2.27. Assistance: 3.000.

Hank Greenberg est 
appelé pour son 
service militaire

Détroit. 22. (P.A.)— Henry Green­
berg, réputé comme le Joueur de base­
ball le mieux payé, a reçu ordre au­
jourd'hui de xe rapporter pour ann 
service militairo A 6 h. 30 a.m., le 
7 mal.

Le eollde frappeur des Tigers com­
mencera non entrainement militaire 
d'un ait la mémo date que le club 
Détroit, qui si KHgné le championnat 
do la ligue Américaine en 19IU grâce 
A sca efforts pour une bonne part, 
élèvera le draprati nu cours des céré­
monies qui se dérouleront au stadium 
Briggs.

l.o salaire do Greenberg pour 1911 
était, selon les rumeurs, do 250.000. H 
a été jugé comme lo Joueur le plus 
utile de la ligue Américaine, l'an d< r- 
nler, et s* perte forcera les Tigers A 
altérer matériellement leur stratégie.

BASMALl d’un COUP DM

LES YANKEES 
BATTENT BOSTON 
4-2 EN 11 M.

Rizzuto frappe un circuit 
décisif — Lefty 
Cornez est effectif

International*
Hier

Jer*ry Cil>. -4 t Mnitlréel. 2.
Newark, fi ; Koch» xtrr, 3. 
Buffab*. 2 : Baltimore, 1. 
Toronto A Syracux,.

sera Jouée plus tard.
Le classe ment

P
Buffalo .i...................
Newark ......................... 5 2
Jersey fity ................ 4 3
Montréal ....................... A 4
Baltimore ....................  5 1
Toronto ......................... 2 3
Syracuse ....................... 3
Hochexter ..................... 2 5
Aujourd’hui

Montréal à ftyramtr. 
Buffalo A Jersey City. 
Toronto A Newark. 
Rochester A Baltimore.

PC 
.714 
714 

.571 
«2» 
(29 

. ('>•> 
(on 

. 28fi

Dit.

Américaina
Hier

New-York, 4 : Boston. 2 
Cleveland. 5 ; St-Loulx. 2.
Détroit. 13 : Chios go.
Philadelphie. H : Washington, 7.

Le classement
G

2>
5
r.

Boston .................
Cleveland ............
New-York .........
Chicago ................
St-Louis ..............
Philadelphie ...
Détroit ...............
Washington ....
Aujourd’hui

Boston A New-York. 
Cleveland A Chicago. 
St-Louis A Détroit. 
Washington A Philadelphie

PC Dif. 
62.» —

.fi2r.

.«00

.500

.500

.444

.333

National*
Hier

New-York. 5 ; Horton, 4.
8t-Loui*. 3 ; Pittsburgh, 1.
Brooklv u. 4 ; Philadelphie, 0
Cincinnati, 5 ; Chicago, 0.

Le classement
G P PC Dif.

New-York .......... e e • e 7 2 773 —
St-Louis .............. .... 5 : 7 1 1 1
Brooklyn ............ .... 6 4 fillfl î M
Chicago ........ .... 3 3 ;.oo -1 ••
Cincinnati .......... .... 4 « 500 - 1 ü
Boston ................... .... 4 6 (lut 3 * '
Pittsburgh .......... .... 2 5 28fi 4 *
Philadelphie ...
Aujourd’hui

.... 2 7 . * - * 5

New-York A Boston, 
l’hlladelphlr A Brooklyn. 
Cincinnati A St-Louis. 
Chicago A Pittsburgh.

ROCHESTER ACHETE 
BOB PORTER

A’s, 11 ; Sénateurs, 7
(à Philadelphie)

WASHINGTON
abpea ra 

Cave rd 4 1111
Cramer ee ( I 0 o n
U Ch'man eg 5 o ( 2 0 
Lewis 3b 5 12 2 4 
Trivjxae 3 3 2 1 3 
Bl'dworth 2b 5 o l 5 6 
Archie 1b 3 12 6 2
Early r 3 0 0 6 0
Chase I 3 0 2 1 2
Zuher | 0 0 0 0 fl
aVernon 10 10 0
Carrasqu»! 1 0 0 0 1 o

PHILADELPHIE
ah p es r a

Collin* rd 6 13 2 0
McCoy 2h 12 16 0
R Johnt'n eg 4 1 110 
Haye» r « 2 2 3 fl
Si-hert lh (119 0
S Ch'man ce 6 2 3 ( 1 
Surter 3h 6 13 2 8 
F Ch'man ac I o 0 t 3 
Potter I 20000
A John,on 1 0A000 
xDavi* llioo
Ferriek 1 I 0 0 0 o

Hoc luster. 23. (P.A.) — Los Red
Wings de Rochester ont annoncé au­
jourd'hui qu’lia nvnlent acheté le lan­
ceur droitier Bob Porter des Pélicans 
de la Nouvelle Orléans, du In Southern 
Association.

Porter, qui a Joué avec U s Hoyaux d»- 
Montréal do 1938 JUsqu'A In fin de la 
saison dernière, se rapportera aux Red 
Wings Immédiatement. Il a gagné IR 
parties pour les Hoyaux II y a deux ans. 
mais l'an dernier, son efficacité a été 
réduit par un mal de bras et II n’a ga­
gné «pu: « Joutes.

New-York. 23. (P.A.)— L Jeune Phlt 
Hizzuto a frappé un coup de circuit 
avec un coureur sur les buts A la on­
zième manche aujourd'hui pour donner 
une victoire 4-2 aux Yankees do New- 
York sur les Red S'ox. do Boston au­
jourd'hui. l.o coup de Kizzulo a xultl 
un simple do George Selkirk, qui était 
allé frapper A la placo do Lctty Go­
me*.

O'cvt la troisième défallo consécutive 
des P.rd Sox. qui restent .-ur un pM 
d'égalité avec Cleveland en t< to rte U 
Uguo Américaine, avec uno faible 
avance sur les Yankees.

Jusqu'au coup do Hizzuto, la parlio 
a été un duel contesté entre lo vétéran 
Gomez et lo droltler-rccruo Charley 
Wagner, qui était à Loulscvllle dans. 
l'Av-Delation Américaine l'an dernier.

Wagner a accord*- neuf «'iiip et re­
tiré- quatre frappeurs au bâton, tandl» 
que Gotncz. qui en est A ta deuxième 
victoire <b la falson. a accordé 11 
coups, retirant sept frappeurs au mar­
bres.

’ f

BOSTON
ah p n r a

D DiM'gio ce 6 0 2 2 0
Fmney cd 5 13 4 0
Spcncr cg fi n l 1 o
Foxx Ib 4 1 112 2
Cronin ac 4 fl 1 2 4
Doerr 2b 5 0 12 4
Tahor3h 4 0 112
Pytlak r 1 0 0 7 1
Wagner 1 3 0 10 1

Total (1 21131 14

NEW-YORK
ab P ea r e

Rixauto so 6 2 2 6 2 
Knife lh 4 0 3 0 2 
H* nrich crt 4 0 0 1 0 
.1 DiM'giocc i 0 0 ( (' 
Keller cz 3 10(0 
Gordon 1b 6 0 0 10 0
Dickey r 
Prsldy 2b 
Gome* 1 
xSclkirk

4 0 17 2
5 0 12 2 
(0100 
1 l 1 0 0

49 4 9 33 8
x Frappa pour Gomex à la lie.

................ 00® 110 0fl« 00— 2
New-York . 1M> IM ®'»0 02— 4

Sommaire:—
Fjrreura : Pytlak. TaW. Point- produit» par 

J. DiM«BBio. Cronin. Dickey. Doerr, Riiauta 
2. Deux-buts t D. DiMigci». Foxx. Cronin. 
Circuit: Riaauto. But» voies: Pytlak. Keller. 
Sacrifice: Henrieh. Double*-jeux : Gordon 
i,an* *idei : Ritiuto a Gordon. Lai»»ê» »ur 
le» but»: Nrw-Y'nrk H: Breton 11. Buts »ur 
halle» de Wagner 5: Gomex Retires nu h*- 
ton. par Gomer. 8: Wagner 4. Arbitres: Quinn. 
Grieve «t McGowan. Temp, 2.30. AsM.tar.ce : 
10,651.

Il Bid Su
(Par la Presse Associée)

Pt» (
Travis, Sénateur» . 
Honth. Indien» 
DiMaggin, Yankee. 
Slaughter. Card. . 
Crtypi. Card.,
Craft. Red.

J.
Rfi

10

Ab.
29

le.
.5D.
.lit)
.112
.m-
.107
.(110

CntCUITS. Ligue Amériraine: DiMnccio, 
Y'ankec;*. 4: Do. rr. R*d Sox, L — l.izue 
Nationale: Ott. Giants.

POINTS PRODUITS. - Ligue Amrriraint: 
Doerr, Red Sox. 15: DiMagcn*. Ymihec.-. 15. — 
Ligue Nationale: Camilli. Dortgrr». 17.

Le a démocraties ont besoin de 
▼otre argent. — Achetez des cer­
tificats d’épargne de guerre.

HOCKEY
Forum—CE SOIR

à U h. 30
FlLIMIN VCOIIU'A l’Ol II LA 

COI l'K MIDIOIIIAI.

WINNIPEG 
vs ROYAUX

Prix pnpulnlrri»: 5©c.. 73c.. 6l.no, 
*n\r romprlsr

llillet» en venir au mnlrédr du l’nrum

Kpm-i vaiions \\ ilhnnk *>1 ’*1

a
mat

.nou, pr-t*,001 le

n

I
te

hm
1?$
m

• ' :

Total (9 7 12 21 17 Total 38 11 15 27 12 
x—Frappa pour Zuher à la 8e. 
x—F'rappa pour A. Johnson à te fie.

Washington ............ 200 220 007— 7
Philadelphie ............ 001 099 01a—Il

Sommaire t—
Erreurs: I^wi» 3, Archie. Travis, Suder. 

Potter. Point» produits par I,ewi». Travis. Ar­
chie t. Woodworth, b. Chapman. Davis, Bayes 
5, Suder 2. i McCoy compta sur un mauvais 
lancer de I^wUj, iDavi» compta sur un mau­
vais lancer de Cha.ec. Deux-huts: Lewi», II. 
Chapman, Suder. Trois-huts: Suder. Circuit*: 
Archie. K. Chapman, llajrs 2. Sacrifice: Cra­
mer. Dmihlcs-jrux : Lewis à Bloodworth à 
Archie (2c; Woodworth A Travia à Archie. 
Laissés sur les huts: Washington 10: Phils- 
ilelphie 8. But» sur halle» de Putter 2 : Chs»c 
5; Ferri* k L Retiré* au hitnn, par Potter 2: 
Clisse I ; Zul*er 3. Coup» sûrs, *ur halle» de 
Putter, 8 en 5 manches; A. Johnson, t en I 
manche; Ferrlrk, 3 on 3 manchr* : Chusc, Il 
en 6 2-3 manches ; Zuher, 2 en 1 1-3 manche ; 
Carrasqurl. 2 en I manche. Mauvais lancrr; 
Chaor. Lanceur gagnant: A. Johnson, lan­
ceur perdant: Chare. Arbitres: Rommell. Ortn»- 
hy et Hubbard. Temp» 2.16. Aulstanee: 1,000.

Total____ 3113 2(15
x—J rappa pour Lopet à la 6e 

«a—Frappa peur Butcher A la le.

Total 36 3 )2 27 16

000 000 010— 1 
100 000 20x— 3

Pittsburgh . ..
St-Loui» ........

Sommaire:—
Erreur*: Anderson 2. Marion. Walkar. Pointa 

produit* par Slaughter 2, MU*. Deux-buta: 
Flrtcher. MU*. Saerifice: Nihem. Double»- 
Jeux: Fletcher à Anderson a FTetcher: Mit* 
a Marion A Mire. Laissés aur le» buta: Pitta- 
hurgh 4: St-Loul» IL Buts sur balle» de But- 
i-hrr 1: Nahem L Retiré» eu b*ton. par Na- 
hem 3. Coups n)r». aur balle» de Butcher. Il 
en 7 manche» : Dicta. I en 1 manche. lanceur 
perdant: Butcher. Arbitre»: Gocu at CottUa. 
Tempe 1.(1. Asaiitance: 1.171*

Typ SWrry

IoiLPXIm. •oit4o44o2.

48 .11

8jj * ' ^

- fe1 vi°

ïar?.'o*>s.-p~rss;
CROIS* - ^ relui <l"'n

reserve tu. * cuv»H®
M'W’SS *»io> *

ÇS'oTiï ■.S‘s,;Gtor^.’
ct coniirrnc sa saveur

rqî>, i-î,-'.

R l G H T

O U t 6 1
C) LTD

I
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Dans le domaine du Sport
> ALICE MARBLE 
A RAISON DE 

(MARY HARDWICK
Le Tennis

Offre généreuse 
de Mery Hardwick

LE CANADA

Pari-double record 
pour la Californie

»an Matro. Cal.. £1 IP.A.) — In 
aalrr rlrhr |inri duublr< rrtonrnnnt 
MJKtA.Uu pour 92. a'cat prtnluit aa> 
Jounl’hul à lin> >lradot«a. I.r |inrl* 
doiiblr n |>aj9 93.tflO.iNl hier.

I.r prU d'aujourd'hui, un record 
pour Ira plaira dr Californie, a fié 
l>a>é pur ) Ipprr, un poulnln noir 
d* frôla un» dr pnlrr n%rc Trraau- 
rr lalr, ua rhrval hnl dr quatre aaa.

Uni» frr»enu du turf détenaient 
rira hillrta atir relie romblnnleoa. 
Il allait dr Mme Hutb Knkliourl. 
29 nna, dr Itrdwnod, Cnl.. et l.oula

•
* L’américaine gagne deux 

sets de suite. 6-3, 6-3.
}> Budge bat Tilden

-------------------------——9
La brillante Aller Marble a liiipre»» 

J alonné une foule de 5.00*1 amutciio A 
aoii premier match 1o< h1 hier rclr Ion** 
(lu'rllr u défait la rhamplomie d'Alt* 
Kleterrc. Mary Uardwlck, en deux arts 
conaécutlf», 6-3, C-3. et «ans rencon­
trer trop de difficultés dans aucun des 
deux sets.

Mlle .Marhle s’e^t servi il bon es­
cient do son service foudroyant, tt 
lorsqu'elle e'fst approché du filet pour 
les échatiKes, clic s'est assuré des 
points avec une régularité presque 
monotone. Mlle Hardwick a tenté d» 
riposter, et elle a tenu bon pendant 
quelque temps é. chaque set, mala la 
puissance supérieure de Mlle Marble 
a toujours eu le dessus.

Chacune des deux rivale- a gagné 
trois des six premières parties au pre­
mier set, mais après cela. Mlle Marble 
n'a laissé aucun doute sur sa supé­
riorité. gagnant les trois parties sut* 

^ vante facilement.
Alice a gagné la première partie du 

second set. concédant la seconde à Mlle 
Hardwick, après quoi trois parties con­
sécutives lui ont donné un avantage 
pratiquement insurmontable. Mlle 
Hardwick s'est ralliée pour gagner 
deux parties, portant le score A 4.3. 
mais cela l'a épulaér, et Mlle Marble 
a gagné 1rs deux parties suivantes 
sans difficulté.
Rudga bat Tilde»

lllll Tilden et Donald Hudge se sont 
disputé un match contesté, au deuxiè­
me match do la .-olrée. Uudge parais­
sait en vola de triompher facilement 

.après avoir gagné le premier set b-l, 
'niais Tilden l'a forcé H employer t.ou.- 
ses atouts au second, et rcx-chatnplou 
amateur du monde a dû Jouer Su par­
ties avant de triompher 11-S, venant 
d*» l'arrière plusieurs fola pour ernpé. 
cher Tilden d'égaler les chances du 
match.

Dana le premier set, Budge a gagné 
cinq parties do suite, après avoir par­
tagé également les deux premières 
avec son adversaire. Au deuxième set. 
l'avantage a changé de cOté t<>ur A 
tour. Après 13 parties. Tilden menait 
Par 7 û 6, et il avait un avantage de 
40-13 à la Hc. mais Budge s'est rallié 
pour gagner cett® partie, et la suivante 
de même. Tilden a égalé lea chances A 
6-8, et, après que chacun eut gagné 
une partie. Budge s'est assuré deux 
parties de suite poqr remporter les 
honneurs du match.

Donald Budge et Mary Hardwick ont 
formé une équipe pnur hattre Bill 
Tilden et Mlle Marhle, tî-3, 6-3. dans 
un match de doublcs-nUxtcs qui a ter­
miné la soirée. I.e match a été plus 
chaudement contestée nue ne l'indique 
le score, mais Budge et Hardwick ont 
mis A profit toutes les occasions qu’lis 
ont eues de s'assurer des points. De 
l'autre côté du filet, Tilden paraissait 
fatigué après son match contre Budgo 
et 11 n'a pu se faire valoir autant qu'on 
aurait pu l'anticiper.

I.es matches ont été précédés d'une 
cérémonies Impressionnante au début 
de la soirée. On a d'abord abaissé le 
drapeau américain, qui a été salué 
par Mlle Marble, pendant qu'une fan­
fare jouait l'hymne national des Ktats- 
l'nis. Après cela, c’est Mlle Hardwick 
qui a salué le t'nlon .lack, pendant 
que la fanfare Jouait "Ood Save The 
King".

l’n tableau de l’artiste canadien Bl- 
rhard Chllds a été vendu A l'encan pen­
dant la soirée. Tilden jouant A pcrfcc- 

,tlon le rôle d'encanteur. I.e tableau a 
été acheté par M. Norman Dawes, un 
sportsman bien connu, et la somme de 
8123 qu’il a déboursée sera versée au 
fonds prélevé par Milo Hardwick dans 
le but d'acheter une cantine mobile 
pour venir en aide aux victimes de la 
guerre en Angleterre.

Le Golf
, Babt Ruth accepta 
de jouer un match 
do golf contra Cobb

San Francisco, 23. (P.A.)— Tjrms 
Kuyinond Cobb a lamé un défi aujour­
d'hui A son vieux rival du baseball. 
Italie Ituth. afin do le rencontrer dans 
un match do golf do n’importe quelle 
distance et sur n’importe quel parcours. 
Des. recettes do ce match seront don­
née; nu fonds de guerre britannique.

* * O
New-York. 23. (P.A.)— Babe Ruth 

a accepté aujourd’hui lo défi do Ty 
Coli)) dans un match de golf, mais II 
a spécifié nue le matchc devra être 
Joué après le 1 Juin et A New-York. 
HuQi croit qu’il a besoin d’au moins 
six bemalnee pour se mettre en tondi- 
Uan en vue du match des gauchers.

Un* toulo formule à 
remplir au lieu do 
doux à l’avenir

Ottawa, 23. (P.C.) — Un numéro 
spécial de la Gazette du Canada an­
nonce, ce soir, que les formules res­
pective* des commissions du change 
étranger et des douanes seront à 
l'avenir fondues en une seule afin de 
faciliter les procédures à suivre pour 
exporter du Canada.

L’anvoi das oaufs du 
Canada au Royauma-Uni

Ottawa, 23. (P.C.) — Des mem­
bres du comité national de l’élevage 
des poules de la Canadian Produce 
Association étaient à Ottawa, aujour­
d’hui. Ils ont eu des pourparlers avec 
des membrea de la commission ré­
cemment instituée pour les produits 
spéciaux. Us ont discuté de certains 
détails relatifs au transport des oeufs 
du Canada au Royaume-Uni.

\«ue «von» appela klrr aolr que 
.Mnry llnrilwlck. é tulle aimlalae 
Mue plu»lrura iiiilllvra de frr«enta 
du irnnla ont ru rurcaolun dr voir 
A l'iirutrr, hire aolr au Forum, ■ 
•ilfrrt A l.n l'uuadlau Lawn 'Ira­
ni» Aaioclatluii ara arralcca pour 
diuinrr unr aérlr dr mutchra rxhl- 
liltluna au profit dr lu l'roix-Hougr 
nu i-oura un iiioIb dr Juin.

Mllr llurdwirk n drt-larr qu’elle 
i-niyalt que Mmr Hound Llllle. ré» 
rrniitirnl noniinre au pwalr d’Ina- 
Iructrur uu Xiinniory ( lull, ar le­
ntil prohablrnirnt un plnlalr de ar 
Joindre A elle dana lu tournée, al 
elle lui demandait.

Ilnn» In arric d'exhibition leu 
dru \ étoile» dr la raqurtlr Jour- 
ront dan» i|oii«rr ou cinq rluha 
inuiitrénluia et dnna plualeuru 
vlllea dr In province et même du 
lannda. Lea recetlre de rra 
matchre aeronl donnée» A In Croix- 
llouge canadienne.

Au club de tennis du 
Conseil Miisonneuve

Le l'lub dr tennis de» Chevaliers de 
Colomb. Conseil Maisonneuve-, sera ou­
vert au public lo 1er mai prochain. Le 
Conseil Maisonneuve possède- deux ma­
gnifique* courts sir A l'angie de» bou­
levards l’ie IX et l.o** mont. Les ama­
teurs Ut- t« unis sont invité»- A visiter 
ce- club, muir d'un éclairage moderne, 
après le-ur Journée de travail. Tous sont 
invité* A ' inacriro comme membres du 
club. Le club est ouvert non «-eulement 
aux Chevalier» do Colomb mai» même 
aux étrangers.

On verra, pendant la fin de semaine 
suivant louverturc officielle du club, 
une exhibition des meilleures raquet- 
t<s A Montréal. On compte sur U pré­
sence de plusieurs étoiles locales A cet­
te occasion.

Le club possède un chalet que Ion 
vient de rafraîchir. Des membres y 
trouveront des «louches, ui.e ï*alle de 
Jeux comprenant tables de ping-pong, 
plusieurs case* nouvelles, des tables A 
cartes, etc., etc. Le club de tennis du 
Conseil Maisonneuve fait partie do la 
ligue des Chevaliers do Colomb. Au 
cours de la saison plusieurs intéres- 
sauts tournoi* n ront disputé* «ntrf 
les principaux conseils de la ville. A 
l'automne. 01 donnera une coui^j au 
meilleur club.

pour tout renseignement suprlom. n- 
talre. ou n’a qu'A s'adresser au club, 
en apptlant CLalrval bül» et demander 
MM. Hébert ou Côté.

Louis abandonnerait 
l’arène à l’automne
—------------------- a

Plusieurs raisons 
font croire à sa 
retraite prochaine

-----------------—a
New-York. 23. I P.A.) — On explique 

aujourd'hui la raison pour laquelle Joe 
Louis accepte d faire une telle ’bou­
cherie’* depuis quelque» mois en disant 
que le Bombardier Noir projette défi­
nitivement de se retirer de la boxe A 
l’automne, probablement pour se Join­
dre A l'armée.

La retraite de Joe fait le sujet de 
rumeurs depuis une coupe de semaine», 
sans qu’on n’y tienne compte. Main 
nous avons appris de source habituel­
lement bien informée que l'J41 était 
bien celle de l'abdlcstion du champion.

A cause de ce» plan», explique-l-on. 
Joc accepte maintenant de rencontrer 
tous les challenger* qui se présentent 
sur >.v route, loglqui» ou non. Il ne 
veut laisser aucun doute sur sa supé­
riorité lorsqu’il abandonnera le trône.

L< champion n'a plus laissé d'illu­
sions possibles sur sa suprématie : il a 
knorkouté tour A tour Ds Buddy Baer. 
BUIv Conn. Simon de même qu'un Lou 
Nova déterminé avnt qu'il décidât 
d'abandonner la boxe pour de bon. 
Advenant qu'un de ces quatre boxeurs 
prenne son titre, il tenterait probable­
ment de le lui enlever.

Les quatre combat» qu'il doit livrer, 
contre Uaer A Washington le mois pro­
chain et le» trois autre» en Juin. Juil­
let et septembre, probablement A New- 
York, donneront au Bombardier Noir 
un total de huit matches pour l'année, 
(’•■s quatre combat» devraient fournir, 
d’après le» prévision», de» recettes glo­
bales de {fion.ooo. soit une part d'en­
viron 825U.OOO pour Louis.

Cette somme, ajoutée aux 872,fi22 
qu’il a regus pour sa tournée du prin­
temps contre Itcd Kurman, (lus Pora- 
zio, Simon et Tony Mustn, donnera une 
somme de plus de ÎSOU.POO pour 1941, 
»on année la plus fructueuse depuis 
193S, alors qu’il a collecté la
majeure partie dan* son deuxième com­
bat contre Max Srhmellng.

Naturellement ehneun prend plaisir 
A nier les possibilités de la retraite du 
champion. Mais il y a cetto fois plu­
sieurs raison» logique* d'y croire. Tous 
d’abord, Joe n tin chiffre bas qui per­
met d'entrevoir son appel prochain 
pour le service militaire. Deuxième­
ment. il n’a plus d’émotion» A knockou- 
tor se» adversaires. Troisièmement, il 
n’y aurait aucune autre raison, si ce 
n'est de quitter l'arène avec un compta 
de banque le plu» élevé possible, pou­
vant d'Im-lter A rencontrer des ’'chal­
lengers*’ qu'il a déJA battus ces tempi 
dernier».

Neil Clifford t« 
retire du baseball

(’hlengo £3 (P.A.) — Le juge Kcne- 
naw Lnndls, eomm'ssalro du batcbull, a 
accordé .uijomd'hui au receveur Nell 
Clifford lo droit do prendre sa retraite. 
Clifford, receveur recrue des Rcds de 
Cincinnati, a refusé d'accepter un con­
trat qui lui a été offert en dépit d’une 
moyenne de .214 au bâton obtenu avec 
Salnt-I’aul l'an dernier.

e ---------- ---------
La cansuro nasio

Berlin, 23. — Un porte-parole alle­
mand a annoncé aujourd’hui qu'à la 
suite d’une entente, les correspon- 
«dants étrangers dans un de* pays de 
l’axe n’auront plus le droit de donner 
des renseignements à leurs collègues 
dans les autres pays de l'axe concer­
nant certains personnages.

Royal aurait un alignement au 
complet pour le duel de ce soir
-— ' ■ ■ ............. .... -a

Il est possible que Bud Farmer reprenne son
poste — Le club local 
d’égaliser ses chances avec

De bonne* nouvelle» se «ont mêlées 
aux uuiuvaiscM hier pour Lome White, 
instructeur de» Royaux junior» qui 
»ont arrivé» dans la métropole mardi 
soir afin de sc préparer en vus do 
leur deuxième partie contre le» Ran­
ger* de Winnipeg dan» la finale d>' la 
coupe Memorial. On salt que les Ran­
gers ont gagné la première partie, 
1-2. lundi soir A Toronto.

Parmi le* nouvelle» réjouissante» 
mentionnons celle qui laisse prévoir 
la possibilité du retour de Bud Far­
mer dan» l'alignement pour la partio 
de co soir. On croyait (Rio Farmer se­
rait Inactif durant lo resto de la sai­
son A cause d'un os fracturé dnii» la 
figure mal: les dernier* développe­
ments semblent être favorable». D'au­
tre part cependant, il <■: t possible que 
lo joueur de iléiVn c Kcuce Ward man­
que le rest,' de la •■•'tic de tiol- d> 
cinq .tiitiéo A Toronto.

White a déclaré que Farmer a pa­
tiné lundi soir et qu'il pourra Jouer 
vraisemblablement dan» In trohlèmo 
partio sinon co soir. Ward, qui avec 
deux autre» étudiant» du Mcüill. a 
manqué la partie de lundi soir A To-

est confiant 
les Rangers
ronto, devra peut-être s'abstenir de 
Jouer dan» le* autre* parties Jouées 
dans la Ville-Reine. Son père n dé­
claré aux officiel* du club qu'une fi­
nale du hockey nu valait pas le risqua 
de sacrifier une année d'étude univer­
sitaire en ratant les examen».

A tout événement. Ward et le» deux 
autri étudiants, rallier Grant Mur- 
rl.-on et lo gardien de buts Ros» lllt- 
chlc. Joueront eu soir. Avec un alt- 
gnenient nu complet, White est con­
fiant que son club égalisera les chances 
do U série avec lea Ranger».

Entrctcmps, le président George 
Dudley do la Canadian Amateur Hoc­
key Association, a annoncé mardi soir 
qu'un vote télégraphique, tel que de­
mandé par la Q.A II.A. sera pris au 
sujet du situ il< dernières parties de 
la é rie. La troisième partie sera 
ion'e A Toronto samedi »olr et le* 
qtinirlcmr « t cinquième, »| nécossalies, 
devaient l’ètVe aussi dans ceitr ville. 
Mal» l'intervention de la branche du 
«JUêbcc permet d'anticiper la possibi­
lité de voir le* dernière.» parties de la 
flnalo A Montréal. C'est ce que déci­
dera lo vote do l'association.

Tuurkrr. dr San Kranrlneo.
\ Ipprr a pn,é 900.4(1 pour avoir 

gagné la ilrutlêiHr courar par uu 
reu. Trraaurr laie a payé 904L20.

Choix du Jcub
A JAMAICA
I—Dellr Whtik. Jack Fly. H>-Happy.
Z—hhuaUrr Arma. Allamuchy. Lttrnda.
3— Handibey. Roudan. Black Look.
4— Whll» Hop». Shonti. Dirty Slrp. 
â—Dr. W hinny. Dint, Air Briaad».
4—Air Paat. Janca, Chora*.
7—bhort DUtanr*. Jack 8tin*. Uutkoard.
A NAKKAUANSETT
I—Nliht Chas*. T»traloan. Whloprr.
I—GlcnWoom, Flash Flash. Wtsa Player.
J—Sid# Trark. Hi-Kid. Madison.
4—Miss Mad. Laat Gold. W#a»in* Thru.
3— 1 Bid. AU Evsn, Oar Grar».
4— Tho Finest, tfida Arsa, Forever Print*.
7— Marching Feet. Ardour. Pet»» Gene.
6— Crias. Alarming, Caunt Eleven.
A HAVRE DE GRACE
I—Step Loss, Punrhdrunk. Ring Star.
Z—Gate Past. Pony Ballet. Warlee.
8— Grand Court. Miss Brideaui. Garden Gal.
4—Marslep. Greeeny, Crack Favar.
4—Smart Crark. Prairie Dag. Fagasa.
4—Cavalier. Swain. Ire Water.
7— True Knight»»». Harebell. Trysak.
I—Play Gold. Darby Da. Irish Maon.
A KEENELAND
1—Trumpet Vine. Checkerboard. Sonny Heels.
8— Entre Nans, Beth Ban. Bam baa Braam.
8—Bert W., Garden Pool. Brawn Maaa.
4—El Tareador. Valdina Valet. Alohart.
4—Blenwtad. fluahwhacker. Laatekka.
4—Whirlaway. Our Beals. Entree VaMlna.
7—Bagaest. Arabesque. My Echa.
4—Henry Hatter. Thistle Blae. Fraarea Keane.

Puri-double
A Havre dc Graet ... $23.en 
A Narruganiett . ... $82.30

Chronique 
de la

Vieille Capitale
(Far Edouard CANTIN}

Tournoi d'érbrra pour 
le titre 4e lu ville

La Ligue des échec» de Québec a'est 
réunie d<.rnièr« ment sous la présidence 
de M. R.-G. Glngras. A la suggestion 
des membres dc l'union commerciale, 
section des échecs, un comité composé 
d'un représentant de chaque club de la 
Ligue des échecs do Québec, aura la 
direction du tournoi dc la classe "A** 
pour la ville de Québic I-a liste des 
Inecriptlotis est ouverte jusqu'au 31 
avril inclusivement. Le tournoi com­
mencera le 23 avril et les rencontres 
auront lieu les mercredi et vendredi 
soirs de chaque semaine à l'Union com­
merciale. L*a règlements seront les mê­
me» que l’an dernier. Seuls les joueurs 
de la clu»se "A” participeront au tour­
noi. Adresses toute ‘murlption au se­
crétaire. R. Trottler, Union commer­
ciale, 110, rue du Pont. Québec.

Il a été résolu unanimement que le 
tournoi pour les joueurs de la classe 
"B” sera tenu ft l'automne 1941.
De» ebampieauata 4e petites quilles

C'est l'Intention d'un groupe de spor­
tifs de Saint-Malo <ie talro un travail 
dans le but d'organiser un tournoi pour 
le championnat de la ville et du dis­
trict dc Québec aux petites quilles, vot­
re même un championnat provincial. A 
tout événement, on a convoqué une as­
semblée ft cette fin pour lundi soir pro­
chain, A huit heures et trente, dans ta 
salle Saint-Malo.

Nous comprenons que les sportifs de 
la ville, qui sont en charge de diffé­
rentes ligues, dans un sport qui nous 
Intéresse présentement, seraient Invités 
A assister A cette réunion nu cours de 
laquelle on tentera de prendre une dé­
cision finale

Au nombre de» sportif» qui font ac­
tuellement le travail préliminaire dans 
ce but, nous remarquons MM. R. Jobln, 
président de la ligue Kldorado, P. H. 
Warren, président de la ligue de gros­
ses quilles B.N.K.A.. et Arthur Jobin, 
directeur d* ce même circuit; P.-E. Bé­
langer. du club Royal Sportif* M. Cha­
bot gérant de la salle de quilles Saint- 
Malo.

— — ■ ■ e ■ -----
La troupe Comocdia «t 
la guignolé# des colons

Pour récompenser les donateurs à 
sa ONZIEME GUIGNOLEE en fa­
veur de leurs protégés, la section 
Mont-Royal des Voyageurs de Com­
merce vient de s’assurer le concours 
dc la troupe Comoedia qui donnera, 
sous la direction de Mlle Olivette 
Thibeault, deux représentations de 
“Peg do mon Coeur”, comédie en 
trois actes. Ces soirées artistiques au­
ront lieu en la salle du Gésu, les 20 
et 21 mtfi prochain.

Comment faut-il s’y prendre 
pour sc procurer des billets d’admis­
sion? Tout simplement en faisant 
cadeau à nos colons de quelque ob­
jet usagé: chaussures, paletots, lin­
gerie, meubles, poêles, laveuses, us­
tensiles de cuisine etc... Et vous 
n’étes pas tenus non plus de vous 
déranger pour faire parvenir vos 
dons à l’entrepôt des colons; vous 
n’avex qu’à signaler un des numéro* 
suivants: FR. 8540, BY. 2156, FI. 
0091, FR. 1196, CH. 6620, DU. 
0315 pour qu’on passe chez vous 
cueillir votre cadeau et vous remet­
tre deux invitations gratuites à l’une 
des représentations qui seront don­
nées à l’issue dc la campagne.

RotatfM» Numériqaa

NARRAGANSETT
Voici l«» chiffrt» «a plus significatif* 

depuis 3u jour». Les chiffru dans la troi­
sième colonne indiquent le nombry de (ois 
que les chiffre» sont apparu* depuis 191Z 
Les chiffre» dan» la dernière colonne Indl* 
qneat le nombre 4e foie que 4'autrm combi­
na Uoe» dn même nombre ce sont répétée®

Sm
i
Ec 1 ? H Sm

to>
Ee

Jii*
Mil

a Z a. ta e Z
AerU 2 331 1 11
21 932 3 037 2 11
22 039 4 7 1 941 t 16
>1 052 2 II Ma»
19 421 a 0 ai 4SI 4 •
u 618 » 4 s» 656 • a
17 610 a 13 sa 624 s u
16 6Z< a 11 27 473 a »
13 023 a 11 24 663 1 »
14 603 a 1$ 35 891 a t
12 .t:: 0 13 21 787 3 1
II '•c* 4 7 22 136 n 12
lu 511 1 12 Jï 756 3 12
9 117 1 6 20 634 4 10
a 919 3 II 19 965 4 II
T 34» 2 11 18 371 4 13
t 063 3 11 17 635 2 f
« 292 s 4 li 480 2 10
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Le domaine du Turf Le lutteur masqué de vert est une 
énigme pour Eddie Quinn et Robert

1

Les Résultats

Narragansett
l’RKMIEKi: COUR8K. — Travl» U 

lit Sonia 2<>.10, 11.60. 7.60; Maecaro 
114 l'ortellrlti S.ÎO, 6.30; Owallcr 110 
Dtiu. u 11.60. Temp» M3 3-3. Ont nu»»l 
couru : Gallant Klsk Cynic King. Jack 
In the Box, Legion, Kens H< venge. Rare 
Back. Devils Pace, Gleeman, Dlnua Do.

DEUXIEME COURBE. — Cruising
103 Meynell 3 60, 3.60, 2.70 ; Foggy Day
104 Taylor 6.20. 3.80 ; Copln 109 Bring* 
2.70. Temps 1.13 3-5. Ont uussi couru ; 
Onugo. Night Rider. Nick t'.. Black­
mail, Trustworthy, Levena. Dinner Jac­
ket, Blue Leona.

TROISIEME COURSE. — All Crystal 
116 Hobart 6.70, 4.10, 3 30 ; Moonful 110 
Kenny 37.90. 19.8u : Gulugrlp 108 Crest- 
nut 20.10. Temps .36 Ont aussi couru : 
l’ocop Up. Tot» Half, Klttlkny. College. 
Widow, Griffin Hlli*. Bounding Main. 
Accuse Mr. River Man, III Leap.

QUATRIEME COURSE — Forelsu» 
113 Atkinson 3.90, 2.7o, 2.30 ; Roll Ima­
ge US Charlton 3.SO, 2.70; Saxonlan 
118 May 2.60. Temp» 1.47 3-5. Ont aussi 
couru : Jay Bee Dec, Bun Fox. Chal­
colite. Sneaky Henry.

CINQUIEME COURSE. — Sir Marl­
boro 112 Taylor 4.30, .TUO. 2 30; Time 
o War 113 May 3.10, 2.70. Remarkable 
113 Briggs 2 "iU. Temp* 1.12. Ont aussi 
couru : Hip Reality, Balloter, Delmo*. 
The Fop, Don Bruce.

SIXIEME COURSE. — Skin Deep 110 
Luther 11.70, 4.70, 3.30 ; Short Stop 113 
Atkinson 2.)0, 3.00 : Star Board) r 112 
M> lo. he 4.10. .von. Temps 1.12 1-5. Ont 
*u«sl couru Bright Trace, William»- 
town. Mac Chance, Harp Weaver, Vo- 
tuni.

SEPTIEME COURSE—Conrad Mann 
M.-t ting> r .Vi'". 3.30, 2.6U ; Whistling 
Dick 113 Snyder 11.lu, C.40 ; Lady Roma 
103 Percx 3.10. Temps 1.44 1-5. Out 
aussi couru : Cu< koo. Diana Pat. Tin- 
(h r Gull, Be Prepared, Ebony Hoy, Te­
dium.

HUITIEME COURSE — Strid.nl 
116 Whuley 13.3u. 7.4". 3.1" ; Sickle Bill 
116 McMullen 4.70. 3.90 ; Shasta MoMIt 
110 Rettlugir 22.8ft. Temps 1.30. Ont 
aussi couru : Bonnie Iluzr.. Mon Rrve, 
Read Hunter, Stalagmite, Mahtettc. Se­
nega, Guyeniourt. Repjercussion, Dust 
less.

Kccneland Farit
PREMIERE COURSE — Li'tl. King 

Pin. Eads, 13 40, 9.40, 4 SO: Brave Sir 
112. MoCriary, IS.Zft, 6 60; star Dance
110. King. 3.2". Temp*, :4? 1-3 — Rom­
pt dor, .Syndicator Jim Jofor, Rlpplet, 
oForcst Do oK. Cookie, Ackuell, oBer- 
tawest ont aussi couru.

o—Field
DEUXIEME COURSE — oLiiiger On 

102, George, 22.60, 8.00, 9.60; \\ in»beau 
111, Mills, 8.60, 6.60; uDelcross 110, Bo- 
dlou, 9.6(s. Temps, 1:14 2-5 «— Greywor- 
thr, Eary Blend. My Baby, oBlue Melo­
dy. Immaculate, Creosote. Skldad, Day 
Dress, Squaw Jane ont aussi couru.

o—Field
TROISIEME COURSE — Hnght lis. 

Wallace. 3.6". 2.80, 2.60; Movlta 100, 
Hightshoe. 12.00. 4.40; Adore»» l.oi,
Boyce, 2.80. Temp», 1:47 2-6 — Valvfta, 
Mr Smith. Misa D. H., Lincoln J. ont 
aussi couru

QUATRIEME COURSE — Mighty 
Ml»*. McComb», 30.60, 4.60, 3 6": Linger 
Awhile 106, George, 7.40, 3.20; üuf Cee 
105. Grcevcr. 14.20. Temps, 1:12 4-5 — 
Plnk Gai, ChamUra, Sir Gibixm. Bobs 
Squand. Flying Jane ont aussi couru.

CINQUIEME COURSE — bBla. k Rai- 
der 122, Craig, C.80, 2.20; aFade 119. 
Bodlou, 2.80: bMy Choice 114, McComb»; 
Temps, :46 2-5 — a Wallingford. Valdi­
na Alden, Lady Flame ont aussi couru.

a, b—Accouplés
SIXIEME COURSE — Royal Ruby 

II, Bodlou, 3.20, 2.20, 2.20; Valdina Du­
de 110, McCombs, 2.60. 2 20: aAva De­
light 103. McCreary, 2.40. Temp», 1:46 
4-3 — Fair Player, blsa Chance, Cynis- 
ca. bMargce Noble, aStarcy ont aussi 
couru.

a. b—Accouplés
-SEPTIEME COURSE — Little Mom 

111, McComb», 7.00, s ' 0. 3.00; Dissen­
sion Sir 113. Richard. 5.2g. 4 00; Thistle 
Nancy 103, Thompson, 3.0ft. Tempe, 1:50 
1-3 — oDisornate, Embrace, Sepia,
Royal Heels, oVery True, oDosage, 
Inscoequel. I Might, Charmac ont aus­
si couru.

o—Field

Havre de Grace
PREMIER): COURSE — Slavic 107 SLsto 

MO. 4.10, 3.50; Trtmp Ship 112 Friedman 
3.70. 3.10: T) r 112 Dupps 7.10. Temps 2.08. 
Tangaynyka. Easter Holiday, Westcan, Sun 
Capture ont aussi couru.

DEUXIEME COURSE — Maerlnud 110 Sis- 
to 5.9\ 2.90. 2.40; Abbasside 113 G. Smith
3.40, 2.60 ; Total Eclipse 120 Keiper 3.00 Temps
1.45. Spin On. Kasidah, Solatium, Briar Sharp 
ont aussi couru. ,

TROISIEME COURSE — CanUr» Best. 
Shelhamer 43.90. 1120. 6.60; Itrooklandville
110 Hanford 3.30, 2.60; Saxon princess 105, 
Dufford 6.20. Temps. 1.15 3-5. Nice Work, 
Bucket!. Shewsr, Kimesha. Tankard. Gay H-»», 
My Exit, Ward, Csnterbrun ont aussi couru.

QUATRIEME COURSE — Esrolar 115 Mad­
den 7.30. 4.80, 3.20; Sparrow Chirp 115
Schmidt 8.30, 3.70; React 115 Keiper 2.60. 
Temps 1.15. Unknown Land, Road Scraper, 
Irish Abbie, Star Charter, Blnckader ont 
aussi couru.

CINQUIEME COURSE — Chiquita Mia 
116 Haas 3.80. 2.90, 2.60; Ben Shah* 117 
Equipct 114 Shelhamer 6.40. Temps .51. Kind 
Gesture, Treemontier, Joe Ray, Dr Reder ont 
aussi couru.

SIXIEME COURSE - Abrasion 114 Kelly 
8.10, 3.40, 2.80; Sassy Lady 114 Dabson 3.40, 
1.90; Johns Star 106 Harrell 4.50. Temps 1.13. 
Shipmate, bSaguenay II, bTrois Pistoles. 
Rough Command, Happy Lark ont aussi couru.

SEPTIEME COURSE _ Money Muddle. 
Claggett 5.20, 2.50, 2.30; Breton Pal 120 
Shelhamer 2.60, 2.20; Barbed Retnrt 107 Sisto
2.90. Temps. 2.09 2-5. Braving Danger, Gay 
Days. Rita Z. ont aussi couru.

HUITIEME COURSE -• Say Judge 114 
Young (.00. 3.60, 2.40; Walter Light 115 Gil­
bert 6.10. 2.80 ; Mowmart 109 Clanett 2.20. 
Temps. 1.47 3-5. Judfry. Princess Lady, Cor­
des, Odenathus ont aussi couru.

Umaica
PREMIERE COURSE — CnrUge i;6 J»mc»

7.90. 3.20, 2.60; Weep Not 113 Anderson 3.20, 
2.60; Bsrnegat 116 Ryan 6.40. Temps 1.01 
Speedier, Brother Dear, Joans Tip, Bidder, Me­
teor ont aussi couru.

DEUXIEME COUR.SE — aHigh Blame 117 
Meade 1.40. 3.00. 2.20; Biaeant 117 Bainro 
8.60, 3.10: Early Settler 117 Arearo 2.70. 
Twnps 1.47 1-8. Steam Roller, Indomitable. 
Uvalde. aOddesas Pride ont aussi couru.

TROISIEME (OURSE - Ben Gray 116 
(Herman 6.80, 1.00. 2.7"; Diamond Shoals 116 
Anderson 8.20, 3.SO; Riposte 116 Arearo 2.51'. 
Temps 1.00 2-3. Elire, Louisville II, Preemp­
tive, Machination. Bulrush, Michigan Sun ont 
suas couru.

QUATRIEME COURSE — Richmond U.3 
Blerman 2.90, 2.50, 2.10: Poppa PeeU 118 
Nash 4.60. 2.60; Grevill* 118 Stout 2JC. Temps 
1.12 4-5. Chaldear, Agrariu», Vlng et Un ont 
aussi couru.

CINQUIEME COURSE - Call to Cilnr* 118 
Arearo 10.0", 4.70, 4.00; Sir Lancelot 105 
Stout R.30. 20.30 ; Grey Wolf 120 Anderson
6.40. Temps 1.12 4-5. Great Albert. Busy
Morn, Kamascs, Cockerel, Rosctown, Confiado 
ont aussi couru.

SIXIEME COURSE - Silent Witness. D. 
Meade 4.40. 2.70, 2.10: Straight Lead 113 Kelly 
3j60, 2.40; Counterpoise 119 Arearo 2.50.
Temps 1.44 3-5. Sandy Boot, Rex Flag ont 
aussi couru.

SEPTIEME COURSE — EtnMan 120 Mes- 
dc 10.00. 4.20. 3 10: Alcinous 115 Olive- 3.20. 
2.60 : Kay» Pride II0 Renl-k 14.10. Terni».
Head Se». Kings Error, Kennel. Home Again. 
Star Scholar. Dignity, Zaltowna ont aussi
couru.

“U général Wavall a fouta 
la confiant* du gouvarnement"

Londres, 23. (P.C.). — Lord Moyne, 
l'hof du pou .pi nrinrnf à In Chambre 
des Lords, a nie une rumour aujour­
d’hui selon laquelle l’autorité du gé­
néral Wavcll aurait été diminuée. “Le 
général Wavcll a tout# la confiance 
du gouvernement", a-t-il dit.

Quinn et Robert ignorent l'identité du lutteur masqué 
qui est monté dans le ring la semaine dernière 
pour défier Robert et Ernie Dusek

CALL TO COLORS 
REMPORTELE 
H'CP SALONCA
------------- -------------- - e

Il triomphe de
Sir Lancelet par un nez

-----------•
l’Istr «le course Jaiitalr». N -T.. 73. 

(P.A.)— I-< petite foule du ipeeting a 
vu aujourd'hui le* couleur» de l'êcu- 
rlo Manhassrtt de Mme Charles Ship- 
man l’uyson portées A la victoire pour 
la première fols depuis le commence­
ment de U nouvelle saison lorsque 
Call To Color» a triomphé par un 
nés dan» le handicap Calonga Le pou­
lain. qui s terminé troisième A King 
Gole dans le handicap ranmonok le 
Jour d'ouverture, a obtenu la décision 
de la photographie »ur Sir 1-anoelot 
■le l'écurie Wild Rose, un outsider ft 
62 pour I.

Grev Wolf, représentant Mme Alice 
F Sherman, a perdu le deuxième ar- 
KiMit par une longueur et demie.

full To Colors était coté A 4 pour 
1 et II a couru les six furlongs en 
1 12 4-5.

.— ----------e------—-------

------------------------------ •
Au bureau du promoteur Eddie 

Quinn, on cherchait hl<. nnrês-mldl A 
résoudre le mystère de l'homme au 
masque vert qui sautait it y a deux se­
maines oan» U ring du Forum .mur 
lancer un dêf A Yvon Robert et Ernie 
Dusrk.

—C’est un calllarJ que .le n’ai Jdiuat» 
vu auparavant, dr dire Robert.

—«."est Mlrctm nt uu colosse. R clult 
mesurer six pieds et sept pouce», de 
déclarer Eddie Quinn.

Léo Lefebvre respl. ndlssaut dans 
son nouvii uniforme de ta police pro­
vincial". déclara que pour sa part U 
était bien prêt A remontrer l'inconnu 
mal» A condition que toute la bourse 
■oit versée eu vainqueur.

—C'crt probablement quelqu un oc 
la Côte «lu l’aelflque. Il y a plllftlttir» 
nouveaux lutH ur» «ux environ» dr l-n» j 
Angeles, S.ui Francisco ,i ces villes q,- 
la Californie de dire Robert.

—C'est en tout cas un nalHard oui 
voudrait bien s,> sauver a\ec le titre, 
d'ajouter Quinn

Mais Robert, Quinn et Lefebvre 
étalent bien unanimes A de, ater que 
l'inconnu »*t uu lutteur que nous

n avons Jamais vu A l'oeuvn. On men­
tionna le» nome «le Ullnstoi k. un lut­
teur de l'Ouest américain, Vincent Ln- 
Pcx. de Los Angeles. On aurait cru 
qu'il était R.a Beu Morgan si en mènt" 
soir-IA Morgan n avait lutté dans la 
Nouvelle-Angleterre. On se demands 
aussi si l'Inconnu n'était pas Léo Nu- 
ma. Marven Westeuberg ou (iicoro Bil­
ly Hiirtush mal» U chose semble peu 
probable cat au un de ce» trois sthlè- 
G s n'ret sussl grand que l'homme au 
défi.

Mal» qu'il soit qui II vuudia, l’incon­
nu pourra lutter mercredi soir prochain 
■ u Forum pour l«‘ promoteur Eddie 
Quinn ». il désire »< ulrment assurer le 
matehmakir local de s.» présence eu 
lui envoyant une garantir. Dés que 
Quinn aura la garantie ni mains. U 
fera une offre A l'Inconnu Eddie décla- 

que trois ou quatre lutteur» ie eo9>t 
déjA dé. laré» prêt» A le rencontrer.

Robert a avoué au 'ours de la von- 
vrriMtlou qu'il «lé(cn<lrail sou titre loi» 
de I.r prochaine séance. "Le choix de 
mon adversaire est entre le» mains de 
Quinn U'rsi au promoteur A choisir 
mes rivaux ' de dire Robert, toujoura 
aussi sportif.

Les Inscrits
Narraganictt

PREMIERE COURSE. 6 .furking» — Fre* 
Again 111. Bright Shot 111. W huper 116. 
Grandi'»» Boy 116. Tceratown 104, Secret Ser­
vice 109. Ivy X 106. Night Chase 106. Secret 
Chatter 111. Hot Metal 111, High Finsnce
111. Kita Verse lc9. Flood Tide 111, Set 114. 

DEUXIEME COURSE. 6 furlong» — C.lenl
hr.sim 1:6. hurrem# Chance lit. Wise Player 
116, Swing Queen "9. P.«mklit 66. Hash Hash 
101. Routine 116. ( srnsge 111. Short Measure 
1(9, Clan 111, knight's S«x 116. Gimco 111, 
Chancer Hi.

TROISIEME COURSE. 6 furlong» - Pur­
ple Knsn 106, Infidox 113, Hi Kid 114. I neon- 
reivshle 19*. Madison 113. Side Track 111. 
Cireu» Wings 106.

QUATRIEME COURSE. 6 furlong» — !<o«t 
C,<dd 110, Differential 116. L.ng l^ne 105. 
Mit» Chris 195. Miss Mud 103. Polly Hlgro
110. Traumelus 116. Weaving Thru 110, Chan­
ce Run 110. ,

CINQUIEME COURSE. 1 mille 79 verge». — 
Esta 103, Try Brigade 108. Gertrude K. 103. 
In Sang 10J. Bleek One 113. Match Can 106. 
I Bid 116. Spot Pass 116. Kichestsn 111, All 
Even 111. Our Grace HI. Bold Nelson 113 
Stringalong 103, Tee Ce* 111.

SIXIEME COURSE. 1 mille 70 verg«* — 
Side Arm 110. Sir Elmer 99 Forever Prince
112. The Finest HO. The Rage 104, Advocate 
HI.

SEPTIEME COURSE, t 1-16 mill* — Ar. 
dour III, Geneva Crtws 116, Fire Finch lit. 
Marching Feet 108. Wise Will 110, Raxair 105, 
Pete* Gen* 115.

HUITIEME COURSE. I mill* 70 verges — 
Sir Time Hi. Hereit 106. Pradis 116. Crius 
116. Cave Hill 116, Alarming 111, Old River 
109. Calling Ill. Gallant Nebf 111. Haven 009, 
Count Eleven 11, Blind Bmok 111, Noodles
104, Rocky Margot 111. Hot Iron 109, Saraaite
111. Khayyam 116, Whooper 111.

KmimIsiM Park
PREMIERE COURSE — Playmks 10». 

Smart Daughter 113. Checker Board 113. Lome 
Hop* 111. Squirrel Coat 113. Trumpet Vine 
11C. Cal's Pet HI. Alibi Babe HZ, Sunny 
Heel 113.

DEUXIEME COURSE 6 furlongs. — AU 
faldido 110. Bamboo Broom 106, Bits Jay 
107. And Now 105. Galley Sweep HZ. Osuns- 
bell* 103, Honey Chile 112. Siva. Entre Nous 
111. Beth Bon 113. Sheeter 112. Noiri* 107.

TROISIEME COURSE. 6 furlongs — Helo 
Cap 1)2, Joe Burman 112. Catalonia 107, Ads 
W. 107, Surgeon Dick 108. Bert W. 115. 
Daddy 110, Jty Heart 112. Martmld 112. Din­
ner Horn 106. Brown Moss 109. Garden Pool
105. Balfcr* 105.

QUATRIEME COURSE — Reserved 13. In. 
quisitor 116, K. Porko H6, El Toreador Hi. 
Decade 116. Good Lady 113. Valdina Va!*t 
116. Marge Advice 113. Alohort 116.

CINQUIEME COURSE. 6 furlongs — Bush- 
whacker 110. aLaatoka 105. Bm* Hoss 116. 
hRemote Control HO. Feed Or 106. aHinghan- 
low 105, bBlenweed HO.

n—Entree H. P. Headley ; 
b—Entré* Calumet Farm.
SIXIEME COURSE 1 1-6 mille — aValdins 

Gmom 121, Whirlawsy 123. aValdlna Paul 121 
Whirls nay 1X3. aValdinal Paul 121, Our 
Roots 123.

a -Entrée Valdina Farm.
SEPTIEME COURSE. 6 furlongs — Bo-ki# 

Me 107 My Echo 107, Arabesque 106. Rose 
Red 107, Nemissa 107, Bequest 110, Chance 
Tea 107. Random HZ. St. Ditmas 112. I-a 
Jocnnde 107, Rill G. 112. Khay Gram HZ, Blue 
Bird 112. Extend 112. Darby d'Or 112.

HUITIEME COURSE, 1 1-8 mille — Ma­
ture 107. Henry Hatter HI, Crucibrnns HO, 
France Keen* 111, Margo G. 107, Josir R. 107, 
Myrica 107. Valdina Opal 10$. Thistle Blue 
105.

Havrt Grata
PREMIERE COURSE, 1 1-16 milk. — Car- 

tel 113, Orkney Isle HU. Bar Ship 110. Feed 
Patch 110. Stop Loss 106, Ring Star 115. Ma- 
tab 115. Mr. Jim HO. Wire Me 110. Mary 
Arundell 103. Punchdrunk HO. Brilliant Carl 
115. Dominai 105, Goklen Mowlec 115.

DEUXIEME COURSE. 4 1-2 furlong*. — 
Shedast 109, Prince Govana 112. Gat* Post 
112, Wark* 115. Empire Isk 112. Three Ni­
ne* 109, aPony Ballet 117, False Crark 112. 
Heescy Time 112, bWalter Haight 112. Dar­
ling Star 112. Elsirae HZ. bB»la Mowlee 101. 
aSapkr 117.

a—Entrée Mrs. R. H. Heigh*, 
b—Entrée Alan Clarke.
TROISIEME COURSE. 6 furlong». — Fern- 

brake 112. Dividend 100. Bmada 100. Bill K. 
105, Ann Mowlec HZ. Miss Brideau 100. Cork- 
Irbur 100. Grand Court 103, Run Pan 100, 
Sunvotrr 117, Hatel Lee 103. Big Jack 105, 
Mias Goldina 100, Garden Gal 100, Petes Prin­
ce 105. Dainty Ford 100.

QUATRIEME COURSE. 6 furlongs. — Mr 
Elsie 111. Maroc 116. Philosopher 111. Char­
lene >04, Montep 112, Greeny 115, Little Tyke 
HO. Night Tide 112. Crack Favor 118. Pan- 
donna 106. Creepy Mouse 117, Pomlva 109.

CINQUIEME COURSE. 6 furlongs. — Pral- 
ric Dog HI. Smart Crack 10». Sack 109. Wa- 
terrrsrhrr 109. Fognso 111. Tony Steel HI.

SIXIEME COURSE. 1 mille rt 70 verges. — 
Orlan 107. Hornblende lot, aCi* Marion 99. 
Swain 116, Pete Jr. 107, aCavsIier HO. Ire 
Water 99.

a—Entrée E. K. Bryson.
SEPTIEME COURSE'. 1 1-16 mille. — Cel­

ling Zero 111. Harebell 106, Ginoca 118. Trot 
Knight**» 109. Trysark 116. Mightily 111.

HUITIEME COURSE. 1 milk *t 70 verges. 
-- Shiilteen 109. Dnieper 117. Ilaiel W. 108. 
Rrdhresvt 113, Eight Rolls 110. al’Isy Gold 
109. Autumnqiie-t 109. Darby Du lit. Iri'h 
Moon HO, Count Morve 109. Dave Alexander 
105, Rlue Jay Hi. Chajlante 107, Sirgay HI. 
aCnadle Ends 112.

a—Entrée A. If. Uttrrhaek.

tamaica
PREMIERE COURSE. 6 furlong* - Basuks

108. Dolly Whisk HO. Jack Fly 115. Opera’s 
Clown 99, If y Happy 97. Star Hunner 113. 
aSrnut About 105, Itulls Easy 113, allonnie 
Alfred 102.

a—Entré* H. L. Straus.
DEUXIEME COURSE 6 furlongs - Alla- 

muchy 114, No Ending 119. Count Maurice 118, 
Shoulder Arms 114. Fsrrsgo 123, Bright Vic 
tory 123, legends 114.

TROISIEME COURSE. 6 furlongs Ron». 
Ian 116. Handikov 120, pit Terrirr lit. Blnek 
Look 120 Csrval» 118.

QUATRIEME COURSE, 1 1-8 mill.- Rhnm.1 
115. Dirty Step 113, Time lt> ater 110. White 
Hope 1L’. Quincy 113. Grand Lama 114, Kur­
distan m.

CINQUIEME COURSE. 6 furlongs — Dr 
Whinny 122, Play Kouae 106, CaUpult 112. 
Air Brigade 114 Dn 1191 .

SIXIEME COURSE 1 1-16 mille - Junce 
108 Chorus 118 Air Post 110, Treadon 110. 
Kahyrite 115, Jsn One 108.

SEPTIEME COURSE. I I-? mill* - Short 
Distance 109. Jeh Stuart 114. Jack Sting 115. 
Nod-r 113 A'di« 115. Foxleigh ll*. Outboard 
liu.

A baa Hifltr arâce à noire ar­
gent. —- Achates «lag cgrlifieoU 
d’épargne do guerre.

Lt Québec a souscrit 
130 pour cent d« son 
objectif : $1.525,552

Les quarlicr» provinciaux de 
In campagne du Fond» Canadien 
des Services de Guerre, qui t'eti 
terminée, le ê avril dernier, m 
annoncé hier que le total des 
souscription» reçue», jusqu'à 
date, dans la province de Qué­
bec. te chiffre à Sl.52S.552. 
L’objectif pour celle province 
était de $1,175,400, et, au dîner 
de clôture, la direction de le 
campagne avait annoncé qu’une 
tomme totale de $1,4B1,2M 
avait été souscrite. Le total at­
teint aujourd'hui représente en­
viron lea 130 pour cant do l'ob­
jectif provincial et un mentant 
additionnel de près de $45,000 
recueilli depuia la clôture offi- 
ciello de le campagne.

Session d’examens 
pour comptables

En vue de leur admission 
dans les associations 
d’experts-comptables

------------------------------ e
Une M'saion spéciale d’examens on 

vue do l'admission dans les Associa- 
tiotL d’expcrts-eomptables: Associa­
tion do» comptables tierce* de la pro­
vince dc Quebec (C.A.), Institut des 
comptables et auditeurs de la provin­
ce dc Québec (L.I.C.), et Corporation 
des comptables publics de la province 
dc Québec (C.P.A.), ser» tenu® en 
même temps à Montreal, à l’Ecole des 
Haute.» Etudes commerciales, et à 
Québec, «u l’arli ment, dans la salle 
du Comité de- bills privé.», les 2, .1. 4 
et 5 juin prochains à R heures et de­
mie de la matinée.

Les randidnts doivent adresser les 
demandes d’admission immédiate­
ment, au directeur de l’Ecole des 
Hautes Etudes commerciales à Mont* 
réal, 5o5. avenue Viger, Montréal.

Une légion des 
Allemands libres
Otto Strasser vient 
l’organiser ici—Implacable
ennemi de Hitler

------------------------------ •
Toronto, 23. (P.C.) — Le seul es­

poir qu’Hitlcr a de vaincre dans cette 
guerre réside dans l'invasion dc l’An­
gleterre, dit Otto Strasser, qui jadis 
fut un ami dc Hitler, et toute invasion 
des îles britanniques est vouée d'avan­
ce à un échec.

Strasser est un ennemi implacable 
de Hitler depuis que ce dernier a fa<t 
fusiller son frère (îregor lors de la 
sanglante purge du parti nazi en 
1934.

Strasser veut organiser au Cana­
da une légion des Allemands libres. 
Si le gouvernement canadien le lui 
permet, il portera sa propagande jus­
que dans les camps d internement. H 
a déjà préparé des pamphlets destinés 
aux prisonniers allemands.

M. Codbou» rend 
hommage à Is 
vaillancs dts Anglais

(Suite de In n<v/r /?)

que, saint André, .-aint Jean-Baptiste, 
«aint Patrice, sainte Jcanne-d’Arc. Je 
suis heureux dc dire publiquement 
que nos compatriotes de. langue fran­
çaise sont plus que jamais fidèles à la 
Couronne britannique et qu’ils consi­
dèrent, comme nous, que, sans la 
flotte anglaisr, nous ne pourrions sié­
ger en cette Chambre, comme dts 
hommes libres.

L’an dernier, au moment où je pro­
nonçais mon discours sur le budget, 
une dépêche nous apprenait les con­
ditions de l’armistice imposées par 
l’Allemagne à In France. J'ai dit 
alors que les rats allemands pour­
raient infester tout le continent eu­
ropéen mais que le lion britannique 
et l’aigle français finiraient par vain­
cre. Je n’ai pas changé d’opinion. J’ai 
toujours foi en la victoire. (Appl. 
unanimes).

Après ces trois allocutions, le pré­
sident BUsonnettc a déclaré la Cham­
bre ajournée jusqu’à 8 heures 30.

Son Exc. Mgr I. Antaniutti 
son ê Québec morcrsdi

Québec, 23. (P.C.) — Son Excel­
lence Mgr Antoniutti, délégué apos­
tolique nu Canada, assistera à l’inau­
guration de In nouvelle E’ole de.» 
mines de l’université I.uvpl, 1*> 30 
avril prochain, a-t-on annoncé, ici, 
aujourd’hui. Son Eminence le car­
dinal Villeneuve, chancelier dc l’uni­
versité Laval, présidera n la béné­
diction des nouveaux édifices.

M. Chaloult, président
Québec. 23. (P.C.) — Le doclcui 

Paul Clutioull a clé élu piTMilcnt «U 
('Optimists Club dc Québec. M. Ce- 
raid McKenna, organisateur général 
des Clubs dans l'est du Canada, as­
sistait à l’élection.

Nonagénaire tué
par un train
— -- —-■■■ ■#

M. Raymond revenait 
à Trois-Rivières au
moment de l'accident

----------------------- •
Troia-Rivières, 23 (Du corrc»pon- 

danl du Canada) — M. Ttcfflc Ray­
mond, ugc de 93 an», de U mùsion 
Notre-Dame dc la Salcttc, fut tue 
ce soir, par un train de marchandises. 
L'accident survint a 5 h. 30.

M. Raymond venait de livrer du 
bots à Trois-Rivières et se dirigeait 
en voiture du chemin des Forges à la 
minion dr la Salcttc, quand, son véhi­
cule fut heurté par un convoi de mar­
chandise venant do Shawinigan Falls.

M. Raymond fut transporté à la 
gare do Troi»-Rivière." où il fut ad­
ministre par un père franciscain. M. 
Raymond mourut pendant qu’on le 
conduirait à l'hôpital.

Doyen de la mimion de la Salette. 
M. Raymond fut l’un des rollsbora- 
leur* les plu.» dévoués des fondateurs 
de crtte mission.

. ------------------ . » -----------

t«t snglsis 
qu’il nous faut 
défondro nos droits

(Suite de la pmrr t?l
avant même que certains individu» 
qui dénigrent lo travail de nn.« insti­
tutions religicu.se» n'aient commencé 
à prêcher une réforme de l’ensrign»’- 
ment dans notre province.
Resolutions

Les membre.-, ont approuvé une ré­
solution durant leur assemblée con­
cernant la vente îles cigarettes dans 
les cantine» militaire». Cette résolu­
tion dit que trop de civils profitent 
de la vente de ces cigarette» »nn« 
taxes et qu'on devrait établir un rnr- 
trôle plus sévère sur la vente.

M. François Hone a présenté à In 
Chambre un projet pour activer le dé­
veloppement du tourisme américain 
vers Montréal et la province dr Qué­
bec. Il a recommandé qu'un uiKai'i»- 
me .soit formé pour faire l’étude du 
marché américain, en ce qui a liait 
aux méthodes de promotion du tou­
risme, et que cet organisme soit inti­
mement lié aux autre» association.» 
déjà existante.», telles que le Montreal 
Tourist and Convention Bureau, 'a 
Fédération Hôtelière, l’Office Pro­
vincial du Tourisme et le Conseil du 
Toursimc.

Les membres ont résolu de former 
un comité qui dc concert avec le co­
mité du tourisme de la jeune Cham­
bre étudiera ce projet et d'autre* au 
sujet du tourisme et fera ensuite des 
suggestion à la Chambre Les nou­
veaux membres admis à la Chambre 
sont MM. F. Fauteux, H. Girouard, 
J.-Théo Legault, fils, Marcel Pari­
zeau, Jean St-Gcrmain et Bernard 
Alovisi.

Nominations provinciales
La Gaaetta officielle de Québec an­

nonce les nominations suivantes :
MM. Joseph Pilote, journalier, et 

Thoma.—Louis Lapointe, restaurateur 
et barbier, de Saint-Nazaire, munici­
palité du canton Taché: adjoints à la 
Commission dc la paix du district ju­
diciaire dc Chicoutimi.

M. Uldègc Fortin, maire, de Farn- 
ham: adjoint à la Commission do la 
paix du district judiciaire de Bedford.

M. René Maltais, chef cantonnier, 
de Bergeron ne». Saguenay: adjoint A 
la Commission de lu paix du district 
judiciaire de Saguenay.

MM. Joe Wall, directeur régional 
du Congrès ranadien du travail, Ch. 
115. Immeuble Coronation, Montréal, 
J.-E. Leblanc. B.P. 426, Val d’Or, G. 
Champagne, 2i’>5 rue Perreault, 
Rouyn, et P. Beauchcmin, 376, des 
Forge». Trois-Rivière», tou.» trois du 
Bureau des examinateurs de- électri­
ciens: juge.» de paix avec juridiction 
dans toute la province de Québec, et 
Edmond Richard, secrétaire-trésorier, 
dc Saint-Théophile: juge de paix avec

Juridiction sur le district judiciaire do 
leauce.

MM. Arthur Martel, journatter. dc 
Thctford Mine», et Wilfrid Bibeau, 
dc Saint-Jean de Brébeuf: juges d® 
paix avec juridiction sur le district ju­
diciaire d’Arthabaska; Lauréat Pelle­
tier, comptable, bureau dc poste La- 
gorgendière, Deschambault: Juge de 
paix avec juridiction sur le district 
judiciaire de Québec; Oscar Boisvert, 
inspecteur, 67, Avenue Manrèse, Qué­
bec: juge de paix avec juridiction 
dans toute la province de Québec; Ar­
thur Leblanc, inspecteur de la Com­
mission des pensions de vieillesse, 46, 
4èmc Avenue. Lachinc: juge do paix 
avec juridiction sur le district judi­
ciaire de Montréal: J.-A. Berger, com- 
mte-comptable, 313a rue Mercier, St- 
Jean: juge de paix avec juridiction 
»ur le di-trict indiciaire d'Iberville.

MM. Marcus Doherty. Raphaël Las- 
nier et C.-P. Loiselle, tous trois fer­
miers, de Dunham: nommés pour agir, 
avec monsieur Hormidas Boucher, 
(nommé par l’arrêté en conseil numé­
ro 18, du 8 février 1929), commi 
commissaire pour tenir la Cour des 
commissaires du canton de Dunham, 

le district de Bedford.

Entraîner vos dollar® à la vic­
toire. — Achetés des certificate 
d'épargne de guerr®.
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Le sentiment spéculatif s'améliore pour la 1ère fois depuis 8 jours
Potins et commentaires

L«« variation*, cnregUtroo* hier à 
Wall Straat, furent irrégulièrement à 
la hatme et la tendance était autii 
quelque peu plu* résistante, hier *ur 
le* Hour*** de Montréal at de Toron* 
to. Quant aux prix du blé, il* co* 
talent encore à leur* cour* minima 
•ur le marché de Winnipeg, tandi* 
qu'il» demeuraient inchangé* *ur le 
marché de Buéno**Aire* et qu'il* fai* 
•aient preuve de lourdeur *ur celui 
de Chicago. Sur la Bourse de Lan* 
dre*, la litte mobilière était encore 
héiitante, hier.

* * *

Il était évident hier, sur le marché

L'organisation provinciale pour 
l'emprunt de la victoire, au montant 
de $600,000,000 environ que le Do* 
minion doit lancer au début de juin, 
travaille *an* répit, et si l'en en juge

anglais, aussi bien que *ur uiToVr'1 e* •> fail« U ‘°‘,ron-
•es américaine» et canadienne», que ***
le* spéculateurs paraissaient plus, * * *

D’apres certain extrait du bulletin 1 
d’hier de A. M. Kidder A Co., si les 
recettes de* entreprise* pétrolifères 
ne furent guère impressionnantes du­
rant le cour* du premier semestre de 
cette année, tout indique que leurs 
profits seront meilleurs pour l'année, 
en regard de ceux de l'an dernier, vu 
la récente augmentation dan» le» prix 
des produits pétroliers.

* * *

Bourse de
MONTRÉAL

La liste locale, mieux 
supportée en fin de séance 
qu'eu début hier, 
deeuhornoit remontait a 
lOVe* Métaux ot aciéries, 
aussi bien supportés----------------- a

anxieux d'acheter que durant las 
séances précédentes. Rien de plus lo­
gique, en face du caractère attrayant 
des cours présentement, et, autsi, vu 
la croyance à l'effet que les reculs 
persistants, à Wall Street et ailleurs, 
depuis près de trois semaines, au­
raient permis au marché d'escompter 
le pire. Pour le moment, le pire, 
c'est naturellement une victoire aU 
lemande en Grèce. Or comme cette 
dernière est pratiquement un fait ac­
compli, que (’attention se porte done 
plutôt sur l'Afrique du Nord, où tout 
indique que les troupes britanniques 
ne se contenteront pas de résister 
aux attaques des troupes italo-alle* 
mandes, mais même qu’elles se lan­
ceront è l'offensive avant longtemps 
avec énormément de chance» de suc­
cès, suivant certain expert. Qu'il en 
•oit ainsi et le monde des spécula­
teurs, canadiens comme américains, 
reprendra confiance dans l'avenir. 
Que l'on se garde, cependant, de se 
départir ,cn ce moment, des mesures 
de précautions justifiables, d'autant 
plus qu'en outre des incertitudes in­
ternationales prochaines (Sues, Gi­
braltar) il faut tenir compte des grè­
ves possibles un peu partout, ainsi 
que l'influence certaine des prochaias 
exposés budgétaires.

e * *
Suivant une compilation que la 

firme A. E. Ames A Co. vient de ren­
dre publique le total des émissions 
d’obligation» au pays cette année è 
date est de $318.125,671. en regard 
de $617,332,873 durant le même es­
pace de temps l'an dernier et de 
$475,508,927 durant la même pério­
de en 1939.

1.4 liste locale se ressintMlt >iur|i|uc 
peu hier eje la ttisvllé ds» dernlcra Ut- 
\« Inpii ments uulre-mcr si élis hésita 
l>4>i>ut<lenienl par moment. Il fiait tit­

illent, toutefois, <|Ul la tendance était 
I meilleure hier aprts-nildl au hier matin. 

7.Soo titres Industriels rhanatrent de 
nialtis hier sur ce marché, cuntro 7.!0v 
la iellli Quant à l'tchanne ds* titres 
mitiieii*. Il fut de «,300 actions hier, en 
regard de S.300 la veille.

1.4 d< mande ttslt tellrinent pi U fie- 
vfe hl«r sur ce marcht. que pendant 
une heure m> me, aucun stock n'accusa 
de mouvi menti*

l.rs métaux étalent fermes rn fin de 
séance hi* r et Smelters Kaptiull 1-4 de 
point S 34 3-4, tandis que Nickel pas- 
sait d* 33 A 33 1-4.

Alrtoma Xteel demeurait inchangé â 
i 1-4. parmi les uclérfca «I Dom Steel! 
-uleult son exemple A 7. Irom. (iridic.
• •montait, toutefois de 1-t de point à 
33 1-4.

foundation roulait de t-4 de point
A 11 1-1 pat ml les lltris de construc­
tion. ,

loaner ras râaiaas laal aaur rendra >-* C 1’ ît était lliolllh ferme <|U- Ulopper ces rcgious,^ tant^pour^ rendre w||1 f| „ dr 4 s
““ * “ Int. Petroleum clé,titrait ferme â

D'après certains géologistes émi­
nents, il n'y aurait pas da l’huile dans 
la Valléa Turner saulemcnt, mais il y 
an aurait un ptu partout dans tauta 
la provinca de l'Alberta, dans la sud 
da la Saskatchewan et dans cartainas 
régions saptantrionalas da la Calam- 
bia-Britanniqua. Dans da (allas cir­
constances, il nous semble qua nos au­
torités davraiont s'afforcer da déva-

DIRECTEUR-GERANT

la Canada indépendant da l’étranger, 
que pour permettre aux automobilis­
tes canadiens da pouvoir obtenir da la 
gasoline è da meileurs pria qu'actuel- 
lament; ce qui aérait possible, si la 
pétrole da l'ouest canadien était ex­
ploité sur une haute échelle.

a a a

La nombre total d’animaux sur las 
fermas canadiennes an 1940 et la râ­
leur de cas animaux sont las suivants; 
las chiffras de 1939 sona donnée en­
tra parenthèses; chevaux, 2.857,600, 
$179,842.000 (2,824.340, 8168,768 - 
000); vaches laitières, 3,694.700. 
$197,299,000 (3,873.500, $179.807,- 
000); autraa bovins, 4.670,600, $170,- 
746,000 (4,601.100, $151,067.000); 
total des bovins. 8,565.300, $366,- 
007,000 (6,474.600, $330.694.000); 
moutons, 3,452,100, $23,816,000
(3,365,600. $22,511,000); porcs. S.- 
661.600, $60,451,000 (4.294,000,
$59,213,000); poules et poulets, 60,- 
201,300. $44,026,000 ( 58.509,600.
$41,006,000); dindons. 2.506.300, 
$4.936.000 ( 2,476.000, $4,356,000); 
oies, 802,600. $1.243.000 ( 795,400, 
$1,160,000); canards, 630,C00, $57$.- 
000 (624,000, $540,000); total des 
volailles, 64.142,600, $50,762,000
(62,405,200, $47,062.000).

■ 3 1-3 p.irml Ir» pétroles, tandis que 
K A oïl reculait de 3-f de point X 
l« »•*.

National JJtecl Car *e dMliiicuait par­
mi 1rs tltr<« d'nuilll.iK*' ferroviaire en 
remontant de 1-3 point A 37.

oolitic était lourd parmi les mtno- 
tertre et II perdait 3-t de point A 3« 1-t.

1^ utilité* publiques reprenaient 
leur aplotnh et Montreal Power à I" 1-t 
gagnait j - S «le point, tandis que Mon- 
tr»«l Power A 33 l-l carnal! 1-t de pt. 
Hell Telephone demeurait tnchnncé A 
13t. Shiwinlgan. allait A l'encontre de 
la tendance générale et reculait de 1-t 
de point A 13 1-3.

l.e* papeteries étalent lourdes et Abl- 
tlhl reculait A 7«.

Rendements attrayants des vatews bannières
S’il fut un temps où le* spéculateurs achetaient de» titres mobiliers, 

en vue de leur appréciation future, il faut bien reconnaître, que l’on ne 
peut en dire autant maintenant, d’où l'importance de considérer le ren­
dement des valeurs boursières actuellement, plutôt que leur caractère 
spéculatif. Comme la plupart des stocks, inscrits sur les Bourses de New- 
) ork, Montréal et Toronto, n’ont cevé de s'avilir depuis quelques semaines, 
il va sans dire que le plus grand nombre comporte des rendements fort 
attrayants, si on compare leurs cours actuels, en rapport avec les divi­
dendes reçue.
Le marché a le caractère moins spéculatif, 
d'où l’importance du rendement

Nous venon>; de dire que maints stocks américains comportent des 
rendements fort élevés. Rien de plus vrai, puisqu'une récente compilation 
démontrait que 99 titres communs, inscrits sur ia Bourse de N.-Y., rap­
portaient en moyenne plus de 10 pour cent chacun, 152, plus de 9 pour cent, 
22C, plus de 8 p.c., et 311, plus de 7 pour cent. De tels taux sont, certes, fort 
attrayants à cette époque de faiblesse du loyer de l'argent. S'il est vrai que 
les. titres boursiers comportent certains risques, il faut bien reconnaître 
qu'aux niveaux actuels, que les risques sont moindres qu'à des niveaux hors 
de proportion avec leurs pouvoirs de gains, actuels ou potentieU, comme 
ce fut le cas, bien des fois, dans le passe. De plus, d'après ce même rap­
port, plus de 50 titres inclus dans les énumérations ci-dessus n’ont ces-é 
de recevoir des dividendes régulièrement au cours des dix dernières années 
et cela, bien que cette période fut témoin de la pire dépression économique 
encore vue en Amérique du Nord et bien que le monde soit plongé depuis 
2 ans dans la pire guerre encore vue dans toute l'histoire de l'humanité. De 
tels records doivent naturellement inciter nombre de gens à investir leurs 
fonds dans ces valeurs, mais comme l'appât du gain rapide exercera tou­
jours une influence prépondérante sur la décision du plus grand nombre, 
le gros du public spéculateur continuera de considérer davantage les va­
leurs spéculatives, de préférence à celles a rendements élevés. Comme le 
bulletin du Cleveland Trust Co. rapportait ce# jours-ci que l'inflation com­
mençait â faire son apparition en Angleterre et sur une échelle moins 
grande au Canada et comme Ton peut en dire autant pour les E.-Û., à 
notre avis, nous sommes d'opinion que les placeurs de fonds doivent donc 
procéder à la diversification de leurs placements, en ce moment plus que 
jamais.
La diversification dans les placoascats rémunérateurs s'impose

S’il est bon d'avoir en portefeuille des valeurs obligataires de tout 
repos il importe aussi de garder des titres de priorité, comportant de# taux 
d'intérêt intéressants et d’avoir, surtout, des stocks commun#, payant des 
dividendes.

S'il ressort des données ci-dessus nue nombre de titres ordinaires amé­
ricains comportent des rendement# élevé#, à cau#e de leur# dividende# 
attrayants, que l’on n'aille pas croire que l’on ne peut pa* en dire autant 
pour le gro# des valeurs, inscrites sur le.» Bour#e# de Montréal et de 
Toronto. Un coup d’ocil #ur notre tableau de# rendements de# valeurs cana­
dienne#, quo nous publions quotidiennement dans nos page», grâce è la 
courtoisie de la firme de courtage L. J. Forget & Cie, permettra à quiconque 
de constater que maints titres communs rapportent entre du 3.85 et du 
14.30 pour cent, alors que le rendement d’une vingtaine d'actions de 
priorité varie entre du 4.40 et du 11.40 p.c. Quant aux rendements de nos 
valeur* aurifères, ils varient entre du 6.53 et du 17.85 p.c.

Il saute donc aux yeux que la liste locale compte maintes valeurs 
boursières rapportant de# rendement# fort intéressant*, même en temps 
de guerre. Sait-on que les hostilités actuelles et les impôt# accru# n’ont 
pas empêché plusieurs de no# entreprises corporatives de se montrer des 
plu# généreuses pour leurs actionnaires?

En effet, suivant la compilation que la maison J. R. Timmins & Co., 
membre» de* Bourse# de N.-Y. et de Toronto, vient de rendre publique, le 
total des dividendes, payé#; par les corporation» canadienne? à leur# déten­
teurs de valeurs au cour» du mois courant s'e#t chiffré â $22,550,205, en 
regard de $21,072,005 durant le même mois l’an dernier et à peine $20,- 
002,573 durant le même moi# en 1939. Quant aux versements, effectués 
durant le cour» des 4 premiers mois de cette année, il* furent de $80,258,345, 
n rapprocher de $74,409,993 durant le même espace de temps l'an dernier 
et de $70,380,853 durant les 4 premier# mois de 1939. On notera, qu’à 
cette époque, il y a 2 ans, la guerre n’avait pas encore été déclarée, et bien 
que nous le soyons depuis, les compagnies canadienne.» ont, cependant, 
versé à leur# actionnaires, cette année à date une dizaine de millions de 
dollars de plus que durant le# 4 premier# mois de 1939, alors que la paix 
lègnait encore au pays. Nous tenons, de plus, â faire remarquer aux pla­
ceur# de fonds qu'il n’y a pas que no# entreprise# industrielle# qui #o sont 
montrée# plu» généreuses pour leurs actionnaire.» cette année, qu’en 1940 
ou 1939 car l'on peut en dire autant pour no# mines, nos utilités publique# 
et no.» différente# institution.» financière.», etc.

Si no# compagnies aurifère» en sont rendue» aujourd'hui à distribuer 
presque autant le dividendes que no» coi po; ation.s industrielle» ($28,283,080 
contre $29,173,000, cette année à date) cela ne veut pas dire que le.» pre­
mières semblent plu# intéressante# que les dernières, car, il importe de 
tenir compte, que, comportant plu# de risques, le# premières doivent payer 
de# dividende» plu* élevés à leurs détenteur.» de titres. Quoi qu’il en soit, 
un bon nombre ont, cependant, fait leur preuve et l'exccllcncc de leur

Eobition financière et l’abondance de leur# réserves les placent en aussi 
onne posture que mainte# entreprises industrielle», obligées de porter 

des inventai)o- fort éioves, susceptibles de leur réserver bien de.» surprises, 
advenant la cessation des hostilité# à une époque plu* lappiochée qu’on le 
prévoit un peu partout.

Il rcs#ort donc de ce» données que les placement» diversifié# s’impo­
sent, actuellement plus que jamais, et que le# titres d’entreprise.» secon­
daire#. â saine position financière, paraissent vraisemblablement aussi 
attrayants que ceux dc^ grosses corporation#, vu les contrôles que no# 
autorité# gouvernementales sont en train d’exercer un peu partout 
(priorités, limites de.» profit», fixation de* prix, etc.). Point n'œt besoin 
d'insister sur le fnit que ce mesure» amont quelque ikmi pour effet do 
-ta b il ber le» bénéfices, d'où la nécf »ité de eoir-idérer, rvant teut, le* titie.'

Canada Steamship 
réalise de meilleurs 
revenus cette année
C’69t ce qua déclara M. W. H. 
Covcrdalc à l’atMNiMéa 
annuelk. Lat ponpactivM

------------------ -—-a
A •l»t«- ■•ett* aiinSr le» revenu* df I» 

l’anada Htram«hlfi timllid sont
«le plii-lcurs centaine* de milliers d* 

I d'dlar- en aiiKiocnlation -ur ceux ds 
I l an d-rnlcr. a d#« lar# M. 'V. H. Cover- 
dale. |tr#»ldent. A l‘:is»emtlèe générale 
de- a* lionnalrtfr hier.

Kn U m;>» normal U compagnie tait 
«|r - déboursé» ;»emJa.it l'hiver et ne rs- 
tire que peu de rev-nna mais celte an­
née elle a encaissé du gouvernement 
analal* de* loyer» pour le» navires qui 
ont été nolisé» par la Orande-Bretagne.

La »al»on de navigation a bien débu­
té mal» la situation piéeente certains 
a»pe< t» défainrable». Il y a très peu 4s 
chuthon X la téu- de» Orands Lacs et U 
grève de» mineur» a presque paralysé 
le tran»porr de 1a houille: celul-cl Ac 
reprendra qu'asees longtemps après le 
réglement de la grève.

La situatior. du blé est k peu pré» 
la même que l'an dernier: les greniers 
sont rempli» à Montréal et II se fait 
peu d’expédition-. On ne peut transpor­
ter le blé des Grands Lacs tant qu’I'l 
n'y aura pas d’espace â Montréal. D'tm 
aurre côté le transport du blé vers Ica 
ports de ta Baie Géorgienne «it plus 
actif: de ce* ports le blé est expédié 
par chemin «le fer vers le» ports 4‘tiivsr 
tris eue Saint-John.
Le teurlsme

M. Cowrdale prédit que le tourisme 
augmentera <»tte année et qti'alnsl l«s 
recette» d«s hôtels et de» navires s'ac­
croîtront. L'an dernier, il y «ut peu de 
passagers su* le» navires aiant le moi» 
d’août: le» hôtel» aussi soutinrent ds 
ee manque de clients. M. Coverdsls t(- 
marque qu’aux Ktxts-Unlt on discute 
beaucoup le» réglement» qui empêchent 
les Canadien» d'aller dans ce paya et 
Il se demande si ces rettrictlon» ns 
joumt pas plutôt contre le Canada.

l’urlant de» affaires des chantier» 
maritimes de la compagnie. M Cover- 
-laie dit qu elles aug.ncuUnt su . im­
portance d*.- façon t/xullêre. Les eitan- 
lier» maritime* produisent tout ce qu'il» 
peuvent et on »'y prépare g 11 cons­
truction de plus gros navires 
Le* «II» Idendes

Kn réponec A U question d’un ar« 
tlonnalre au sujet ds 1s possibilité de 
pa>er un dividende sur le» actions or­
dinaires. M Coverdale dit quo'd'apVêi 
le plan do réorganisation, le» divider- 
d< - privilégié» arriérés doivent être 
payée avant qu'on puisse ' déclarar en 
dividende sur les actions ordinaires. 
Après 1913. la situation spéciale d(i 
allions privilégiées ne tiendra plu» «t. 
si le» affaires continuent da s'amélio­
rer. les détenteurs d'actions ordlnalrss 
recevront peut-élrt un dlvidsnde sa 
19t3 ou après

Kn ce qui concern» U powlbUltê d* 
réaliser les recettes des années précé­
dant la dépression. M. Coverdale men- 
tlonnr qu'en 1939. les passager» ont 
rapporté A la compagnie 9t militons, 
mais «e chiffre a baissé 4 30 p.c. seule­
ment durant le temps de la dépression 
et, par la suite, feulement une partie 
de « elle p« rte a été recouvrée. Kn corn- 
para Ikon de» années antérieures, les 
rerette*-p«»»MK«r» ns sont pas encor* 
trè» forte». Durant ces premières an­
née*. D transport du grain était aussi 
plu» considérable, ainsi que le trafic-
marchandises.

• •n a réélu les administrateurs. ..es 
»• tlonnalre» représentés à l'assemblés 
étaient de IJt.OîO,

I.» Il-rai tA.-«...>L % INI», 
qui • été Mtmiwé direrlrur-aérant 
de la Mwnireal ( «•«Imn*. I.lmlled. 
tt. Sied était auparavant gérant 
général et dlrrrlenr de la rampa- 

gale.

MoytniiAs dt la 

lourta da Montréal

t*ar le Mnnlrenl Stork Etrhnags 
et le Montreal «'nrh Market

la lu SU 10 1»
uni Ind Corn PSD Or

Frrtii hier 43.2 35.7 32.2 •2.i» 74.97
('h'Kf net — 1 Im-li Inch + .72 + .01
Ferm a lit. 43.3 33.7 32 2 «2.0( 74 91
Il y s 1 se. t « 53.1 32.2 «1.11 75.70
Il y a 1 mo. i».« 57.9 34.1 (9.32 7«.n;
Il y a 1 an Ml M.3 79.7 147.11 13.13
H 4U -41 «9 l 91.1 • 4 4 133 91 tuoil
U 40 • 41 301 39.0 141 «9 44 13 II
Haut 1939 70.1 91.9 14.9 ,5S iî 129 41
Bas 1939 33 9 (SI <2 7 son 93 M
Haut 1933 (9 3 99.9 Il » 150 le 130 17
Bas 1931 37 9 11.1 (0 3 «714 103 09
Haut 1929 193 4 174.9 1919
Bas 1929 123 0 II» •M

Moyannaa da$ obligations 

’ N*w-York

'unipilées par la l'rraae Asaaetés
20 10 10 19

RR IN ut Fen
Pt i m. hier M y 1' 1 d 100.9 L7.(
Fcrm. Hbt. Cl II IC| : JOO • 137
Il y n 1 moi» Ml 1M.4 101.0 H.9
Il y * 1 111 :.t.i iô! : 97 17.4
Haut 1911 «ci 105.3 101.5 15.9
lia* 1941 co : 104 2 93 H .740
11 n u i 1940 ci e 103 9 mo 7 53 i
ItHt 1940 M 3 91 9 90 1 35 1

A NOTER

Les directeurs dos •nlropriiss su!-
vantes doivent sa rêuair aujeard’hul 
pour considsror la quastioa du divi­
dende; Am. Home Products Corp., 
Am. Metal Co., Bethleem Steel Corp.,

_______ __________ _ _ ___ _ ^ _ ___ ^ ____ __ ____  Bohn Aluminium A Brass Corp., Bo-
<ie.« compagnie.» joui*, nul (rime excellente iioriition liquide. * rtlo dernière, wer Roller Bearing Co., Chile Copper 
tn effet assure le maintien de dividende: L'Aire de rendement# élevés, pour Co., Crane Co., Quakar State Oil Ra­
ta plupart de# titre# bouraier», comme noué l’avona démontré ci-dcs#u«. fining Co., U. S. Playing Card Co.,

et onfia. Warroa Foundry A Pip*
Marcel CLEMENT Corp.

Ventes plus élevées
d’assurance-vie
---------------------•
En (Mars. «Iks ant dépassé 
da 11 % ««Ile» d*il y a un an. 
Cain da 7 % dans la Québec

—-------------------------- •
Toronto. 3# — I.»» vr.it*» ••«••man- 

C( -vie au ('angds «ta T* i r* • N* uw ont 
atteint $J3.70è.VOC «n mar». WM *'ic- 
mentHthm de 11 p« »ur le m^me mois 
l'an dernltr «t un total «Je fG lîS.vèè 
durant le premier trime.tre

Il y a eu augmenta . Ion dans toute* 
les province» mai» surtout dan- l'Al­
berta et Cans l'Ile du Prince-tidojird 
oû II y a eu pr<>grè* de 3< p.c. Il • est 
vendu pour Sli.ctio.eo*» «!« police* dan» 
l'Ontario, une augmentation dr 11 p> . 
pour f S.OAo 000 dans le (Juéhec, soit « 
p.«\ de plu-

Suit un tableau d* » ventes par pro­
vince. d'après les chiffre» compilée par 
le Uf» Insurance Haï-- Rosearrk Hu- 
r-au et puhllé« par a r*ana«lian Life 
Insurance Officer* Association t>* 
chiffre» sont ha»é> sur i« » rani**>M« d'­
il compagnie», ce qui représvnte *7 
p.c. de l'assurance en vigueur, et Ils 
ne comprennent qu» les vente» de poli- 
«-es ordinaire».
Colombie anglaise ... S 3,3"".•»•*••
Alberta LM.........
Ha»katchf • an ......................... 71* o**»
Manitoba ................................ : 1.*U. ■*>
Ontario .................................... 13.1
Québec......................................  •*•
Nouvvau-Rrunsw i?k '«Jl.o«a
Nouvelle-Kct>»»f t.3â".<W
Ile du Prlnce-Kdouard MM**-
Ttrre-Neuve ...... JS«'. '(m

f33.;»è.ovo

Bourse de
NEW-YORK

300 fain*, contra 20S rtculi 
hior t N.-Y. L indict do 
60 afockt, i U hiMtat.
•«Il Telephone, lourd, 
dent le compartiment 
des titre* canadien*

---------------------- o

Montreal Cottons a beaucoup accru sa 
production en 1940; employés plus nombreux

Le rapport préaenlé par le lleut -col. 
W.-U.-K Alrd. gérant général, a la»- 
«emblée annuelle dra actionnaire» de ta 
M treat CottOM Limited, de Valley. 
ft«ld. tenue hier, fait resaortlr de» aug- 

- none dan» presque toua lea gen­
re» de production durant lexercice 
MIA. Le nombre d'employés, les heure»

R«c«ttcs moindre* 
do Cm. N. Power

Le» r 
I r a nada

New-York. 31. (P.C.) — loi Undance 
était Irreaullérc hier matin à Wall 
Strut a la nouvello da la fuite du roi 
de Grèce et 4* la capitulation d'une ar­
mée grecque. Sur le commencement de 
la neoiiid- partie de la séance d’hier, la 
liât» était, toute fol», plue réslatanfe. 
pour la bonne ralaon que le marché 
a«mble avoir escompté le pire dane lea 
Ifalkan» Sur 711 titres transigé* hier. 
303 etcuaale lit. â la clôture, dca pertes, 
tandis qu« 3uu montraient dee avaneea 
et «lue 313 demeuraient Inchangés.

Le total dra transaction» enregistrée» 
hier »ur «r man hé s'élevait à 471.30U 
actions, contre 433.1(0 la veille.

Le taux de l'argent 4 vue était de 
t pour relit

L'Indice de (<• stocka Induetllels. 
compilé par la Presse Associée, qui 
était d«nt*uré Inchangé la veille, 4 39.1, 
après 13 jours de baisses consécutive», 
A l'cx) «pilon d’une seule séance, clôtu­
rait hier 4 39.3.

Hi-ll Telephone gllskalt de t point 4 
10* 1-3 dans le compartiment des va­
leurs < an«dl«-iine*. trantlgée» hier sur 
le man hé américain

l.e» rapporte favorables sur le com­
merce de détail et la nouvelle dang- 
mentation dan» le pouvoir de gain des 
fermier» furent Men vus.

!,»» ferroviaire» et les aciéries »r 
comportèrent généralement bien hier 
en fin de téance; ce qui Influa sur l'en- 
‘«•mille de fa liste. Le» gaine enregis­
tré» excédèrent rarement I point.

On aemble d'opinion 4 Wall Kireet. 
>iu‘â la suite dea liquidation» persistan­
te*. effectuée» depuis trnl» remain»». 
•iur le marché a passablement escompté 
le» mauvaises nouvelle» «l’outre.nier 

f-e-a obligation* clôturaient au»»l fer­
me* hier »ur le marché de crtte ville 

1’ K Meel oe di-Rngualt en se hissant 
•l« 1 3-1 p-dfita 4 32 et Chrysler gagnait 
I point 4 37 f -2.

lurk éê Ns w-York

Mtrcfté dêt huito
■ EAiSOLEILra» G KO.

IS3 «UMt.
4* la Mae

_________________ CIE.
ru# Sl-Jarqoea membre 
rwe dee Halloo do « algsrp.

Admirai
Anaconda
Ang Can
Comman
Commoll
Comm'th
Davies P
Kxt» n*ln
Flrretone
Freehold
High Bar
Home OH
McDou Sc
Merland
Mill Cits
Model
Monar
Phil Petr

Off
«'*
C*

30
13
19
30
12
12’x

V

Dam
I

10

94 13 
I 50
... 4
... 1

Off
Pral Hoy 
P.l< l«fieId 
Itayal Ca 
It**) al Cr 
!<har«- Hoy 
spy Hill 
Sunset
Three P«* - .
Turner V » 
I’nlted 011 3 
Vulcan ft 
Welllngto 
W.-tFI 24 
Mooe-llate i 
Cal Kdm 1.19 
Lethhrid I 
Madl-on I 
Mar Jon I

Dam
«
14
»4«»
4

Vent*» T'tre*
7oe Am Cyan ft 
300 Am •) g Kl .. 
:e«Aoi n A Tr . 
$o« Am bup« r 
5SS A»»o «) 4 K A 
fee fire* Tr 
10* ftreeee Corp ..
’.... I : r . « . t , r
Iho «'an Co| Air .. 
(on Carl Kynd .... 
2*« Cille» Ser 
10.. «'on» «; * y; ft 

ISO*» I'reole Pet 
inn p.ron Or Sirs . 

3;on Kl P a Sh ... 
30(1 «Hen Alden . .. 
son Gulf Oil 
2«o Hmubl- Oil ..
50<i |mp « »ti 

13nn |nt Pete 
40« Lake Shore 
100 Mid X Pet 

R VTC
1 non \iag Hud 

I" Pan’pe.' O V . 
".no Pennroad 

3300 £( Reg Pap 
inn So Ky 
l«vn T»rhnicolor 
3«o I'n L A P 
ton Wright Har

Haut Ban
US 34»,
>( 334
124 i:\

14

Volet un état com.> .natif d« • few-
nu» et dca dépenae» ;> our U* J«ux pé-
rlodcs:

Mar»
1911 19M» Olin.

« s •
lier, brute» i:3.7o4 I35,0(il ;l.3:;
Dép ............ 221,90* €33.947 13.5:9

■ i. -
KM. nettes 192.299 19.*.332 7 793

Troie1 mois
1911 I9itt Pim

1 1 S
flee, htule» !,21t.1*1 1.299,2:0 s;.#:»
Dép.............. 9(9449 791,15* 32.101

Her. n< ties 5*0.515 (03,970 7;~:;

Marché des changes

14
«4

394
14 4 
12 
?’«

*4
174

* «

19
t

A f-K

14 
44 

39 4 
I7S

94
39

12'

; ■* 
14 

l« 
94

S-te
34

Clot
334 
23 4 
124

4 4

3
IU
44

3* *» 
144 
12 
24
94

30
s»4
«4

124

24
3

IS I'is1

SIS
34

cetlr» hrul
..... _______ ______r--. ______ Northern I
de travail et le» gagea sont également M-ld ont été molli* é 
plu» • onaidérablea «lu’en 1939. I ,r *1U J1 X “ ut ai

L'augmentation de la production a Pour le trlnurtr« 
été de 17.09 p.c. pour le nombre de- ver- diminution «it» rot 
gr» et de 34.04 p.c. pour le nombre d«- I 
livres. De plu*. Il y a tu aug mentation 
de 30 pc dan* la production de fl|éM 
destiné» aux fabricants d'appareils 
électrique», sus atelier» de tricotage 
et aux tlsxsa**-

De août A décembre 1939, le nombre • 
d'employé» a pa»sé de 2.(30 à 3,130 et, 
vers la fin do 1940, Il atteignait 3.120.
Le nombre d’heure» de travail, accru d<
33 p r. en 1939. était de 72 l>r au-de».
■ u* du chiffre d avant-guerre à la fin 
d* 1910.

lot compagnie a augmenté Ica gages 
de 3 p.c. en Juillet 1940, pour compenser 
la hau»ae du coût de la vie, après avoir 
accordé 10 p«*. en novemhrs 1939. Le* 
gage» ont augmenté de 45 pc depuis 
août 1939. par suite de l'échelle plu» 
élevée de» gagea et de l'augmentation 
des heures de travail.
L# problème de la maln-d'aeq» re

L'in»ufflianes «le main-d’wvuvre e\- 
périma nt<«- au début de U guerre, a 
n(«-e»»lté Lk m croup d’apprentl»»»gr «t 
l'expansion dr» Industrie» d« guerre 
dan» les rnvlrona de Valleyfitld a torn- 
plt'iué davantage le problème d* la
•natn-d'oeuvre

Lj col Atid a (appelé qu’on a aboli 
lea drolla sur le» Importation# de filé» 
ou Itojaum« .l'nl et <|u'on a. 01 même 
temps, prohibé l’Importation de cer­
tain» produit» de» Ktata-L'ais. Il a 
ajouté que l’aatlilté croissante dan» 
retto industrie augment! ra peut-être- la 
«-oncurreni'C et le voluthe des Importa­
tions, mais que lea effet# de ce « hange- 
nient ne *e feront peut-être pas sentir 
avant quelque temps.

(«a compagnie a réussi a augment» r 
de 23 pc. la production de rajonne, eu 
dépit d.- la concurrence erot»»ante due 
a l'entrée de nouvelles fabriques du 
Québec dan» cette Industrie.

M W.-G.-K Alrd a été nommé direc­
teur gérant à un* réunion du conseil 
d'admlalstration: Il était auparavant 
membre «tu «-<>n»rl| et gérant général.

M G.-R. Gordon a été réélu pré»ld«-iii 
et sir Herbert-H. Holt, président du 
«oneelf et vice-président dr la compa­
gnie.
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Par t* Service «les retail*aa 
élraagèrea de la Ma*«q*
Canadleane Matlaaale

Cour» de» chante» entra
Angleterre livre cbtque 
Hulv-e fran.
Suède couronna ......

I Rréill mllrel» ..........
•'litii# «Jollar H. K .........

| Japon yen . .................
Laas «• la < wmmlaolon da root rôle 

4» ebaagq étraogeri
Achat Vante 

• américain 19% 11% »r
I starting 4 41 4 «f

Banques
4 *2 
7319
2314

244*
2343

Court (noyons éê lo 
"*Tur*6 do Toronto
Par le Tareata ttoeR Ksebange

29 99 19 t»
Pétr

ln« Or Métal Oue**
Fe rm. hier IJ M M ! (1 a* 17.»:
1 'liana »lM —S7 — I* —.1« — 17
Ferm. • Ht »(v.:x *« :.* 47.24 Il 02
Il y a 1 se >1 '.3 (2 1" il Ot
Il v a 1 an 122 53 je* *• 79 92 20.15
Haut llet m» 4» ie» •« «» 91 21 «?
r.»» 1941 »j 0: >7 :« c 10 17.9:
tlXIlt 194* 171 se lî* #• *• 97 n 1
Bas 19(9 M r 0 77.34 5( 4: Il M

Profit de $189,646 
de la Dom. Rubber
------------- - p

Poar 1940. Il *6 camoart 
«vac mu 4éfkit6t $161,721 
•h 1939. AssamMét 6hhm«IIc 

-------------------------------•
f.a fionilnion Huhbrr et le* filiale» 

e»nt réall»é «n 194* un hénéfl.e net 
d* 3119.CM: l'exercice précédent II y 
avait eu un déficit de 11(3.721.

Les disponibilités sont d<- t(,(l(,7(l 
et lea exigibilités de 31.(13.511. << qui 

• un fm i - de roulement de $5.- 
n(*.|(n comparé b 31.307.1*1 4 la fin 
de 1939

L# compte de déficit a été réduit 
de 3332.nt9 g 33(3.373.

MM. Krlc fturfcnian et Arthur Hur- 
kamp, dr la t*. H. Rubber Company, 
New York, ont été appelés au con­
seil d’adminUtratlon de la compagnie 
pour remplacer MM. Uo»»-H. McMas­
ter. de Montréal, et K-W. KoaMtt de 
Woodstock, qui ont démissionné â ras­
semblée générale de» artlonnatres.

Les comptes ont été adopté- 
autres membres du conseil d'adminis­
tration réélus.

UURENTIDE ACCEPTANCE 
COUP. LTEE.

Avis e»t par le* i*ré»»ntcs donne 
qu’un dividende de I4*> sur lea actions 
privilégiées d* la compagnie a été dé­
claré pour le trime>tre finissant M 3* 
avril 1941. payable le 3o avril 1941 aux 
actionnaire» Inscrits le 25 avril 1941.

3*ar ordre de l'administration.
ROLAND T H K'•’•I.N

Préeldent.

LAURENTIDE ACCEPTANCE 
CORP LTEE

Avis est par les présentes donné 
qu'un dividende de 34 sur les actions 
ordinaire» de la compagnie a «té dé­
claré. payable le 39 avril 1911 aux 
actionnaires Inscrits la 23 avril 1941.

Par ordre de l’administration.
ROLAND THKRIKN'.

Président.

BANQUE DE MONTREAL
foods* sa UH

oiviDgsiog «o ait

AVIS est n*r les rvéamtre donné qu’un 
DIVIDENDE dr DEUX DOLLARD 

par action sur k u petal-actions mé de 
cette institution a eu déclaré pour le tri­
mestre en cours: ce dtvvJmde eere psyabic 
k et apres k LUNDI k SECOND jour de 
JUIN prochain, sus sctionnaires r.» rit* 
•us livre» i l'heure de U fermeture k X) 
avril, 1941.

Per ordre du CoeurU
JACKSON DODD6 G. W. SPINNEY

Dgecteur-Géncrsl Dvecteur Généra!
Montréal, k 18 avril. 1941

ALBERT BERNARD
ASSURANCES

ASSURANCE.............. vs..............RUINE
266 6M8St, W38 Nt>f»DB— - Mtütrésl - Td.î HArWter RUS
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Il y a une succursale de
LA

Banque D’Epargne
DE LA CITE ET DU DISTRICT DE MONTREAL

dans votre voisinage
1 BUREAU PRINCIPAL: 262 rue St Jacques

OlM99
2 Angle des rues Str-Catherinc Est et St-Tieno*

thée
J Angle des rues Notre-Dame Ouext rt Ver- 

•ailles
4 Angle des rues Centre, Grand Tronc et 

Caodé
3 Angle dca rues Ste-Catherine Est et Dufresne
6 Angle des rues St-Denis et Rachel
7 Angle da la rue Ste-Catherine Ouest et de

l'Avenue McGill College
8 Angle des rues Ontario rt Meiionnruve

9 Angle du Boulevard St-Laurent te de 
l’Avenue des Pins

10 40*0 rue Sc-Jscques, St-Henri
11 Angle des mes St-Jacques et Vinet
12 Angle des rues St-Denis et Bcsubirn
13 Angle drs Avenues du Parc et Laurier
14 Angle de l’Avenue Mont-Royal et de le

rue Christophe Colomb
15 Anfjle^dea rues Ste-Catherine Est et Dar-

16 AM$e de la rue Sherbrooke Ouest et de
r Avenue Oxford

17 Aagü des rues Lasalle et Adam
18 Angle de la rue Masson et dr la rième Ave

19 Angle dee me» Si-Denis et Faillon
20 5677 Avenue du Parc, près de la rue Bernard
21 Angle des Avenues Mont-Royal et DeLnri-

mier
22 Angle de la rue Wellington rt dr ('Avenue

Galt. Verdun
2 J 4467 Blvd St-Laurrnt, près dr l'Avenue 

Mont-Royal
24 Angle du Blvd Monkland et de l'Avenue

Girouard
25 Angle de l’Avenue DeLorimirr rt de la rue

Beaubien
26 5159 Boulevard Décarie. ''Snowdon’’, près

Chemin de la Reine Marie

a

1

• i

4

Article; ilc.t
Timbra Hr (inert*

COFFRETS DE SURETE
A U portée de toutes les bourtc*

9 9

Article, ilr» 
Timbre* dr (inecr*

»
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TORONTO
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prix des denrées

Kst-i'i1 la fin do la bataille de Grèce?

UH son us

CURB DE MONTRÉAL («ara TtHira « par
L. C. BEAUBIEN A CIE.
• I •ataa. rsa Batar^Js****** HaatrOal

Vanlaa Tttraa
3A0 Abitibi 1* a I* C 

Sa Ablt. P A »' Co « P 
SO Aluminium LM 1 

fti« Itrauharn. P Corp 
70 •mtakAOC L 
17 B C Paekcra Ltd 

Ito Canada ê* I» Bue.
S0 Canada M Ce Ltd 
2S Canada Vin. Ltd 

42S Candn lire»* Ltd 
S Candn Ind. D 

ftO Candn Marc. C 
10 Candn Pow P P 11 
20 Candn Vick. L 

171 Cons Paper C L 
|S Donnacona Pap. A 
ja Kj.t K<>ot. 1» P 
2S Kleet Aire. Ltd 
20 Ford Mo. C of C A 
10 Lake tit. John I*
SS Marltlm T 4k T Pr

—Annfa—
Ouv. Haut Bas Clot r «ut («a
T*1 to g«» *||

•* ' 8 •* !• ** • It "â 4 4
105 1"5 K'5 iwft 115 1*5

9'» UH «.0 ls#. !•** *4
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N<>. rdu>n Av.
SS Page.Hera. T Ltd 

» Août h Can PC I* 
;S \Valk«r»Uoo W P

Mlasa
lit .kuf> r Gold M 
1 jikr lUtora M Ltd 
Madarn 
Slacat*a M Ltd
Mlartlc Gold F 
Mi-Km! It LO M 
O Urlen Gold M 
Perron Gold M 
Pickle Crow ti M 
K:»< ne Ut>ld M 
Sullivan Com M 
Towaamac Lap C
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BOUBSE DE NEW-YORK
c*s ta (earata pat
A. M. KIDDER â COMPANY.
3M seest. rae >4«Jaeo—» OOaatr^al

Stock at dl_
Tauaan ft

Air Bed 2.0# 
Allied Ch. 10# 
Allia Chaim. 1H 
Am Can l.u#
Am Car A F 
Am Loco 
Am Pow & L 
A P A # P S.SX 
APA L& 4 27 H 
Am Bad .SS 
Am Kol. M .0# 
Am Bmaltln 2\ 
Am Btaal S' l'a 
Am Sugar 
Am Ta A T > •« 
Am Tobacco B ft 
Am Watar W' 
Ara Woolan 
Am Wool P 4 #A 
Anaconda 2.2ft 
Armour III 
Atcblao 8 F1 #t 
Aviation Corp 
Baldwin CT 
Balt A Ohio 
UondU 2.0# 
Uethlehe S S.ft# 
Boeing Air 
itordcn'a Co 1.40 
Borg Warn 1.0ft 
Brlgga Mfg 2.2» 

Jdd MfgLuc [Co
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334 34H T 1 H Pu Carbide 7.7* •34 «24 82 H
1*4 1*4 + 4 Union Paelflc 1 77 78

StU U 4 i | \ir< raft J', 25% 34H
33 4 2*5% + l'nlt Air Unes 214 UH ll'a
•t «1 + V* Unit t'orp H H ii.ii

4 4 14 4 fuit (’«rr prlv 2. 2«4 70S UH
*H 3 4 — 4 fuit Fruit 4. «2 c: «2

SJ 4 334 + % fuit Gas lmp .01 2 «4 t
224 25-a + H f » Ftp» A» F 2*0 274 27*«
«4 *4 .. . • f H Hubbrr .10 20\ t8% :f «

234 2«4 + I w» prlvl. • 4 85 •«
24 iff .. • • t'H r»tfvl 4. 53H >04 524

124 12 4 + H f ü Btscl prlv I. su ms 11 11»
$4 >4 Vanadium Ht 1H 24 23'« 214

SI >34 + % Warn»r rHoa 34 3 4 3H
MH •»s + 1S YVaat'n f nlon 1. 2«S 2# 2»S
124 12 a ai a • Wfktlngh 4.874 • «*, MH »«*#
I» 19 • a • a Wœlwnrth 2.40 r»’» 2* S :*4
U4 UH + Worth Pump i» 19 19
U4 tiff + N
24 
7 4

>4

Canada Dry .*• 11> ns UH — H
Canad. Par. 34 34 34 + H
Catrpillar T 2 #0 4«4 4«H «•H .. »..
«Vlanvaa Co 1 H 2«»S 204 2*H + S
Chca A O 3.5a 374 314 37 H .....
Chrysler 5.75 31 MH M + 1H
Culgata Fat 1 08 12 13• T» J2• Ti .........
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HH
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UH
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74

:«H
2#
0H

7S4
07

14#

«'oui bolv. 4 
foin A Üoulh 
CongnL N I.2S 
Con. M N Y 2 •• 
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Cont Can 2.1)0 1
«'tint. Motor*
Corn Pro il 2.00 
Cran» Co .20 
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CurtUs Wr .SO 
Crutlta W A 2.#0 
lierre A C S l.ftO 
Del A Hudaon 
Dome Mine* 2 
Douglas Air ft.00 
Du Pont ?.#0 
Via* t ma K (.## MS’a 
Ktact Aut Lft.#0 2* 
Elactrlc Boat .10 14 
Elect Pow A LL S 
Gan Electric l.ftft 2# 
«San V*ood 2.00 2*4
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< Hidden 1.0# 1t.,
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Studebaker 
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Block at dlv. VI'*•
Taua an I Haut Baa Clat ntl

Yellow Tr 1174 11 1J> U .. ..
1 oui (>t 8 T 14 114 »1H «'» +H

VKRTBB
Slcnredl ......................... 47#,#9D
Mardi............................... «4M4*

Lei dlvidrt.de». ft molr.a null »e aolt 
autnrr* nt «sVclfl#. repréaantant la to- 
tel r*y# ou payable dan» douta tnol» 
ju*euft et y compris la data du pale, 
ment anncncOa lora d# ia plus rOeent# 
déclaration de dividend#, 

t—Ev-dlvtdenda.
•—Tine dividend# auppllmentatre eau» 

forme d’actlana.
I — Pay 0 depuis la dt«i»ion da* ac

tlona.
tl-Ea-d relia.
2t—l'ayebla en actions da priorité 
A—Sur un# bare régulière annuelle. 
C—Payable partie en action» de pria

rite.
I*—Payable en billet*.
K—l’a» able en bone.
K—Payé au cour» da» damltra doui# 

mois ; divtdeadei différé*, atnl» au en 
core, aucun# déclilon prisa lors da li 
dernière aiaembléa.

K—Total dea quatre drrntérts décla 
ration».

R«fid«iittfit dtt valturt
Per 1- g. rONGKT A CSB 
«Tl rae ga-Frangele-Kartee 
■euaréal.

A*beato» •*nou',.+.M
A>-c>c. Itfew .............
Bell Tdcphon» ....
IL A. OU 
H.C. Power “A"
Build, rod. A +10 
Can. Malting 
Can. North Power.
Can. Bronx#.............
Can. Cotton# ...........
Dom. Bridge ...........
Dom. Glaaa .............
Dom. Textile . ...
Ford of Canada ..
Crown Cork ............
Imperial Oil ...........
Royallt#...................
Imp. Tobaeco+22 4
Inter. Kicktl ...........
Intar. Pete 
lAng. John A .
Moat. Power ......
Nat. Brewerlta ...
Niagara Wlr# .....
OgtTvia .....................
Ottawa Power.........
Page llersey .*....
Penmans .................
Ouehec Power ....
Shawtnlgan 
Sou. Can. Power 
SL Lnwrenc# F + IO 
Steel of Canada 
Walker Goodarhnm « 00
Wilaila ...................
Nat. Bteel Car ....
Held. Cort ............
C.I.L. -B- ...............
Dirt. Seagrams 
Can. A Dora. Sugar 
Itathurit Paper A..
G Found A Forg. A 1 50

« o

Montréal ..........
Nouvelle-Eco**»
Can. Nationals
Koynlo .......................
Commerce ...............
Dominion
Aellans da prlerltd 1 
Calgary Power 
Aasee. Draw.
Can. North Power .
Can. Cetane»#.........
Can. Cottons .... 
Dist. Seagram# ... 
Dominion Coal ....
Dom. Glass .............
Dom Taxtlla...........
Goodyear ....
Howard Smith .... 
Int Power MS . . 
Jamaica Pub A 
Laka of the Wood*. 
McCall Prontsaae 
Nat. Brewerlta
Ogilvie ............
Penmans ...........
Power Corp. 
Saguenay Power 
Sou. Can. Power 
Steel of Canada 
Tuckett .
Melchers Pr.
West Kootenay

a .## 
M ## > #0 

a <>o
a #0

1» 00

€ #9 T •• 
7 00 
7 #0 
« cn 
ft 00
1 ft# 
T 00 T 00
2 60 
« 00 
« 00 
7 00 
7 00 
• 00 
1 75 
7 00 
• «0 
« CO 
ft so 
c 00 
3 00 
t 03

CO 
T 0#

l«ou 433
277 «34

Walker Goodarham 1 00
Weal Ome.
Sher Will lama . 
Can. Cerfient ... 
Urgent Knitting
Nlaea 1

T 00
T 00 
ft I'D
I 50

145
153
1(0in
io:uno
*74IISin
il'1

Iftn
15»
54U200
S5U

12»
110

*5
30

15*
120
»1

!0t
1034
M

HI
uD
tS’*
110
»»4
IT

C.. FmMtrr» ............. 1.00 3*4
l ulolo ........ .... 3 00 U
Dome ................... 3 00 22
Ilollingcr +45 «5 15%
Hudson Ray M • 00 24
Lake Shora 2 00 1»%
Macassa Min*» 33 395

•Mclntyra S 00 44
Noranda ............. « 00 63%
Pioneer B.G 40 225
itlacno ..................... . m 1.6
Trek-llughra +05 . 40 29ft

•Wright llarg. 64 400 .
Flrkla Crow ......... .40 211
Hylvaulta .... 21 2C8
Bralorna 1 20 1000
Hulllvan 09 «0
laimnqua .... + U 4 0 43(1
Perron ............ ’21 130
fan. Malartlc 04 67
Preston EastD+U 20 300

*50
523
534
ftlft

ftS7
• 34 
Til 
Cl 
517 
511 
Tftt 
464oil
««2
«00
70S
SOI
«21
«32
4M
«53
500
«•»
524 
ftftl 
«40 
«73

1140

Ml
«21
MS
• «1

«.IS 
1««S 
910 
«72 
770 

l#2ft 
R10 
417 
7 SO 

1777 
ITS# 
1525 
1100 
1«10 
1044 
1200 
1500
net
1540
1465
1000

pwr la gi »at
Offre

ÎG T.P. ft 1942 97.54
ÎG T P. 4 5 942 703.59
C.N.R. S 1942 100 lî»
c.N.rt. 5 1943 100.73
C.N.H. 21 1944 101.Î3
c.N.n. si 1944 700.J»
C.N.R. I 1944 us.:»
c.N.n. 2 15.50 94.73
C.N R. 3 48.33 >9.00
C.N.R. 41 1957 : ii.ro
C.N.R. 3 31 59 94.73

IC.N.R. «1 1951 113.lt
1C. N R. <4 1954 113.73
IC.N.R. «1 19 55 7ic.ro
CMU t 1954 114.54

7C.N.R. S 49.49 117.75
JC.N.R.
|Mt llar

S 30-70 117.7»

Comm 49-83 117.71
C.N.R. fW.I.)
BS. 5 U5d 117.71

ACHETEZ DBS 
TIMORES D’ièARCNE

•.—En monnaie am<rlea!ne
a — —

Croup Securitin Inc.
Par GEO. ItEAtSOLEIL A G'IBB.
133 nue.» en» Hi>Janine»' Montréal.

Off. Dam Off Dem
Fully A S fi.U 5.«5 Cle plare 
Acrlculi n.i'î 4.32 Marchand 
Aulnmob .1,30 3 c.4 Mlno 
AvlutIon 6.02 6.70 Huile 
Con»truo 4..H 4.77 Ch frr 
l’rod. rhl ft.lH ft.fi* Kn ch fer 
DIM Dm* 2.41 : «7 Acier 
Ac riect «.s: 7.:,n T#hnc 
.Mini, nt n :.n n l'iiiit.'i»
Mai h. Ind 3.21 ft « I

2.33 
4.27 4.71 
4.4! 4.94
3.72 4.10 
2.«5 2.91 
2.94 2.25 
4.0» 4.50 
a.as 4.2.*.
n.17 n.an

OBLIGATIONS
CANADIENNES
Cwwrs 4a farmaetara 
Doaaiaiww Al Caaada

Offre 
•8.71 
182.31 
lOAIII 
100.71 102.21 
tOt.M 
7t7.7| 
100.7» 
10t.ll 
102(0
105.21 
102.14 
10S.1*
! 02.00 
m.M101.21
• t.10 

10540
• 1.10 

10740 
101.50
• 1.00 

1M4I 
1M40_________ 100.2*

Il mars et
sept parp. 9040

Obligatiwas garaatiaa

1 11 mars 1041
S 1» nor. 1941
11 15 mal 1943• 1 Juin 1942
S 15 •et. U43
:» 7 Juin 1943
5 13 act. t»«3
y 1 Juin 1944
41 15 oct. U44
71 Ift nov. 7»«4
4 13 •CL 13-15
4 ft 1 fav. J>«8
■*» 1 Juin 44-49
3ft 11 ©et. 44-41
2* 11 wov. 41-51
3ft 1 fav. 48-53
3 1 ©et. 40-52
4 15 ecL «7-52
1 1 Juin 38-55
4 i 1 BOV. 48-51
«-* 1 T nv. 41-50
3 1 Juin '-63

«è 1 B©V. 48.54
1 1 BOV. 49.50

Rend

il
Dem.

100.71 
102.71 
100.171 
101 II 
7 0S.N 
1+2.71 
101.10 
101.10 
100.40
102.71
100.40 
170.H 5.27 
101.10 
2 04.00
102.40 
102.21
• J.l»

20110 
92.10 

10141 
10*40 

»».00 
10240 
11040 
lOUI

.71
1.01
1.30
141
142 
î.»l 
1.71 
Mi*
244*
2.11*
2.14*
2.I3*
2.01
2.91'
SOI
2.11*
3.01*
S.07
2.01*
3.10»
S.ll*

• 140 S.ll

Dem.
9140

110.00
10140
10140
102.00
101.21
104.00
• 9.71
• 9.00

in.so
• 7.71 

11440 
in.ti 
117.00 
ld740
171.71
211.71

Rend
5.10
5.30 

.70
1.20
141
141
141
3.01
5.11
2.27 
3.17 
2.1» 
3.2»
5.27
3.31 
2.00* 
3.11»

311.71 S.OO*

111.7» S.ll

*—Readcmcnt â la data du rachat, 
t—Payable au Canada al la Naw.Terk. 
3—IHyable au Canada, 8 Londraa et 

aux ntats-UM*
OHligaltwaa provinciales

Cmlislen Int Mau Offre Drrn Slop 
Alberts «| mt 11.00 17.00 x —
Alberta • 1047 «188 TO.fa x-
Colomb, brit. «| 1»;S 100.08 102.08 411
Colomb, brlt. :» IHS l#! ... .......................
Manitoba 4» 10S« II...
Manitoba 5 1054 12.00
Nouv.-Bruna. 21111» H.08 
Nouv.-nruna. « IHS 21.00 
Nouv.-Rrtins. 5 10<0 707.00 
NoBv.-F.eoaaa S m« IL9* 
•Nouv.-Ecoaaa Sftim ir.oo 
Ontario 2 1910 9748
Ontario 4 |»«; 104.00
Ontario 5| 10I« 111.08
lia Prinee-Ed. 3 1145 »ft‘
Québec 2 1947
Québec 3| 1155
Québec « 1912
Québec «) 1951
Vvskalrhcwan 4| 19«o 
Saakalchewan 5 7*19

lAt.Sft 10140 440
tl.O* 1.11 
1140 1.17 
MAO 4.20 
1110 4.2

101.88 «4 
1148 *4

SA0...ill
m
•l______
91.00 3.17 
07.8» 4.01

100.88 4.88 
100.0a 103.08 4.8|

71.00 73.00 7.12
7108 7100 7.72

1*08
îi.oo
9J.ro
31.08

»»■» v 
11.18 
1948 

102.00 
148

x—Traded flat.
Obligallwaie aiwwicipalaa

E?mla»lon Int. Mat. Offre Drm. Mon. 
Halifax 31 1)15 2140 94.00 3.1)
Sfontréal I* 1941 91.00 92.00 5.11
Montréal 5 I2SI 92.10 94.18 MO
Comm. mOtrep

Montréal
Ottawa
Québec
Falnt-Jaaa
Toronto
Vancouver
Westmount
Winnipeg

1311 
11111

91.88 11.88 441
IbO.OO 107.00 2.Î1 

1950 100.00 102.00 A7I 
11371 10048 10448 Ml 
IMS 118(8 111.08 1.40 
III» 32.08 10248 4.11 

4I1M4 102 18 104.00 S.ll 
«ft 1140 101.00 101.000 4.11

Marché da» fraini
Par O’BEIIB* A WILEIAM8 
Edifice TraaeparOatlea 
Winnipeg

Mal .............
Farm.

. 75% 75\ 73%
Juillet ......... . 77% 77% 77%
AvolBf 1
Mal ............. 37 % 37%

35%
35% 28

Julllot ......... . 35 H 31% “4%
(k'tnbre ....... . 321, 32% 314 32%
OrAVi
Mnl ..............
Julllcl ...........

. 51% 80% 49*4 594
- «7», 47H 46% 444

Ortohr» ......... . 43% <*s 43 «ftH
Selslat
Mai ............... . 624 62U 51% 514
Jilllld ........ . 51», 524 514 514
Ortohr* .... . M 4 804 50% 59%
1 ln i
Mal .......... . 15î% ! >9% 157 757
.IuIIIM ........ . IftO 151U 159 Ift 9
Octobre .... . 1514 180% 1434 149
Chicafe
Blé*
Mai ............. .. 39 H 13% 83% 88%
Julllft ........ .. *7»i 87», S«H •34
Sept»mbre .. .. 81 ’ 37% 84% Sitl
MbTsi
Mal ........... 47% 874 «7 «7%
.ItlIIlM M 6C % fiî 4 4
‘.•l•l*mhre 61% S«% «7 4 K*

Venir» Titre#
3<*' Aetna 
Sw Atdriu ac 

Ai.K C«ln
Awner •••
Haxaiuai' 
ItAiikfUld 
li< .ill i*

l»»v 
4 Ml 

HU** 
400 
:< "

Haul Baa Ciel

112

Let prix dci oeufs sont 
plus ferme* mai» le* court
du beurre flcctiiiscnt

. — . . 1 . ■ a
If beurra 02 P»lnt

Mr U Tri 
208 ISldstav .

:5 Hluv Kit» P 
Bobio

151
11

«<

A L
par
Au

Icral» 
t A 3<

du •'

II 48
1J« *1*

ijk
»H »H

:

14
j si 

Sv
121

le ttraW'rn 4 . .. •»« »•
3\«v liraill ........  • • IH ••

4t Hr#» Dial .... IH
11» H A Otl ......... UH

240» Hr*»uUn ........ ** •«
10* Cal Kdm .......  IM

110# Calmonl .. 1» ..«•
1» ran Hr»ad U p le 
I Can 8P ........ 1 « ........

:i D« p ?
» Can Cable A ..

ID Can Drew . 
il Hank Commrr

«.Mn Car ...........
I» Du I* ...........
Il Cdn Diedge ..

llv «*I*U ........ ..
D» Cru Pat ...........

lOvé C«n Porc ....
Iw Chm ILea ....
fttd Choter ...........

11*0 Chri mlum . ^
*0 Cockahutt ... .*
SI Con Hak .........
t Cunruiuer ....

500 Denlsm ...........
10* Dlrl Corp . ..
il » Dome ..........
:05 l*om Found ..
SO* Do mMl 

* lv>m atore 
1*0 iHim Wool 1* .

47(0 K Malart
7* K*tn Ml .........

2m> KIdorado .........
2)1 Falcon .............
270 F Farmer ....

1000 Fed kirk ...»
217 Ford A ... ..
H’» Koun-l a .........

50 tien Ml Wa ..
12<»a «lodi L .............
45* • Gold Gala .. •

20 Go<4) ear .. ,. 
la# <1 L Pap V Tr
lee Hard Ito ......... Tg
:5» Hotllru.r . i:H I.

tea ft-moyens ®
la d u>4lne.
aiittiY a ti k a

Non compr

été er 
dr» oeuf» 
ont mente

du Qi 
1 rr hir

le» A-gt 
de ’» d<

•.ardl.

n* et
rent

i. u« p.ir raiiilou 
Oeufs Beurre Fmm 
cale b.iltea botte» 

•,l‘>*. * 2 13
3.3:5 7?9 M

da Commtrco et au-

125
**a

51

4

U H
H#
• 4’»

M
4
«%

Si
Î'a

M
3H

Si H
T-

U
*H

121

UH
«H

:j; :io

:i

Am .I.Miière 
Prtu en Uours 

tree prit
•'IIIX III MKlIllte 
l.ltraleaa tmiaeJial»
Prit de fermelar*

Qu*ber. point», frai..
Qurbci, 3« point», frai», 29H.

Marrhe à «rrme •
\\rit, JO H- 
Novembre, IIH-SSH-

PMIX UEt OKIFS
tn renia ia dauxalne — Las oeufa 

en petit# «uantltO sont tendu» an botta# 
de carton aui détaillants ; librae lia sa 
«ardent 2 canta da moine la douaalaa ; 
D. demande O otteri . T. traité. B.R 
ou I.A «ou» réverve , I F. inapectO par 
le gouvernement fédéral 
Pria da ferweiurw en 
U ear* a de « wMWerre 

Idvralaon Ininu-diatr.
A-groa ................ t* -JIH
A-utoyena 
A- poulettes 
Il .......................

.. -.* ■* 
t» -ttH
:i -:ih
IÎH-tft

Marebé à «erme t
A«rtl. S2 23'j.«Ktobre. si*. ::

io H UH Fris (•«rais par la «••• waraeval
Prie d* «val* Auwagoa Petite»

• •• • ■a «wwspiawt hier quantttéa
• % ‘Ha A-l itrue

1 A-«r<.- ... 53
%*aB©)*Wk 21%
%-lH'Ul» 11- a

3*
•

:•

4i») llom* ............. . 145 * 101 lift
loeo Ilow *y ........... . :«• a • llud May ... • UH

i 1 mp Hatik . . 1954
717 lmp DU ......... *4 *H 2H

uto Int Nick .... . 32 % 37
775 Int ;Pctc ......... • 33 H UH UH

lié# Jawn .. 
23ia Krrr Add 
île L Xhore 
1** I, hrcutd 
fié Lelhh 
ISO LH 1.1.
:ie L«t>Lw A

VACJboTU i &==
UBANI

yamina

LUI IA

Ml R 
I0NIINNI

* --OK'.’cî.i/

"MLDITIRRANU

J*#
UH
>H

17
175
:*H

ITO 373 
UH U
»

210 Do H ......... . :i% :i UH
4M Mara»«a ......... . 37» î*» 37a

1923 Ma.U -d .... . 17i 14» J10
350* Mail>»n ......... . «2 «t • • a a
1504 Milan ........... . 94 03 a • ft a

10e Al t i» L .Mill . IftO
ftft P . 17 %
5 Mollit» rm .. . »*

De M< K»nxle 103 101 105
3M
lia
H*8

21
I1000

10
*00

9a
1*0*

4*0
«1*8

JM»
lia

35
it*

25*0
37r.

523•«00
:*
10

2313
«<a

18109
51*0

150
2723
r°*4S(#

73
3«0

4»>oa
IG
25»

175
a

f .'«a
«•
21

3«i«

c»
3*

$:o«
U'

M. VU 
Alonarc h.. 
Monrta ...
Moorr ...............

I>.» A I* 
Morri» ... 
Nat ail Car 
Nayboh .... 
Noranda ... 
Noivlon .... 
Norme t al ... 
ollrien ....
Okalia ........
omrtia ........
l'agr lier .. 
l'amour .... 
l'aymaat ... 
f'errnn ..... 
»*lc ki'row .. 
l'on.Il ..... 
Premier .... 
Pre»« Mat .. 
Prrtton .... 
San Anto .. 
S. nat^r .... 
r^hawiu ........
Mtetp ...........
Bhrrritt ....
bivroe ..........
Bladru ...........
Slave ........
Ml Can .... 
Steep Ro .. 
Straw L .... 
Sullivan .... 
flylvaa 
Tamblvn ... 
Terk IIu ... 
L'chl .. .

Du B<>ndf 
T*n Uas .. 
1*nll Fu.l ft 
l'nlt ^tl 
l'PIfr «*an 
V» nlurea ... 
Walle Amu . 
Walker ....

l»o P .... 
■#t W 1/ian 
2nd W Ifian 
Wr*tn CCan 
W*c»tn Cl roc 
W'ettflauk. 
Weiton .... 
Wpg »:iec H 
Wrl llar .

«»H
45

fti H
4

40
•:
fte
i:H
>*

-j

24
*»

MH
4»

125 173 U5
il»'' Ut uo
TM 737 2*8
«4 ti 4 •
>e
a ...»

îoo
>34

:m 108
15
13
74

44 43

sa • 1 (C
34
fl
11%
c.

il
M

|éJ 1U IM
«

2fta
1% 4

U 4 
J('0

14 
• 1

••-

J74
!ft

1:4 12'

14 4 17» 114

Expéditions accrues 
de blé outre-mer

If ». tnalne t. rniln. e le II a«ril le» |
• «Hdlllun* d' blé . a nadir 11 •utr«-tn«r
• élévent a 1.1:7.201 ix.lea.aua, «n r.. 
gard île :.43«.2«4 la a. malue < urre». I 
iHii.dautr d.- Dit*. Du l«r anüt 194# au) 
Il avril 1041 le total lurnulatlf e«t d> j 
#>.2»i‘.5l7 L.lteeaux . ••ll•|•aratl«en1etlt I 
ft 1«'«.919.?73 lan drrntar.

Cain de 42.4 °o des 
recettes brutes du 
Cenedien National

If# retenu# brut» du 1'i.itadirn Na-1 
onl a r lmp* d< 01,. ? > i ou d»

47 1 |t..ur . < nt «lana l.i »«niainr 1er- 
inirii.. le n avril; II» #«- aont #l<».' 
ft 11.797.4** rnmparativruiriit à |4.«7«*.- 
4«« dan» l « armalnn inrmpnndante d< 
l'an dernier.

Meilleur bénéfica 
de |ones & LaufMin

l'IltRburgb. 22. — L bénéfice lut 4). 
Jones and l-aunhlln ht». I Corporation 
pour le pmiil.r trlm<etrr, a été d.

u Mpréa déduction d< » di\I- 
d« nd. e prtt'lléirlée, ft I'. #3 l'action ordl. 
ttalr*. compare a 11,124X1 nu t« .ent»

■i dan« U t •• l" rlod< I an 
d. ruler. If 1er avril le# dlrld* nd< • pri­
vilégiée arri/réa a'élevalent A 142.71 
par action.

Lee Orortfa sont à peu pré» ditparu» ca Cr.cc Daa» le acctcur A* Yra.aa. uaa 
arm; r grecque que Tea («time ft quelque 250.000 homme# a «rp.tule Oa a a 

aucune aauvcMe Au crafre. Au «uA-cat. arloa Ira Acratcirt A.pttkct. il y 
aurait ratuec Ar la batadle catrr Lamu «t le* Thrrmopvtra eu l.t Thrrmopflra 
et Athcaea. car «I ctl povviftlc que le* AUcmardi «Mat tare* le pmage Au 
lamrua Aefilc ou LtaaiAa* rt »c« Spartvrtct «‘ctarcat fait lut*. Ln troupe# 
ftnlaaaiqua* pcutcal retraiter Aaat te 8. Irpencvc. ai rlltt ar A.oAca| pat Ac 
tcatrr Icvacuatioa Quant au re« Ceargr» Il rt «aa gauvcrarmeal «la «»aé 
aMea » ««itallcr Aaaa l'dc Ac Crete, au «uA Ac la mer (grc. peur y peunurvee 
la lutte.

Le croiseur 
auxiliaire 

Rajputana ” 
coulé

> La première ligne de 
defense du Canjoa i 
mille milles cn mer

44

.. 215 

.jj 278
• ÎÜ**

1 «1Hr î: •
230J 

203 
II

1820
CURB
Vente» Titra#

1<*># Krett ...........
7<#i «'oa«l Cop ,...
I'iK «*r>ll tHp
130 I»om Br id ....

100* Kirk Town ... 
43 MU Dow 

. « Ont bilk Bchipt
50i Os!»ko .............
28# Pend Orr
40# Itog Ma J .........
Total dt« «mtee:

HUka-LISTI
Caere faarala par
CL E. LEELIftS A Ce. 
ggk Ot^arqwua,

Off. Dem
.. 2
S t 
C I 

3 4
C 7 
1 2 
2 I 
> 10 
! 2 
il :ft 
u :i

37 48
: « 
il s
1 2

s* i*
1
2

10 15
5 «

I
II

*H
lio

Haut Baa
■a«a

♦ ’î
540

Clat

i"

* ....
28 ....r

« ....
1:1 ....

5H ....
129.000 action)

Abbeville 
Alb Rlv 
A nul Klrk 
Area 
Argoty 
Atbona 
Barb Lard 
Beaucourt 
Ber Lake 
Dig Mast 
Bllmac 
Brock G 
Cad Kvp. 
Can l’and 
Cap 7tnu 
• '. a|rai M 
Cli'minia 
Chlbmao 
Clrrnn 
Cour New 
Crow s h 
Cunipicau 
Hem Cad 
De Santis 
L*ubi»»on 
K.-t»! If co 
Cimes 
Franco O

Nat Mal 71 
Ncgus «5 
Nor beau 1C 
Noria ko 
NAMolyb 
Obalksl 1 
Okltnd « 
O'LearyM 2 
OpemCop 7 ft 
Orlolq i
Orplt a
Fan Can ad 4| 
Pa (calls 33 
Plains I>
Forcup L 4 
Folaria 7 
Font R 2 
l’rredop

Off. Drm 
31 
75 
24 
U 
•
3 
5 
S
4

L'industrie canadienne 
du fer ef de l'acier

l.'lrdtnirir- canadienne «tu frr rl Hr 
lailer produit d'innnnibrable» variété» 
d'artul.. qpM 1'-n volt partout . irnr- 
tu. nta rt rharpr ntr* r-n frr. pièce# 
d'a< te r furgé, ««ffret-forl». . hambre» 
fori.jj et acccaaolm. matfri.l d« ■ hr. 
ml» »lo frr. nutillan. de min. > «t bill»* 
brny» u*»a, lalnr H'nrlrr et tampon* dr 
ré<uragr. garnlturra dr fo>«r. frr â 
rhrval, « |ou« «t < ranitM.u# d. frr A « hr.

iraMaes »i i • uhlea en
a<lrr. «halnea, »upp«rt» d'Atne d« fon* 
drrir et une fouL- dautre» artictrr.

Phaa dr In maillé rt« » fit- 
cette Industrie aoat eituéra en Onia* 
rio r t la ruujruru partie du reatr dan» 
|r Qufb. Il y a 171 établtaarmenta 
en t»»ut. D'apré» le# chlffrr» ^nnnii». la 
valeur dra produit# r\<-édr Ik.noo.opn. 
BM| plu» du double de la valeur en 
rha'tine de» dlvervra années prévé. 
dentes.

Aufres actions de 
Bell Tel., émises

If II. Il T. !. phone f'nmpany r»f r"*. 
nada a nntlflf l« Hour-.' .tr Monlrf-at 
•iu* 253 a< tion» nouvtILa avalent été 
«mi*.# conform, ment nu plan de »nu«- 
.rlptlon d* # employé- 4'rrl |u>rtr A 
*75.372 I** folal «fr# aclloii» Itr II Trie- 
phone «n circulation.

Assemblées aujourd'hui
Urgent Knitting Mill-, annuelle. A 

Montréal, A midi.
L.ndcn A Canadian Invrrtmrnl, an. 

nu> Ile. A Montiéal. A II h.
It I*. l'uwcr Corpornllun. annutilr, 

A Vancouver.
Cnm-olldated Mining A- Fmcltlng, an- 

nu. Mr. A Montréal. A midi
Aluminium Ltd . annuelle, A Mont- 

réal.
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Dividendes déclarés
Canadian ladaatrlal Alcokal Com* 

paay Limited, dividende Intérimaire da 
10 canta par action des claasra *'A" et 
"B", payables I» 15 Juin aux action* 

i nain» Ina^ilta 1« 15 nui. 
i WIUII Lhl^ il c«nta par action. 
I payable !« 1er Juillet ntix nrtlnnnnlrcr 
1 Inrrrl^ li 11 Juin

4 nnmlH 4 rmesl 4 «... I.4d.. Il I>«r 
a.Mon prlvll.'alér pa.vnblf I. 7" min
.i u \ gel tonnai ro* ln ■ i1 ) U li niai.

Lake of Mir W nodi. Milling 4 «*., MU.. 
.%n cents par artlon ordlnxlri cl 1 
1.4 pour crut par acllon privilégié».

fiayablca 1» 2 Juin aux acllonnalrea 
nacrita to IS mil.

i

Mouvement primaire du blé
If» arrivage» de blé dan» Ica pro­

vince# dr# Prairies ac placent A 4.455,- 
" t>.ii»«aux la semaine terminé la U 
.Mrii. n rapprockar de 3.5i«,:3s la »«•• 
malue précédcnlc rt 1,101.(13 u aemai- 
ne < <>rrr»|u>ndvnte de l'an d*rnl<r. P.«r 
province. 1rs arrivage# roni Ica aul- 
vant# lihlffrc» de IM# entre pareil. 
théie#) ; Manllohn. 20S.2M ft:rim 
bol.nenuv ; Saakatchewnn. 1.77!.122 
(««J.flftl): Albert a. 7.174.591 (250,14*).

If# arrivage* daii# les trol* provln- 
c. « .<tl> iKnrnt un total de 3r.O.«*9.97.2 
belaaaqvx au murs dr* trenle-arpl se- 
•iialneM terminée# |r 15 avril, contre 
.1*1.7*5.977 la période <-orr<-pondante 
de la campagne précédent». Par pro­
vince, le* arrivages «ont Ira suivants 
(chiffre# d«* 1940 entre parrnfhèsr*) : 
Manitoba, 45,131.149 f:.o.»i(;r..|«t > bol#- 
siatix ; Baskatcbe«van, 1*7.793.I#? 4714,» 
309.ftoft) ; Alberta. 177.d5.496 4 119,411.. 
741).

— — —a-------------- -—

Investment Trusts
rempilé pat A. M. KIDDER A CO. 
nw «alnl-Jarquee. 9lnalréal.

Offre Dam
2 35 

13 57 
17

SH 
6

2 83
s nn 
4.70
2 i>:

•Affiliated Funds -------- 7.15
•Beaton Trust ................. 12 57
•British Type Inveatora 7
Can. Amtrlcan Truit ftH
Can. Intarnatlonnl Truat 
Commonwealth Int. Corp.

4%
•Dlvaralflad Truat Shar r i n-.
• Do 1» 4 00
•Funilainrntal Trust Sha A 3 94
• ]N, K 3 61
•fndepi-ndcnr.' Tru*t 1 8 S

1 «otiiit'i *. -M, (IT.) 
a annuiH-v-, ». -«ur, «p
auxtllait*- ‘'UAjputana' 
lu*, un pai|Ucl>ot que 
ni»* qui tqiic t» tnp4 apni' 
hd'tilii* -. a rt** couM-.

— I/A'ititaul»
U% I*’ %r*»4y4*UI
, is,tf44 ion- 
r.'it avait ar*
- le »l» but «Ira

1 «la
cria

Tout h

Ottawa. 2.1, (P.r.) — I)»-u« ma- 
rin.- car.a«ii('ns uni jh rdu la vie Ion» 
du mulai;*’. XAtionrr, aujourd’hui, a 
l,<>n lr.-, du « rm.-rur auxiliaire 
•'H.M.8. Rajpvtana”. ancien paqur- 
bot «I. lil.iill tonbes »|ur l'on avait 
arme dan- un |M>rt d<- la (’olotiibir an- 
irlaiM, |h u dr ttiui» api c» lr d» but 
d«5 hoMilitt«i. Il aultia Canudun* 
«•nt « u- r«-«'afv. s. Lr> di-|tarua sont: 
b* lirut» nant \ ictui K. Ilu- ( ttau, dr 
Halifax, «>1 luspitant Frank John*». 
ton. de Naint-Jcan.

Parnu lr- i«‘-ca|H-A on trouve Ica 
nom.' dr l'a-pirant Ian I). 4 hrnowit!», 
dont la mrntr, Mme Ibira N. Cbtno- 
with dfrmure a CH. a\tnu< Argylr, 
Westmount; du marin liarrafti R. 
Tracry, dont lr frèrr M. Jamra Tra­
cy 'i« .i JiîTo. i u* i "l«iainr#a
Montica!; du marin («avion Turgvon, 
dont le | «r« M. Henri TutK>-on habi­
te a 174, Troisième rur. tju» bec.

— — ■ - » ----- _

La question des 
prix de l’acier 
aux Etats-Unis

N. m-York. 23 —1».- fabrli.nla g .i. 
««vr uux l.tit — rnl». |Mtce «lue lf ««ut 
«b- lu pi «k| uct Ion d auatn.nl.- par »uii« 
de lu haur-. des «.ag.», d. Uidiid. rmit 
|>-ut-«lrc, liollviUucllt m» nt. Id p.riiii*- 
»1"” '•e major» r Ira prix 8» reriatna 
produite, rappurte le périixiiqu» 'lion 
Ag< '.

«.'«peadanl. «n ne prévoit paa q'ef. 
fort courdoané «t Mm n'Inéiqiir qu au* 
«une campaanlw caatretera la ll+dUté 
«I- U fix itlun «le# prix iur une pour- 
culM m jll'tlc, «u «n d/fl..lit «(.Ver* 

I diilorité, ajoute la puhit.d-

r»U>y«t), dit M. King | •aiuphia-auf
An tnt<
dr la 11

. ('ette paicdi’ d.«
que la Cil*

«tait 1+ 
Irr auj(

It at. Ia* p< dr
•urd'hui, au ni«nd

(ilrrr moti­
le entier le»

fruit» <1le r< I « iiM-igiu-mr nt.
1 l'apport deM. Kimg loue haut! men!

M. La uardi* .i l'orUVir Vitale de la
rnmtni">i.-n dr d< f« n-e roinjointr. Ia»
KtaU-t'ni*, d'ailIrurs, «>ilit partiripe
d'autrr faç«n m la d«-Vi » *r du rotili-
mut, a ta *au>e dra alli « A rt de la
d« m.«* i ait»- daité la Ides*rule grume.
Le put-dm atinn < n r-t un. autir prru-
vr. Kt, tnut rérmunrnt. la “deciara-
lion dr Ilvd«' l'atk”, ain»i i|uVlir M-ra
prebablirnamt connur danis l’histoire.
vint e«rifinm r ir drxir d»*»i Ktat-.L'nia
d’inti n*ifirr son appui au Canada, a
l'An»' «t « rrr «t aux autrr» iltmorra­
tir», dans le but de vain< re Hit Irr et
tout rr 
rrprrsrf 

Au tr
a ptoflt
M. I ..ll'L
dement

vada, M. K inc tient 
-age pal nu noua d« 

i-r profon-ur rrn .
I n rrllr pol tt*

de haut# 
rommr il 

auditoirr rnthou» 
main * «H* diffr* 

i.« ranadirtinra «t 
plu m urs gi andca

teint nt I 
lit u.

Quand 
ll-te llidt
éaralén

but 4c I» 
<*>nip< ni>« i 
inentallritv 
appannte 
la moitié 
4'arcrollr. 

■
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•Mas». Inv. Trust 
•Mass. Inv. Trust Second# 
•Quarterly Income Shares 
•united Fixed 
•United N Y Bank Truat 
•United In-ur.ince Tru-t 
•United Bom) nnd Share . 
Olvfrltinfrvre firnup Ine 
•North Am< r. Trust S 1962
• Do 1955
• Do 1956
• |)o 1958
•Cumulative Trust Share.. 
American Depositor Corp. 
Corp. T. R. Original Issue 
Corp. T. 8. Acc. la., mod. 
Corp T. 8 Acc. Is . unmed. 
Calvin Itallork Uauea 
•rnnadlam Invi-tinent l‘u 
•Mullock Fund 
•Dividend Hh'ir.*
•t'S. Elect Llahl ami F A
• |.o II
• Do Voting
•Nation Wlda Recurlllra it
• Do Voting
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15
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•ft

» culnttiLalu 
-ndue dia p
ii* 1-iuc.n*uii- tie# art» febrl* 
idlrut ta eiiualii.ii dan* It 
tr la liauaar dc* ptia |K>ur 

<11 p.irlir, la récente aug- 
de» gakr» L. u r Int. ntlun
• lait üc aublr la perte d.

1 de relia auitm. ntallun et 
le# prix modérément pour 

lanrrr l'autre moitié rt Tar- 
croDscm. nt du prix d<- r<virnt <iue les 
gratification* d< a vacance» < ntialnrut 

La ll>te «lia prix ne eomprind pa» 
rncorr la fonte en aiieu»e, tuni. n k, 
jm nt uuVn «n fi».- blantOl i. - pmv 

Fendant ca temps, le rontréde du 
g luvtrm enl • u ;• prix di rlblon* 
j. i• : . • -i .,1 n r. aal 4ura gepal t r <..« 
». malm n»- fonrtlunne t>aa doucement, 
la- fonderies, tout particuliérement,
mut opprimé#».

I..V p< r-lstancft dc la aiève dan» W» 
f.m ■ . bai bon bit .t ln» iv < • > pli-
<1110 Kramlemrnt lr» pi.dilémt# d<- l'In­
dustrie. Au tnoln» dix hauts fourn.jux 
ont élnot leur* f< ux. alor» que d'au­
tre- fonctionnent au ralenti

lAt manque de fonte en guru»e ré. 
.luit ’.i pr» i n Don u ai li i La 
»ité d<* .-tir Industrie a baissé celle 
semaine do 7 1-2 pointu A 94'., la­
quelle comparée A cell, d# mars, soit 
l«0*5, kl*, ulfi. pour cette semaine une 
diinlnutt.<n dr ftl,4*b* tonnr» dr lingot» 
n d'environ 38.One t<>nn> - d'acl. r ou - 
vré. tu un temp» oA l'on # un !><»oln 
urgent de rhaqnn tonne d’a» 1er. l'an- 
le dlstrlit do Chicago, la capacité d»' 
production a d. -rendu de * point* A 
94e^ et <elli du di*trict de Pittsburgh 
île I point* A 95'..

Un dr- effet# du ralentli-ement dan- 
la production d»* l'acier r»t que le* 
command.-- non remplie augmentent 
.lan* le» usine*. L'iiuamrnlatlon de 
i ri|is*rl s'accentue narre mie le v<». 
Iitnic <1. - nouvelle# affaire» dépa-xe lr« 
. xpédlllon*. A rauat d'une balJ1-. dan# 
l-i pro.|u<-tlon de* hauts fonrru aux. le* 
fondcrl» ■ <l< iront faire face A un» ra­
reté- de fonte en gueuse*. 1^ » fabri­
cants d'aclcr en feuilles, forcés de la- 
miner tir* plaques pour valsaeaux, nro- 
finiront r .-iturellement mnln* dr fritllles 
et feulllard*.

LTtiduktrl» de Varier croît que la 
diminution de :nr: dan» la : réduction 
dr* nutomobllea ne sera d'aucune aide
• ' .lie n’est pn* rép-rtle mensuclle-
• il. Certains fabticanta catlmenl u"r

. d.--- commande» r. *,*«« ••. >■■■' t di­
rectement ou indirectement, pour le 
programme «le défense. ,

L'Indlr- général de “Iron Age' na 
pas changé A $19.17.

Ex-dividendes
aufourd'hui

Brew nnd Dlst 
Drew and Dlst, extra .10

17

iios
•.—En monnalt amCrJcalna.

Moyennes dos actions 
à N cw-York

F* rm bli r 
Fern .< i .
Il v .. tnol»
l.l y a .n 
Haut 1941 
B ir. 1911............
Haut 1944 .............
Mas 194b.............

Fret*» Assorlé*
30 11 ift
IX «Il l’T31.7
1 N 16.1 717

• < • 1. A
7 J *• |0.S Ti ;
63.9 1» : ft.’i.k
81 8 15.4 31.7

74 3 30.6 40.(
52.8 U.» SO.)

(0
si

SO.J 
45.U
39.1
R3.2
27.0

m «lu <'
■r <iu p* 
arJia, p 
r* Fut

que ib- i**n «oiainnyc.
(>« ditrn»ca ibt laiali 

portée furent souligne- 
ronvcoAit, par un 
eia-tc coutpnsc »!cr 
rente* muniripalil 
au«»i de maire» >i< 
vill. 4 amcricAinr».

La grande it pure cl.Kjucnci* »K' M. 
W. Urockingt. n, avi.-»ur du prt- 

mx i mini - I u . lut :«• •. ■;» A) Cfiléi mu- 
nion mémorable présider par M, Do* 
nald tiord >n. pn-ideal du 4 anadian 
Club d'OttawA. M. Rrackington parU 
si bim de l'Anglet« rff hrrolqur que 

larme.- »<■ ni. !• rent aux vivats qui 
marque rent b fin de son discourx.

------ »#»- ■■■ ■ ■■■ '■
—> La bataille continu* 

au nord d'Athènes
fN(#»fe d* ln i-'ftr II 

vin » et dc.» quai* mit été touches À 
plusieurs reprises.

Le r.d (îeorge» Il «* ►"’t p»»»»ifr 
minuit i-, M. Km manuel Teoudcroa, 
ont annoncé, ect Bi»!è.--midi, que leur 

jgouvern*ment fuyait vci» 1 il*’ de 
I Crète dan.» le but d’y poursuivre la 
lutte “avec tout re (lui 1« ur reste dr 
Innipes’', parer que c’rat là lr seul 
moyen de protéger cfflcAceincnt Ica 
IntelèLi supreme* dc la nation, 

a a •
Athene «, jeudi 24. (l’.A.) — l-c haut 

comtnandrntenl grec a publié, cc ma­
tin. le communiqué suivant:

"bi dislocation inattendue du front 
yougoslave, l'uvancc rapide »lc< trou­
pe* allemandes aur le plateau dc Mo- 
iia.»tir et l'isolement de l'armée yougo­
slave de se* allié*, qui en est résulté, 
ainri que [a menace planant aur 1 ar- 
lière «b' notre armée d’Albanie ont 
complétraiellt <i. I.»ng« nos ligne* rt# 
nou.- ont obligea » effectuer une va*tr 
et hâtive retraite.

“La pouésco lapide dc> unites mo« 
torutt'» allemandes, de la région dc 
Mona-Ur ver* le aud, qui a ru pour 
conréqucnce de couper la principal# 
route de renü de l'aile gauche dc no­
tre fiont albanais n obligé cette tr­
im \ ne possédant aucun canon anti­
char, » -*1 lancer dans les montagne* 
ou il est devenu à peu près impossible 
de l'approvisionner et d«* diriger *:» 
retraite. , .

“Lo gros de notre armée d bpirc 
qui jusqu’au dernier moment a'tït 
victorieusement opposée a de* forcca 
italienne/ deux foi* plu* nombreuse» 
qu'elle, « aussi participé au mouve­
ment gênerai de retraite.

“Tous ces mouvement* s'effectuè­
rent dan* l’ordre i n dépit cle la réac­
tion obstinée de.« Italien* que. no* 
troupe.4 contre-attaquèrent plusieurs 
fou et auxquel* jti-qu'à la fin elle* 
prirent des prisonnier*.

“De plus, de nombreux ennemi», 
attaquant -ans être géni* ro* trouno 
qui retraitaient < leur arrière, ce.» 
eut pour effet de créer des condi 
lions difficiles. La lutte devenue trop 
inégale pour les troupes grccquei 
qui devaient, *ur lo front albanais, 
combattre les Allemands et les lia- 
lien* a conduit, le soir du 20 avril, à 
une capitulation. Nos hommes je /ont 
rendb» aux Allemand-.

“Il i t maintenant confirmé qu au 
moment de rdtr capitulation. !r- 
troup' - Italienne- n’avaient pa- iéu»si 
a entier en territoire grec et que nos 
soldais le maintenaient toujours en 
sol nlbnnai*".

I



L'industrie de guerre a beeoin de

SOUDEURS
A l'cUctricité — au gai acétyltna 

A haute pression — d’avions
DfMANDCZ LE PROSPECTUS. ET TERME FACILE 
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La Ville assurera les
secours aux nécessiteux
, . .. —— — >

Principales décisions prises à la séance extraordinaire 
du conseil municipal — Rétablir les anciennes 
échelles des secours et employer les 
chômeurs aux travaux publics

Le président du comité eicxutif. 
M. Joteph-O. Asselin, • déclaré, hier, 
à la séance du conseil municipal, que 
les autorités municipales ne néglige* 
runt pas de venir en aide aux chô*

la main-d'œuvre soit désignée P»r 1* 
service des travaux publics et la Di­
vision du Chômage.

5) Un comité, composé des con 
sellers Katon, Corbeil, Côté, Trem 
blay, Fi«her, Jodoin, O'Flaherty, Mills

meurs et aux nécessiteux. Le conseil et Long, a été formé pour étudier la 
rruni hier matin, s'est ajourné, à six {meilleure procédure à mettre en mar-
heures hier soir, a cet après-midi 
trots heures. Toute la séance üe la 
matinée et la plus grande parti.- i|« 
celle de l'après-midi ont été consa­
crées s l'étude de la question du chô­
mage.

Voici les principales décisions qui 
ont été prises au sujet du chômige et!

che pour la solution du problème du 
chômag* à Montréal

6) On a adopté une motion de» 
mandant la création d'un bureau de 
placement, lequel aérait aous la juri­
diction du service de Bien-Etre social, 
qui doit être créé bientôt.

7l Le conseil a approuvé une mo­
de» secours directs: Ition demandant que les allocations de

1) Une motion a été adoptée;chômage soient augmentées en pro 
priant le comité exécutif de deman-| portion de l’augmentation du coût de 
di r aux autorités federates d'em-( U vie, et une autre demandant que les 
ployer des chômeurs secourus aux ' chômeurs pui«.-ent être logé» dans des 
travaux de guerre. ; maison» appartenant à la ville.

• t Une autre motion a et» «<iop- ai Enfin, on a adopte une motion 
Ire demandant au comité txécJtif <]< ! priant le comité exécutif de préparer 
continuer a payer »e« allocations de le» feuilleton» de» séances du conseil 
chômage de la même façon qu'avant, de façon k ce que les conseillers 
le moi» d'avril j aient le privilège de pré»enter des

3) Le romcil a approuvé une mo*.motion», 
tion demandant aux autorités munici-l Toutes ces motions ont été adop- 
px e.« de créer un bureau de ren.e|.|t«e* a Tunanimité. Après avoir ainsi 
f* menta auquel le* chômeurs et les^1*1*0^ du problème du chômage, le 
«ecr.-siteo* pourront s'adresser en ron»»i! commença l'étude d’un projet 
ça» d'extrême besoin. jdr règlement modifiant le règlement

41 On a approuve une ré»o!ution ; de construction dan» le quartier 
jvisr.t le comité exécutif «l’exiger de», Munt-Hoyal. L'étude n'en était pas 
entrepreneurs exécutant d** travaux I encore terminée lorsque l'ajourne- 
municipaux, que le» neuf dixièmes dei ment fut déridé.

M. Godbout rend hommage 
a la vaillance des Anglais
—--------------------------------—-------- ------ —--------a

Le premier ministre propose l'ajournement de la 
Chambre ’ par respect pour le saint patron du grand 
pays qui donne au monde un exemple sans 
précédent”—MM. Duplessis et Mathewson

(Quebec, 23. 4 Du correspondant par- ) donne au monde civilisé un exemple
Icmentaire du — Oubliant
leur» divergence» politiques, les imra- 
bre» do TA «sent h oc legislative *e sont 
unis, ce soir a «» heures, pour rendre 
hommage a l'Angleterre a l'occasion 
de la fête de s«>n patron, saint Geor­
ge*

L'hon. Adélard Godbout. premier 
ministre, a proposé l'ajournement de 
la Chambre par rr»pect pour la mé­
moire du patton du grand pays qui 
tienne au monde civilise un exemple 
sans précédent dan* l’histoire.

L’hoa. Maurice Dup!e«»i», chef «k? 
l'opposition, a secondé la motion de 
l'h-'n. premier rainistrr et il a fait 
I'cloge du peuple anglais et plus par­
ticulièrement de la Roya] Air Force.

L’hon. J.-A. Mathewson. trésorier 
provincial, a parlé avec émotion de la 
nouvelle croisade de l’Angleterre «pii 
rappelle celle du roi Edouard III. U a 
rendu hommage à la loyauté des Ca­
nadiens français à la Couronne bri­
tannique et a declare «tue la victoire 
noua viendrait per l’ ntercession «le 
tous les patrons de la grande famille 
britannique: saint Georges, saint An­
dré, saint Jean-Baptiste, sainte Jean­
ne d’Are.

Voici le texte des trois allocutions 
prononcées à 6 heures :

M. Godbout: M. l'Orateur, avant 
de proposer l'ajournement de la Cham­
bre. je voudrais signaler à celle-ci que 
c'e»t aujourd'hui la fête de saint 
George», patron de l’Angleterre. L’An­
gleterre s’est toujours distinguée par 
ses qualités d'honneur. Dans la guerre 
actuelle, elle a entrepris, avec un cou­
rage qui fait l’admiration de tout 
l'univers, une croisade pour la sur­
vivance de tout ce qui nous est cher, 
la liberté et la justice. Je propose que 
la Chambre s’ajourne par respect pour 
le saint patron du grand pays qui

sans precedent dan* l’histoire. (Appl. 
unanimes l

M. DUPLESSIS: M. l'Orateur, je 
4M > onde avec plaisir la motion de 
Thon, premier ministre. Il n'y a pas 
d«> doute que le peuple anglais donne 
dts preuves émouvantes de son con- 
rag . de son rnergie. et, sous la di­
rection d'un chef comme M. Chur­
chill. de son d«*ir de vaincra un en­
nemi qui veut dominer le monde. Ja­
ma 1- on n'a vu pareil spectacle dans 
(’histoire. L’Angleterre n’était pas 
préparée a la guerre car elle ne re­
cherchait que la paix. Là où elle a 
montre «a \aleur et son initiative, 
c'r?t dans la création d’une armée 
d'aviateurs qui. 1 contre 1. 1 contre 
20, ont non seulement tenu le choc 
de l’ennemi mais ont infligé à ee der­
nier «le- pertes considérables. Je sou­
haite que la victoire vienne bientôt 
couronner le» noble» efforts de l’An­
gleterre. (AppL unanimes).

M. MATHEWSON: M. l'Orateur, 
c'r.-t arec emotion que je me joins 
à i’hon. premier ministre et à l’hon. 
chef de l’opposition pour exprimer 
des sentiments d'admiration et des 
voeux sincères à l'Angleterre. C’est 
le patron des anglais, saint Georges, 
qui a protégé Edouard III dans les 
croisades et vaincu le dragon. Saint 
Georges demeure toujours. Si nous 
assl«toni au spectacle qui étonne le 
monde, c’est parce que lea descen 
dants de saint Georges sont restés 
fidèles a la tradition de leur patron 
L’armure de l’Angleterre pourra être 
transpercée mais ayons conftanca: 
l'humanité sera sauvée, non seule 
m«*nt par l’intercession du patron de 
l'Angleterre mais celle de tous les pa 
irons de la grande famille britanni

(Suite page neuf)

"Le Canada a raison d’être fier de son 
effort de guerre’’, dit lord Marley
Hamilton. 23. (P.C.) — "Le Cana­

da a raison d'être fier de sa contribu­
tion à l'effort de guerre" a déclaré, 
aujourd'hui, devant les membres du 
Canadien Club, lord Marley, vice-pré- 
aident de la Chambre des lords an­
glais. "J'ai entendu ici des critiques 
tur la participation du Canada à la 
guerre, a-t-li ajouté. Mais pourquoi le 
Canada produirait-il des avion», s’ils 
peuvent être construits "plus rapide­
ment en Angleterre et aux Etats- 
Unis?

I "Votre pays contribue largement à 
l'effort de guerre en entraînant des 
aviateurs pour la Grande-Bretagne et 
en a&'urant sur l'Atlantique le trans­
port des approvisionnements et des 
munitions. Ils ne font pas transportés 
par miracle, mais grâce au courage et 
a la vigilance de» marins," dit-il.

A ceux qui désirent que l'Angleter­
re laisse entrer de» produits alimen­
taires en France, lord Marley dit “quç 
la eharité bien ordonnée commence 
che* nous”.

Les grévistes 
demandent l’appui
du gouvernement

— .. — •

Ils prétendent avoir 
droit à de 
meilleurs salaires
Le comité d'organisation des métal­

lurgiste.* a demandé hier, dans un té­
légramme aux ministres du cabinet 
fédéral, l’appui du gouvernement dans 
la grève «tu'il vient de déclarer aux 
I'rck Rolling Mil!». Il a dit que le 
gouvernement rendrait un grand «er- 
vice aux employés en établissant un 
niveau uniforme de salaires adéquats. 
Il se plaint que les salaires sont plus 
élevés dans 1rs Provinces maritimes 
qu'à Montréal. “Les ouvriers em­
ployés par cette compagnie dans ces 
provinces, dit-il, gagnent 45.S cents 
de l’heure, alors qu’à Montréal !ea 
employés de la même firme ne reçoi­
vent que 37.7 cents de l’heure.”

M. A. C. Wright, représentant des 
grévistes, nous a déclaré, d'autre part, 
que tous les ouvriers ont quitté t'usi­
ne à l'heurs ind.quée par le comité. 
Seuls trois employés ont été laissés 
sur place pour retirer le métal des 
fournaux afin de ne causer aucun 
dommage au matériel de l'usine. “Nos 
hommes sont très paisibles, a-t-il dit, 
et Us esperent gagner leur point. Ils 
ont déclare une grevé légale pour pré­
tester contre des snlaires trop bas et 
une interprétation injuste de l'arrêté 
ministériel 7410. Ils sont détermines 
à retourner au travail le jour où ih 
obtiendront de meilleurs gages".

Tout en affirmant que l'usine n’est 
pas fermée, les autorités patronales 
ont dit que les opérations sont sus­
pendues.

Voici le message qui a été en­
voyé. hier matin, au premier ministre 
du Canada et aux honorables Ernest 
Lapointe, P.-J.-A. Cardin, C.-G. Po­
wer. J.-L Ralston et Angus Mac­
donald.

"Une greve a été déclarée ce ma­
tin aux Peck Rolling Mills de la Do­
minion Steel and Coal Corporation. 
Elle affecte 350 employés. La com­
pagnie refuse d'accorder un* aug­
mentation de salaires. Nous tenons 
à vous informer que cinquante pour 
eent des employés gagnent 37.7 cents 
de l'heure ou moins. Les ouvriers ne 
peuvent vivre avec un tel salaire, 
comme l'a déjà dit l'honorable Nor­
man MrLarty.

"Nous avons promis notre coopé­
ration au gouvernement fédéral, et 
nous espérons que le guvernement 
nous accordera sa coopération pour 
maintenir des salaires raisonnables 
qui permettent à ces hommes de con­
tinuer de travailler dans l’industrie. 
Nous avons déjà informé le ministre 
du travail de l'action prise. Nous 
crcyons que votre gouvernement con­
tribuerait beaucoup à l'effort de 
guerre totale en établissant un ni­
veau de aalaires adéquats uniformes 
«Uns l'industrie de guerre nu Ca­
nada.

"L'Union n permis à la compagnie 
de garder trou employés pour reti­
rer le métal des fourneaux, afin 
qu'aucun dommage ne soit causé au 
matériel de l'usine. Les directeurs des 
grévistes sont prêts à négocier une 
entente avec la Dominion Steel and 
Coal Corporation aussitôt que la di­
rection patronale consentira à agir 
en ce sens. Nous demandons l'appui 
financier et moral pour les em­
ployés”.

U concours pour 
les professeurs 
aura lieu bientôt

De nombreux candidats 
heureux n'ont pas 
encore été engagés

Deux hommes succombent après avoir été 
blessés dans des accidents de la rue

M. Uîric Hamel. 45 ans, qui habi­
tait «venue Maplewood, aucc«»m- 
ba, h er matin. « l’hôpital Sainte-Ma­
ris, aux .‘uites «le ble»surex reçue», peu 
avant fi h., lundi soir «lcrnier, dsn.» un 
accident de la rue survenu à l’angle 
du chemin de la Côtc-Rninte-Cntherine 
et de l’avenue Darünirtnn. En traver­
sant la chaussée, il fut heurt" par 
une auto eonduite par M. Marcel Clé­
ment, 3 7457, avenue Grey, qui stoppa
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piomptcment à la suite de l'accident 
et se porta au recours «lu piéton bles­
sé. Il avait k* crâne fracturé, et le* 
chirurgiens tentèrent vainement «Je 
lui conserver la vie. Le ca«invre est 
actuellement à la morgue, ou une en- 
<iu«’ H* »rta tenue, ce matin, par Mc 
Richard-L. Duckett, coroner du dis­
trict de Montréal. Le sergent Dama»c 
fiasse, du poste No 18, (n la Côte-des- 
Neiges), fit les constatations d'usage 
di concert avec le» agents Charlcbois 
et Maranda, de Radio-Police.

M. Arthur Rochon. 54 an», qui ha­
bita t 1247, rue Ste-Elixabeth. suc­
comba. vers 3 h., hier après-midi, à 
l’hôpital Notre-Dame, apparemment 
aux suites de b!e»«ures reçues dan» 
un accident de la rue survenu le 10 
novembre 1910. En traversant la 
chaussée, à l'angle des rues St-Hu- 
bert et Rachel, il fut renversé par un 
taxi. Les médecins tentèrent vaine- 
ment de lui conserver la vie. Le ca­
davre est actuellement n la morgue, 
ou une enquête sera tenue, aujour­
d’hui, par le coroner du district de 
Montréal, Me Richard-L. Duckett.

Trois réfugiées polonaises

Cm teats palaasisM aa» pa échappât à f aatahhaca» aHaasaad INm aaat aerivéM à 
VaMtavcr cm jaae» dseaian. »p*n aa vayapa én phss "Maearnest#, teaaaeuat 
las steppe* de la Stbéeie et U Japaa avaat de «eaaebie le PMtfiqae. Oa Im va» 
ici csat me «Iles aiaatcat daes la trahi qai Im caadaha à Maatetal aà elW* 
habitèrent. Haas remaeqaaas. de gaache à dreitc: Mlle May* Olga Mallee. 
fille de l'ancien cemmaadant de D legien palaaaht aa France. Mme Meliaa 
Dyhcaresàa-Nieahfaycka et sa MW Terreta. IPhoto CANADIEN NATIONAL)

Six autres arrestations 
pour infraction à la loi 
du service militaire

L'eaqeéU judiciaire de la 
Gendarmerie rayai# da Caaada, 
aar lea activitéa d’an# hand# ae- 
gaataée pour aa aaaatraire à Fea» 
traînement militaire nhligatnira, 
ae pot*nuit sans répit. Oa a ap­
pris. tard hier aair. qae qaatra 
nouvelle» arrestation» venaient 
d'être effected#», cellea da jea- 
net Syriens âge* d'environ 21 
ans, enregistrés au livre d*écree 
aam qaartiera generanm «le la Sû­
reté provinciale da Québec, rua 
Natro-Dame, de la façea auiran- 
te: Mearice-S. Skeaiy, 1 est, 
boulevard Gouia; Paal Gaarey, 
720. aveaea Pratt, à Outre ment: 
Weddeh Cnaroy et sas *

Helens Cnarey, qai habitant teas 
drus 1141 eet, boulerard St-Jo-

Lea auterités pnltcière» aaaa 
déclarèrent, peu avant miaait, 
que teas quatre étaient détenus, 
mai» qa'ila cam paraîtraient, au* 
jnardTkui, puer infraction à la 
lai daa mesure» da guerre. Elles 
ajaatâeaat qaa dees autres par- 
tonnes, deal lea noms aa furent 
pas dévulgaét, cnm paraîtront 
aussi, ce matin, sans aaa accusa- 
tien a ne légué.

La pnlice fédérale aaaa décla­
ra, aa ceurs da la aait. qe’elle 
s’attendait h effecteur d'aetree 
erres ta tie aa.

Ces! en anglais 
qu'il nous faut 
défendre nos droits

L'examen-concours pour lea profes­
seurs surs lieu, cette année, deux 
mois plus tôt que d'habitude, a-t-on 
appris, hier après-midi, au cours de la 
séance régulière de la Commission 
de» Ecoles catholiques.

On a cru bon de mentionner que 
plusieurs candidats ayant subi «les 
examen.» antérieurs avec .-ucrèe, les 
nouveaux candidate n- peuvent s'at­
tendre à étir embauché.' immédiate­
ment, meme #>’iL» obtiennent de très 
bon» résultats.

Le nombre d«'J ptofe«s»rur* régu­
liers étant a.-*-»-* consid-iable et, par 
ailleui. , le n«>ir>bro de.» élève* ne va­
riant pa» beaucoup, on ne voit pa.» 
la nécc»*ité d’engsger de nouveaux 
professeurs.

Cependant, ceux qui voudront se 
présenter n l'examen-concour.* eont 
pri«\» d’en a\l*er la Commission sco­
laire le plu» t«*«t poï ible.
Propagande dan» les école»

Un journal do langue anglaise de 
Montréal a i*ropo.«é « Is Commiseion 
scolaire do faire parvenir chaque ce­
ntaine aux professeur** des écoles pri­
mait es supérieures de la Commission 
le texte d’un article contre le» idées 
subver-ives, texte pub!i« hebdoma- 
«lait entent dan.- ce journal.

Ce* article.» dirigé.» contre l'action 
«les forces subversive» seraient des­
tiné» à éclairer le.» élève, sur ce sujet 
et le profe«»eur devrait en donner 
lecture devant sa e!a.ve, chaque se­
maine.

On soumettra cette question à lu 
dirertion de» Etudes qui décidera si 
retto offre doit être acceptée eu re­
jet*#.
F.p» r fn*> de guerre

Le.» comité.» «le district pour l'EpAr* 
gne «Je guerre établiront leurs quar­
tier» aux trois école» suivante»: Cho- 
medy de Mai>orneuve; St-Eusèbe et 
St-Dominique.

Vendredi soir, une assemblée aura 
lieu » l’Auditorium du Plateau. I«* 
f.'ommis»i*»n de* Ecole» catholique» 
travaille ainsi en collaboration avec 
la Commission protestante.

Conférence de 
M. A. Potvin devant 
les membres de la
Chambre de Commerce

—------------------•

L'Afrique du 
Sud el la guerre

"Ce Dominion se battra 
jusqu'à la victoire ", dit 
M. D. deWaal Mayer

"C’est en anglais qu'il nous faut 
défendre no» droit» ’, s dit, hier spris- 
midi, M. Adrien Potvin, membre de 1a 
Comml'sion du service civil d’Ottawa, 
devant les membres de la Chambre d« 
commerce réunis en assemblée trimes­
trielle sou* la présidence de M. Val- 
more G ration.

M. Potvin a ajouté que le fait d’ap­
prendre une autre langue ne change 
pas le* traits caractéristique» d'une 
race. "Si nous voulons occuper de 
plu* hauts poste» dans le service civil, 
g-t-il dit, nous devons avoir des con-, 
naissance* étendue* de l'anglais, lan­
gue de la majorité en ce pav*. Cela ne 
signifie pas que nous devions aban­
donner notre langue, a-t-il continué, 
au contraire, nous devenu perfection­
ner l’en«eigncment du français et le 
rendre plu» pratique."

M. Potvin qui parlait de la Com- 
mDrion du service civil a dit que le 
secret de réusjir à obtenir des postes 
important' dans l'administration à 
Ottawa résidait dan* une préparation 
adéquate. "No» père* ont combattu 
pour rou obtenir l’accè* aux charge* 
publique», n-t-il dit, non» avons le de­
voir «Je »-on*eiver ers droits et d’en 
profiter”.

Il a au *i fait l’exposé historique 
de la r,ommi*>i«»«i et a terminé en di­
sant que notre enseignement avait 
fait «|r> progrès «Inn» la bonne voie,

(Suite pnj/e neulf

* M. David de» Waal Mayer, repré­
sentant de l'Afrique du Sud au Ca­
nada. a déclaré, hier midi, devant les 
membtes du Kiwani*-St-I.aurcnt réu­
nis à déjeuner à i'hôtel Ritx-4'arlton, 
que »on pays se battrait aux côtés des 
autres pay* de l'empire jusqu'à la vic­
toire finaJe.

M. Mayer a noté que le sentiment 
anti-allemand en Afrique du Sud était 
beaucoup plus prononcé depuis que 

' les naiia ont envahi la Hollande et 1a 
France, pays d’origine des colonisa­
teurs de ce Dominion britannique. 
"Le* citoyens opposés à notre parti­
cipation sont de moins en moins nom­
breux’', a-t-il dit.

Le conférencier a terminé en fai­
sant remarquer que son paye avait 
été le premier de* Dominion» à s’at­
taquer à l’ennemi. En effet, des avia­
teurs sud-africains ont bombardé des 
aéroports italien» en Afrique le 11 
Juin, aussitôt après l’entrée de l’Ita­
lie en guerre aux côtés des naxi*.

M. Romuald Bourque, ancien prési­
dent, a présenté le conférencier et M. 
0«wald Trudeau, directeur, l’a remer­
cié. M. Georges Savoie, de la Domi­
nion Bank Book, a été le publiciste du 
jour.

Hommage au courage 
de nos défenseurs
. .. ---- e

Des messes sont dites à 
Toronto ü l’occasion de la 
fête de saint Georges

................. .......... -ê
Toiuntu. 23. tl\C.) — Il y eut 

d,iin|»«*.'.''nii - cérémonies religieuses, 
aujourd'hui, «lan* le» églhc* «le To­
ronto à l’occa«ion «le 1h fête du pa­
tron «h; l’Angleterre, et l’on pria la 
Provhlcncc de v«’nir en aide à la 
Grande-Bretagne dan* sa lutte contre 
le* ennemi» de la démocratie.

Son Excellence Mgr Francis Car- 
roll, évêque de Calgary, fit le sermon 
à la Cathédrale St. Michael, au cours |

Décédé i l'hôpif»!
M. Raymond Ouimet, jeune homme 

de 17 an*, qui demeurait à Rosemere, 
succomba, hier, à ril«‘>tcI-Difu de 
Montréal, où on l’avait tran«porté 
4'urgcncr, la veille. Un verdict de 
mort naturelle fut rendu, subséquem­
ment, en Cour du roronrr.

On * souscrit $63*378

Ecrases Miller grâce à v«»s 
épargnes. — Achetée des certifi­
cats d'épargne de guerre.

Farnham sera mis sur le 
même plan que Valcartier

Ce centre servira à l’entrainement des membres 
de l’infanterie et des recrues qui auront 
passé deux mois dans un des centres
d’entraînement élémentaire du district

--------------------------------------------- ---

L» centre d'entrainement Je Farn- pendant leur séjour au centre d’in»*
truction tandis que les cadets ne por­
tent pas «le ces insignes, ils seront

ham deviendra pour le district no 4.
ce qu’est le centre d’entrainement su- r— — —---- - — -
nrrieur ou les fantassin* de l'armée tous considérés comme égaux en tous
* » • a _ _.. ^ _ _ _ _ _ 1__a _ 1 _ _ 4» 1 * « m a é asesaaè i etfllactive et lea recrues de» autres ccn
très d’instruction iront poursuivre et de l'administration.
leur entrainement

C'est ce qui reaaort des déclarations calot ou le bonnet dit "Glengarry ou
faites par le brigadier-wénéral E. de
B. Panel, la semaine dernière et par tant un carré d'etoffe blanche sous
<!le lieutenant-colonel J. Ü. W. G. H 
éan den Berg, officier d'état-major 

aux quartiers généraux, cette se­
maine.

Actuellement, les mctnbtra de l'in­
fanterie active du district no 4 doi­
vent ae rendre h Valcartier, centre 
qui fait partie du district no 5, pour 
compléter leur entrainement avant 
d'être envoyés quelque part en fr­
iande ou outre-mer.

Dans un avenir rapproché, c’est au 
centre de Farnham que les membre* 
des unités d'infanterie du district co 
4 iront terminer leur entrainement 
et dé# le mois prochain, le premier 
groupe de» recrue* qui poursuivent 
leur entrainement de quatre mots, se 
rendra à Farnham pour y subir, pen­
dant deux autres mois, un entraîne­
ment supérieur.

Pareillement, les cours quî sont 
donnés aux officiers au centre de St- 
Hyacinthe, seront donnés plus tard 
au centre de Farnham et ce dernier 
centre sera affecté à un autre usage, 
probablement à l'entraînement des 
membres de l’armée active de passage 
dans notre district.
Membres de la rôaerve aa camp

Moins de cinquante pour cent de 
l’effectif des unités de réserve iront 
faire un séjour au camp, cet été, a-t- 
on annoncé, hier, aux quartier* géné­
raux. Seuls seront acceptés ceux qui 
ont été classés "A" ou "B’’ à Vexa- 
men médicaL , _

Ainsi, lea contingents des unités 
d'infanterie destines à s’entraîner au 
camp pendant 21 jour» seront compo­
sés d’environ 300 à 400 hommes.
Deux pilelee aseaEroalaie 
taé* «a Aagleterro

Londres a annoncé, hier soir, que 
cinq pilotes canadiens ont été tués en 
devoir et qu'un autre a été blessé. 
Parmi ces victime* *e trouvent deux 
officiers-pilotes de Montréal: J.-E.-P. 
Larichelière. dont le père, George* 
Larichelièrr. demeure à 2980 Maple­
wood; et W. F. Tudhopc dont la fa­
mille demeure à 185 rue Easton.

L'offieier-pilote Larichelière man­
quait à l'appel le 30 août dernier.

L'offieier-pilote Tudhopc est né ft 
Johannesburg, Afrique du Sud. C'est 
en 1937, alors que sa famille habitait 
Ottawa que le jeune Tudhope. apres 
a’étre entrainé à Borden. Ontario, dé­
cida de se rendre en Angleterre pour 
s'enrôler dan* l’aviation anglaise.

Il était âgé de 22 ans.
Le 10 août dernier, Mme Tudhope 

reçut un câblogramme de Londres lui 
apprenant que son fil* manquait a 
l’appel, mai* elle n’avait pas été in­
formée de sa mort.
Soirée récréative à St-Jérême

La Chambre de commerce des jeu­
nes a organisé un comité chargé «le 
divertir le* recrue* à l’entraînement. 
Ce soir, 24 avril, une troupe *r ren­
dra au centre d'entrainement de 8t- 
Jérôme. Cette troupe a déjà rempor­
té un magnifique succès à Sorel. 
Cadets-effkier» traités 
cmhme des officiers

Ottawa. 23. — Le programme d'ins­
truction des officier» sortant du rang, 
institué au début d'avril et compre­
nant le* nouveaux centres d’instruc

et de Victoria (C.B.), a donné nxi* 
sanec à une nouvelle categorie de sol­
dat.». Ce nouveau soldat est officielle­
ment désigné sou» le nom de caijet- 
officier. Comme maflqur distinctive, 
il porte une bande blanche autour de 
son bonnet de poliee, si telle e*t sr 
coiffure, ou une pièce «l’étoffe blan 
cne à l'extrémité de son bonnet de 
campagne.

Ces sous-officiers brevetés et sou*- 
officiers sont ceux qui ont été choi­
sis pour suivre le* cour» du centre 
destruction des officier* «lans le but 
«l'obtenir un brevet «l'officier. Ils y 
seront mêlés aux officier» qui suivent 
le même cours d’instruction; et bien 
que ces officiers doivent continuer 
de porter des insignes de leur grade

points pour les fins de l’instruction

Les cadets dont la coiffure est le

Tarn’’, Indiqueront leur état en por-

l’insigne de la coiffure.
Ces Instruction r sont maintenant 

officielle». Elles introduiront au Ca­
nada un usage analogue à celui qui 
existe en Grande-Bretagne et qui exis­
tait durant la dernière guerre.

Les cadets passent trois Mis aux 
centres d'instruction.
Ce«r» p«M>r les officier» 
sigwalear» de district

Ottawa, 23. — On vient de termi­
ner, à Kingston et à Otttawa. un court 
d'instruction intensive à l'int'ntioft 
des officiers signaleurs de district. 
De* représentants de tous les district* 
militaires du Canada ont Mtivi ce» 
cours poor se familiariser avec kà 
plus récents développements de leaf 
spécialités. Ils ont pris part à die 
exercices en plein air; ils ont atmi 
effectué des manoeuvre* nocturnes 
qui ont duré une nuit entière et qml 
ont eu lieu au centre d'inetructioe 
des aignalmrs à Kingston t e'ett là, 
d'ailleurs, que s'est faite la plue gran­
de partie du travail

Après un cours d'instruction por* 
tant sur les nouveaux appareils et ks 
nouvelles tactiques, me conférence 4 
eu lieu à Ottawa pour étudier lac mé­
thodes d’instruction, la fourniture de 
l'équipement, et Inorganisation 4tl 
renforts.

Le capitaine J. H. McCulloch rc pré­
senta: t la district militaire No 4 il 
Montréal, et le lieutenant C.-A. Bem 
trand le district militaire fie ^ ék 
Québec.

Un bambin w 
noie dans le 
canal Chaaddy

La petite victime est 
trouvée par un des 
employés de son père. 
M. E. Dolbec
Armand Laplante. bambin de S ans, 

dont les parent* habitent 412. rue 
Murray, échappa de justesse à la mort, 
vers 5 h. hier après-midi, dan» les 
eaux du canal Lachinr, à un endroit 
sis en face du numéro 65, rue Col- 
borne. En jouant sur la berge du ca­
nal, il perdit l’équilibre et tomba dan* 
quelque vingt pieds d'eau. Il aurait 
sûrement été englouti, sans le promp­
titude de deux homme» qui travail­
laient près de là et qui se portèrent 
vivement à son secours. Ils réussirent 
à tirer l'enfant de l'eau, à l'aide d'un 
câble.

Le* sauveteur* sont MM. Percy Ri­
chards, 6137. avenue Bannantyne. à 
Verdun, et Edouard Lapointe. 5660, 
rue Waverley. L'enfant fut ranimé 
par la brigade «k secours «te la Mont­
real Light Heat and Power Conaoli- 
dted, puis transporté à l'hôpital St- 
Luc. où l’on nous déclara, un peu plu» 
tard, qu’il était alors en excellente 
voie de guérison. .

Le lieutenant Julien Chamatllard. 
nnuwsu* emu*-» «j »v- du p<vt« No 6, (rue Montfort), fit les

S'oîVTof^r. «.Bmk.au (O.U. «n^^»* "JS*. "S
les agents Leblond et Saint-Maraeil- 
les, de Radio-Police.

j La procHain* tatewi
il porte une bande blanche autour de ( . j Cmgülé 
son bonnet de police, si telle est **■••• . i_»............. tradtKteiirs M Montrtal

La dernière réunion de la Société 
de» traducteurs de Montréal a eu 
lieu sou* la présidence de M. Jo» La- 
rivière. Seuls le* membres y ont as­
sisté. Le* présidents des diff«rents 
comités ont présenté des rapporte qui 
dénotent d'heureuse* activités pas­
sée*. Selon le* nouveaux projet* éla­
boré», la saison prochain, qui débute­
ra à l’automne, *era aussi fort active.

Dramatique noyade d’une femme dans les 
eaux du Saint-Laurent, à la Longue-Pointe

Mme Geoigc McNeill, (née Mary- citoyen* tentèrent vainement de la 
sauver. On la retira promptement de 
l’eau, mai* la mort avait déjà fait son 
oeuvre.

Le» «Jeux homme* qui
cette femme, sont MM. Ma- 

, Hatiri.a, 274»4>, rue Hochelag». 
■ «> • r.*nnin 11'1 »«ugènc CaicBU, «>383 «-t. rue No*

ai tÆ,; Ui "pi.'X: ««-••»-•
_- * __  * . • rovavrtf «tir

Ann Magee) 50 an*, qui habitait 5123 
avenue Boui bonnière, perdit la vie.

Le Fonds de sou-criptlon de la hirr après-midi, dans une tragédie
Rrjne au profit de.» victime- dr* raid.' quj «p «l<*rouln «lan» le» eaux du Saint* • Le» <
aérien» a recueilli ju»«iu’i<,i $fi3,n78, f.nurcpt, à un endroit si* a l’arrièreI •u'*1 
a-t-on annoncé aujourd'hui, l.a cam- ,|u numéio 675» est, rue Notre-Ijwky 1
pagne fut inaugurée le K avril. Dame, soit un peu à l’est de Tempi»-1**1 Lj1*'_______ æ.____ : .... « ___ r\_: —«im-llnr

Mme McNeill curait éti anercue. p«u 
après 1 heure, hier aprè'-midia tom­
bant ou se jetant dans le fleuve. Deux

Par Adrfeft RMITAILil

QUESTIONS
1__Le nombre d’expreseiona françaises qui tirent leur «uigine

cation que nous connaissons et ai­
mons”.

"Nous reconnaissons le courage de* 
équipi - de secours, des brigades des 
incendie*, «les soldats, d«'s marins et 
de» aviateurs qui défondent les mai­
son* et le» institutions «l’Angleterre.

"('«> glorieux couiag»1 n’est pas une 
forme de folie: il est né de la foi," 
a-t-il ajouté.

i|r niiel-
lufticroyable. Ainsi en est-il de 
Ile et pourquoi ne serait-elle plu» 

juste aujourd’hui si Ton voulait lui conserver son s«*n.» littéral?
2—Encore un petit S-V.P. en politique étranger»*. Mais parlons........ . .....ni.i,...lt

aujourd'hui de choses ot do gens quclque_pcu ^•^0Urd hu'' P*r-........................ '

a la A, Hin* «Il u.t »•« ê’ilVES»^*. | a. —ftrfv aivsssaesv »* "  ---- . •
d’une mette votive. Il rendit hommi- que fait ou coutume historique e*t prcsni 
gc à ceux qui "prolèrrnt nos foyers, cor et à cri”. Sur quel usage raposait-ell 
et notre manière de vivre, et la civili- juste aujourd’hui si l’on voulait lui conserv»

ment «ur place, le* agents Armand 
Des Biens et Lionel Poupart, «le Ra­
dio-Polie» qui, avec Taule «ic> «feux 
citoyen, précités, réussirent à sortir .c 
corps de Tenu. La brigade «le secours 
,|e la Montreal Light, Heat and Power 
Consolidated, tenta aussi vainement 
«le ranimer la victime, en pratiquant 
la respiration artificielle pendant 
plu» de deux heures. Le décès fut fi­
nalement constaté par tn mcdn-in. 
puis le ca«lavre fut tran«porté u '» 
mntgur, ou il fut officiellement i«l* n- 
‘ifié un peu plu» tp«»l. l'*« I er«’«*,( 
de la défunte, t'e «iernier «teclara aux 
autorité* que sa femme souffrait for­
tement «le d« pression nerveuse depuis 
«pielque temps. Une enquête sera te-

souvenir de ce que veulent «lire ces mots: Stresa? Beck 
Sokol? Ctaky? et qui ou quoi désignent-ils exactement?

.q._R faut connnitie non seulement Hitler mate ceux «pii -c font le-
complice» «le .-a persecution envem les ex-neutre.' «t l« p<t I T. ats. tpn 
a-t-il «lonc nommé pour administrer la Tchécoslovaquie? la I <> ogne. 
Norvège? la Hollande? L’on naissez, vou. quelque rh«»>e «lu p« •«• de ce» 
getw-là?

'Voir réponse» en pe|e 2)

coronci du district de Mont*
rénl.

Le «ergrnt Eugène (îratton. «lu 
poste No 2fi. t a la Longue-Pointe L 
fit au -i enqu« te «lai cette nffairr 

* de conceit avec le» sei gent.s-«lé,ecti- 
ve* Armani! Harvey et William Phil
lip-, de la Sûreté municipale.

I


